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Ti:u:(iK\riiir uenpkalk.RESI ME TELEURAPBIQtE
1# roi Humbert a rn por»oniie à

la coarocation de» ciiamores hier.
*Le ffouTcrnemeat français va dt*po-icr un 

b 11 pour supprimer le» pari» »urle lurf.
La Cour de Circuit, qui aurait dû sieger 

du 1er au 5 du courant, a Sorcl, a etc 
ajournée au 21.

La récolte de ble d'automne aux Etat«
Vni» ne sera p.i* aussi abondante qu'ou 
le croyait il y a quelque temps.

La premiere convention des sociétés 
créées aux Etats-Unis, pour la protection 
du gibier, s’est reuuie a Chicago, hier.

L’election présidentielle aura lieu le 25 
juin, surtout le territoire du Chili. On 
croit à la victoire facile du candidat popu­
laire, M. Baimacedo,

Le maire ï^mith, de Cincinnati, a an 
ponce aon intention de prévenir le coml>at 
de boxe arec gant-* qui devait avoir lieu 
aamedi, a Chester Park, entre Jac* Ûurke 
et Peter Molatu

La faculté de médecine de New York 
▼ient de recevoir, par l'intermediaire du 
docteur Laomia. une donation de #UH»,Omû. 
qui lui est faite par une personne ne vou­
lant pas laisser connaître son nom.

John W. Woodbull, secretaire de la 
grande loge des fiauc» mavons de l'etat de 
W isconsin depuis plusieurs années, a ete 
formellement expulse de son ordre pour 
détournement des fonds de la loge.

On annonce que roi*s Rose Cleveland.
•ceur du president, va publier très prochai­
nement, a Detroit (Michigan», un nouveau 
roman ayant pour titre : Th* Long Row.
Le manuscrit est déjà cher l'imprimeur.

Le village de Kingston, comte de 
Tuscola (Michigan», comptant environ 
800 habitants, a ete totalement détruit 
par le feu. à l'exception d une seule 
maison. Toutefois ou ne signale aucun 
accident de personne.

Ün vient de remettre en vigueur, à Bos 
ton, une vieille loi ordonnant la fermeture 
de tous les etablissements de barbiers le 
dimanche. Six barbiers sont poursuivis 
pour avoir rase leurs clients dimauche der­
nier en dépit de la loi.

Le grand hôtel de Rawley Springs i Yirgi 
- nie», vaste rendez vous d'ete se composant 

de plusieurs constructions et dont lou\er 
ture pour la saison devait avoir Hou jeudi 
prochain, a été détruit par un incendie.
Les pertes sont évaluées à fllUM»»*».

L'ancien directeur de la poste de Mil­
ford. Delaware. Reuben Steward, vient 
d'être mis en accusation par le grand 
jury, pour avoir commis, dans lexer 
cice de ses fonctions, plusieur* détourné 
inents au prejudice du gouvernement.

La femme d'un fermier aise de Stafford.
Vermont, du nom de Sloan, a noyé son tils, 
âge de quatre ans. dans une mare boueuse 
située près de la ferme. •* ntiu. dit elle, de 
faire enrager son mari.” Ou a tout lieu de 
croire que cette mere dénaturée est atieint* 
d’alienation mentale.

Un jeune homme de dix-sept ans, Char­
les Turner, tils d’un riche marchand de 
charbon de New-York, s'est accidentelle­
ment noyé, en se baignant avee quelques 
camarades dans une marre profonde, a 
Kahwav, près de la demeure de sa famille. 
î?on corps a ete repêche quelques instants 
après.

Les jurés de Saint Louis, qui ont con­
damne Maxwell, l'assassin de Prellor, 
n ayant pas reçu l'indemnite a laquelle ils 
avaient droit pour la perte de leur temps, 
parce qu'il n’v avait pas d’argent dans ia 
caisse a cet effet, viennent d’adresser une 
protestation à la legislature du Missouri, 
par l’intermediaire du gouverneur de l'Etat.

Au consistoire tenu hier, le Tape a créé 
quatre autres cardinaux, a part Monsei­
gneur Gibbon, de Baltimore et Monseigneur 
Taschereau, de Quebec. Sa Sainteté a 
aussi nomme trois nouveaux evéques pour 
l’Irlande, douze pour l’Espagne et la Fran 
ce, trois pour l'Allemagne et sept pour les 
autres pays. Six evéques ont ete nommes 
aux Etats Unis.

M, le capitaine François Robidou, vête 
ran bien connu dans le district île Trois 
Rivieres, est decode avant hier, a l uge pa 
triarcal de iW ans et quelques mois, liava i 
fait la campagne de W2 1.1 ; il était a Uha 
teauguay sous le colonel de Sa » err> et I 
portait fièrement la médaille de Chateau 
guay et la croix de Saint Louis qu'avait ! 
gagnee son pore, disait-il. Il avait conserve •
•on jugement et ses souvenirs ju>nua I 
la fin.

Quelques ouvriers occupes h d m. lin t e 
Tieille grange, a Suspension Hndue. . .. 
trouvé hier une somme de *700 en or dr- * 
un seau cache sous le plancher, l.» ^ p.ic. s 
les plus reventes porta-v t la d.« e « ’ i.
On suppose que eu ar.-nt upparit-m ’ 
un original mort depuis longtemps et dont J 
la famille avait habite, a une cei laine epo J 
que. cette maison, transformée depuis eu 
grange. Le* ouvriers se sont partages le i 
petit trésor.

A New-Milford. Illinois, une jeune fille : 
de dix huit ans. May Eldr:ge, sYtaut fait ! 
enlever par un jeune homme de la localité 
du nom de Ward Prentice, a ete surprise 
par sou pere aa moment ou elle s’eufuyao 
en voiture avec sou amoureux. Le vieillard, ! 
ayant voulu les arrêter a ete écrasé et j bre pour affai.es et rang» res. a tenu aujour 
estropie pour le reste de ses jours par la 
voiture, dont les roues lui ont passe *.,r le 
corps. Les atnou eux ne se sont ( as Kir tes 
pour cela et sont ailes se marier a Beloit.

Le conseil municipal de Par* n autorisé 
M. Pasteur a établir s>n Institut dans 
le* anciens bâtiments du coilège Roil in.
Les bâtiment* qui sent abandonne* a M.
Pasteur ont, en v comprenant le* cour*, 
une surface de plus de 4.0ü«» mètre*. Cet 
emplacement permettra d’installer de*
•aile* de malade* et d’experienee* beau 
coup mieux aménagée* que le* locaux a'» 
aolument insuffisants de la rue d’Ulm.
L'affluence dea malade* continue d’etre 
grande chez M. Pasteur.

Quatre anarchiste* bohémien*, de New 
VorK.Anthony Noevak.John Kelion. John 
Klar et John >arth. ont comparu hier, -le 
vant 1* cour de police de Hunter’s Point 
tou* l'accusation de tentative de meurtre.
Le* quatre prisonn er* a\ aient essaye d'as- 
aassiner dimanche soir, 1' x-conseil 1er mu­
nicipal Patrick Murray, d* Woodside. Iis 
•talent défendus par le\ na’eur Cov -r 
et un autre avocat, M. B. Noble. Après 
leur avoir fait subir un long iuterrogai r* 
le juge le* a fait ecrouer en attendant 
qu’il* soient déférés au grand jury.

Le president et Mme Clevelai d donne 
font une grande soiree ofiicielle, mardi pro 
chain, a la maison Blanche. Le* membres 
du cabinet, du corps diplomatique, du con­
grès, de la magistrature, les officiers de 
Varmee et de la marine et les chefs de divi 
•ion de* ministère» seront invites a cette 
reception au cour* de laquelle le president

tur presenter* officiellement Mme Uleve* 
nd. La reception aura lieu le neuf a onze 
heures. Le vendredi suivant le president 

et Mme Cleveland donneront une «oiree 
ouverte à laquelle ils invitent le public eu 
general. Mme Cleveland ne recevra de 
visita qn'apres ces deux receptions.

Jean Mistral." le fou aux üü millions.” 
a comparu ces jours derniers devant le 
tribunal civil àe Taraseon, appelé a 
statuer *ur une demande de main le 
ree de l'interdiction qui prse sur ce mal 
heureux depuis pro* d'un d‘'mi siecle.
Les juges nont pa* eu besoin d'interro­
ger longtemps le vieillard pour se convain­
cre de 1 inconscience absolue de son esprit.
Inconscience attestée par nombre de mede 
ciu* aliénistes. Jean Mistral, qui a répondu 
“avec la plus evtrême extravagance ' aux 
questions qui lui étaient posee*. a ete rein 
tégré a 1 asile de Pont Saint -Come, on il est 
tnttrné depuis une vingtaiae d'annee*.

Tanin* ratnra.
Toronto. Ont.. 11, 1 a.m.—Il y a eu peu 

le changement dans la pression au Cana- 
la. Une hausse legere a eu lieu députa ia 
#egion des lac*, à l’Est, et une diminution 
4an* le* territoire* du Nord Ouest, l* 
fempa a ete geueralement be tu et plai 
tant.
probability pour tat prochaines vingt 

Quatrf heure*.
Haut du Saint Laurent—Vant» léger* à

I lampe bean •!

L'Union Typographique
Prrrsiu n 10—La majeure partie de la 

*e*nce de ce matin a *»te con»scr»-e a di»cu 
ter la question de savoir si i on adopterait 
la journée de h heure» de travail. On en 
e»t arrive a la conclusion de consulter les 
differente» »evtioiis qui devront donnerleur 
h\ is »ur c« tte question du mois de février 
au mois d'avril IssT. la* rapi»orr du comité 
recommande de recourir a l arbitrage avant 
de se me 111 e en gre\ e.

Voici le rapport du comité charge decon 
siderer la manière de Tirer le meilleur parti 
posabble du d'ti de Ê10.UM fait a l Union 
par MM. Childs et Drexel. Cette somme 
sera placée a interet pour cinq ans. L’au- 
niversaiie d.* ia naissance oe M. Childs, 
tous le- membres de ï’Uuioa a l’Est du 
Mis*-is»ii ieompo-ierom lO.tX^einmes. dont 
le prix sera vers»- au fonds Cinlds *-t 
Drexel. Il en sera fait de meme par les 
t.VJKgraques :* l Ouest du Miss ssipi, le 
vnir auui - er-.tire de la naissance de M. 
Drexel. Onsattend qu a 1 expiration des 
cinq années le fonds Child* et Drexel -e 
sera eleve a $â0.U»0. Cette somme sera 
alors affectee a la construction d’un édifice 
a Philadelphie, qui servira de quartier ge 
lierai a l'Uuion Typographique luiernatio- 
uale.

Question d'Orient
Saint Petermbouro 10 — Un journal 

ru--e, le Sotvie Vremia, termine en ces 
termes un article sur la question grec­
que :

" On demande aux Grec» de renoncer a 
un territoire turc qui leur avait ete adjuge 
il y a environ dix ans. et qui leur apuar 
tient de droit sinon de fait ; cela n empèche 
pas les grandes puissances de convoiter 
certaines parties de la Turquie sans y avoir 
l’ombre d’un droit. Encore quelques mois 
d'une semblable pratique, et la Turquie, 
défendue par l'Kur'pe contre le* Grecs, 
sera elle-tnéme paitugee par se.-» deleu- 
seurs.”

Or. la Russie ne veut pas que l'Autriche 
et riral.e. sous ptciexte de défendre ia 
Turquie contre le* Grecs, s'adjugent de 
complicité avec l'Angleterre et l’Allemagne 
les morceaux de l eiupireottoman.

Les Russes n'ont pas campe, en l^T^. 
vninqu» ur> au pil'd des murs de Constant i 
impie, pour que d autres recueillent le fruit 
de leur» victoires et do leur sang.

Aussi, le journal russe proclame-t-il que 
le traite de Berlin ne répond plus aux l»e 
soins des Etats orientaux et que le re.a 
blis-enient di l'intluence russe dan* les 
Balkan* peut seul garantir la paix.

Qnestion irlandaise
LoNPRES. 10—A la chambre des commu­

nes, ceue apres midi. M. Gladstone qui 
n ete vivement acclame au moment ou il 
« est levé, a declare que par suite du rejet 
par la chambre du projet du home rule, 
il avait conseillé a Sa Majesté de dissoudre 
le parlement sans delai. Sa Majesté a gra 
cieuaeinent accede a sa demande ; eu con­
sequence, il a prié la chambre de \ouloir 
bien dépêcher les affair* * urgente* de la 
»es-iou dan* le plu* bref delai possible.

Celt* declaration a ete accueillie par des 
applaudissements.

Lon OKI's 10 —A 1* Chambre des Commu­
nes cette apres midi M. Gladstone a decla­
re en réponse a sir Michael Hicks Beach 
qu’il n** pouvait donner encore la date pre­
cise de la dissolution du parlement niais 
qu'elle aurait lieu avajit la fin du moi*. Le 
prochain parlement, a t il ajoute, seracon- 
voque aussitôt que possible.

Lon i *ki:s. 10—A la Chambre de* Lord*. 
Lord Kimberley, secretaire d’Etat pour 
l'Inde, a dedaie que le gouvernement a 
résolu de dissoudre le UarU-ment et que la 
reine a sanctionne celle resolution.

Il a ajoute que le gouvernement allait 
prendre les mesures necessaires pour ter 
miner aussi vite que possible la discussion 
et le vote des lois urgentes soumises au 
parlement actuel, tu vue de procéder le i 
plus vile possible a de neuve.les election*. ' 

Lon nu r> lu—Lord Carnarvon a declare » 
aujourd'hui a la chambre d< * Lords que : 
a *rs qu'il était lord lieutenant d'Irlande, 1 
il a eu une entrevue a'e • Parnell, a la de 
niai.de de ce demi* r mais que ce n était 
iiulicuu nt en sa qualité officielle comme on 
la insinue.

Cette d«v'.arat ion a été motivee par le 
discours de M. Parnell qui a dit que le* 
Conservateur* s étaient engages a iiejHiser 
un bill accordant le home rule a l'Irlande.

I.o\PKK*. 1U—Le vicomte Hamden «iibe 
• . ex iraieui vie . more das Co 

- ■ •i i au - ■ ' f, que s'il eût
*>■■■ •' •■mor" de ii chambre il aurait aj^puve 
ie prêt-' ut ini «i.i iloine iiule de AL G lads 
une ie i .c ' * » n i m*- - ge de paix 
pour F i intie. qi ? aira * p rbablemeut 
res*erre ies l>ns entre le* deux pays.

Lovpkf*. 11 —Un manifeste Parrvlliste 
sera pubiie en suj-. t de ia défaite du Dome 
Rule bill. M. Caine. M. P., r. ♦ait un dis 
cour* devrai t l’association liberale s Bar- 
row. expliquant les rai*-*!.* de son opposi­
tion au Home Rule. L'a**«kmblee. par une 
fuime majorité, exprima *e< regrets que M. 
r'ame sut fait de 1 opposition a ce projet de 
loi.

Washington. 10—Le comité de 'i cham

iuietw !fii\imiurii>\ DE VI II
rORT DK MONT RKAU

A KR iv ao es— 9.hi.n.
S.*1 iCxmingo. >08. capitaine .1 L Wi>©n, de 

OU t Lay. c‘ *1, .S. um. J e! H M Lca. charbon.
Acqi iTTK»- 10 Juin.

Grand holme. 903. capitaine J Masson, pour 
Pv-'.iTc v. 1 ü. i a; fa y Routh et en-. gcn.

>s l.K-outo, '-M W. caj.iuune J McAuly.pour 
Liverissd. I» Tonrann e: >*«. csrg ueu.

kUrque I»ic:a:oi 12,.’. capitaine J Mathiaon. 
pour Londrc*. Ander»ou. AL At uzif et cie. uiu- 
U l ier- .

Goelette Good Inten». 72. capitaine D Mabe 
pour Perce, bruc» et i .e. carg- geu.

' Slbéttsrx PANS LK 1*0K r.
StramshipM.

Domingo, *»>. J ei II M, 1***.
U.auü: Du. K.y larbrsy. Kouth et cio. 
V O Ia n. King ni un. brown et cie.
i-ake » bitriipi.-»;!!. h H g Murray. 
Ijommn n. Jujl. 1» lYrraucet-: cie.
Loin eu, 146...) G

e- i «. t»4>. K v kl. nshsw. 
c■' 1 ■ 'ülingtmi. 1431. J ti !*aley.

>o. ntvi»u. .h v H e; A Allan, 
tir.•»>-! .n, CIC . Il et A A.I.*-..
1 . »•!.a .an. I.v .. H et A Allan, 
ber: e. J ^ ji.de>.
",u uuv er. D Torr .nce et cie.

. n \ .:4 li Dobell et cie.
Texa>, 1* v 1» rorr.inco et vie.
Uarolù. u.'», J G bidey.

. A'tirfre.
Cambridge. 1135. Anaerson. McKenzie et c!e. 
_. Bn rguee.
F .n. 536 J Burata.l e: vie. 
l^4*e Jxuuan. KRa, il ÿhaw.
_ , Brigantine*.
vi.vator. 4T6. Gieneld.
*->-• « i.»wc. .v 1. An .e:»on. McKenziset cis. 
AuUa, Aiundcrlou ei cie.

PORT DE OUEBEC, 
Akrivaols—10 Juin.

B.»rque Hero. liaiiM O. M aterford. pa* de rap-port.
dsrque Anna. Gulnumdscn. Sydney. C B.Gar- 

bra>. Ron:n et cie. viiarbou.
ooeiett* Jeanuette. Gauihier. Phoce, P R. 

pour 31on:reai. sucre
Le Iteuioi^aeur 4 onip'on arrivera demain 

m.itiu a\ec deux \«.sceaux, suppose* Uctie 
pour Montreal.

Acquittes—10 Juin
S'* Sardinian, émith, Li\ erpool. Allaus, Rae 

et ci».

de cinq a- 
tr<>:» ü:in> < 

A iuge< 
Paire U. . i

\ an*, en
retonue. 
.lira e e 
q ia : a»-te

outre de»

Verdict do coupable pour tenta­
tive d'évasion

Il s’est évadé avec raide des 
Kurde*

Trente-troi* nu* nu Peniteueier

ÿ.s Ruenoa Ayrean. ss ott. G.asgow. 
Lac et c e.

N’ou* donnons la «nite et la Fin du proce* 
de \ lau. dont ie rapport a de pub.le hier 
ho i r.

M. Mazurefte. garde au penitencier. dit 
qu'il a\u ie oi-it-nu Uorriwau. occupe .* 
défoncer la palissade, il a\.iit autour 
de lui plusiciir» de ses compagnon* de chai 
nés. mai* il u'a pas reconnu le prisonn.er 
Yiau.

1a* garde McEllwain. depose qu'il était 
en devoir «Uns la cour liu peiiiiencier 
quand éclata la revoke. Cost Yiau qui le 
saisit par les d« ux bras en arriéré : ce 
n est p;t«» lui qui attache, tuais il a aide 
le detenu Martel a lui ôter son pistolet, t »n 
lui a fuit .le» menaces mai» il ne peut dire 
par qui elles ont « te faite*.

Apres avoir ete atiacln*. le témoin vit le 
prisonnier t» uant deux pistolet* dan* «-es 
main*. U a entendu Yiau «lire qu il allait 
conduire le prelet devant lui atiu «le » « n 
fa.re un rempart contre le* garde* qui 
pouvaient tirer. D a^.ivs toutes le* anp.-i 
rences, le prisonnier chei-chait a s'évader.

Interroge par \ iau. le témoin dit que le 
prisonnier netalt pas seul a tenir alors 
le prêt et. il y avait aussi le détenu Cad ieux 
et huit autres forçats. 11 jure que Yiau 
était un de ceux qui tenaient le préfet, et il 
e»t |v>sitif aussi que c'est Yiau qui a dit : 
" Menons le preM devant nou*. et si les 
garde* font feu. il* tireront sur lui.”

La couronne declare son enquête close, et 
le prisonnier est appeie a faire sa preuve.

On demande au nrisonuier «.'il a des t«* 
moins « faire entendre, il répond «jue oni,

. ei il f.ut appeler le garde Sunder*. Yiau 
demande a >under* : " M’avez vous jamais

Le « oarert Lefebvre
Ia fouie «ju. *-f pressait, mercredi, a I* 

N e»t la meilleui
de la popularité uont jouit M. Freder 
Lefcbvn { uriui le pu > . »!.• Motitr« a II 
faut bien dire au*.- ,;«• le im-rite des an .i
f«•uI» qui eut pi is part a ce cmicx-rt «• -ut «ic 
uatuiv a attirer un Mudi:< ie nouibni.x. 

| ton.me touji-ur* «•«. \L«ntagnanis «».• 
Montr* al, ** i* la direction tic M. H. Saint 
Uyr, ont « haut*- a\. t.a.«oup «te g.Mit et 
«ie talent. M. d. B. Dupais .* prouve ure 
fois *b pL> ou'il poss,dt. une ls-i e \4> \ 
d parti ]
Lie. Madame L« blanc chante • «ujours avec 
le meme entra a et » même pur« t«-.

Quant a MM. Ma. >.r.nt l’o-rr*» «‘t 
Trudel, il suffit île lv» noinnn-r pour faire 
leur « loge.

l/Cdenur «le Mlle M.*uni« r eomn e i i 
niHie lui promet «le Ihmux »u«i’«-s. i-t v..e 
méritait t-ien le* doux spirmiuics bon i' . : s 
qui lui ont etc présentes. M. l’hristin a 
r«vite de* ver* av «v tout le cbarme «[Uoii 
lui (-«•ntia .

Une agrt able surprise pour l'auditoire a 
et4* l'app.tiition «le M. d.s.qdi Bviuclier, 
«lans leijUt-l le publie a reconnu son pr«* 
mi«*r ama eur a'autnffois et dont la voix 
encors riche et souple a « te vivement ap 
plan die.

Une véritable ovation a accueilli le l'on»* 
fieiaire, M. Lefebv re, qui a chant*- «*omme 
lui s« ul Hait ie taire, nia* t«»u«-haute roman 
ce «crite pour la cir«’on*iance par son ami 
Uhristin.

Il ne faut p.-\* oublier M. Emery La vigne 
qui a aecompugiu' le chaut a\ «c son talent 
bien connu. On a regrette l'ab*em «• «le 
M. O. Martel : ma s. somme toute, ce cou 
cert a et*- l'un «les plus beaux de la saison.
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i>.«rque tt Jukttii. Jacobken. Hull, J Burstull 
et oie.

Barque Albion. An«ler»oii, Abeixl«.*e!i. R K Ik* 
b«-ii et cie.

Barque Pritu*es» Alexamlra.lloily woovl.Liver» 
pool. Brvant. Komimh Bryaut.

klrig Wild Ko-e. rorrsaeii. Douglas. Isle of 
•«luu, J > Murphy et cie.

N A V IG ATIO N 1S l K RIF U R E.
LE CANAL WELLAND.

^PoktColb«*knk. Oai.. 10 Juin. -l>o«cendant— 
GtH'lctn* lua v\ Mi»t-r. 1 lutrold a t ievelauu. le-t; 
bulge a vapeur > «' Baldwin et quaires barge.-. 
L’iiai .ou«• u Miiwauiiee. churbon. Aben oru.
«iu> Do.m « Naginaw City, charbon, prop al *iur 
Luge On:ann. Hamilton a iKtro.t. le-r; Jouu 
Fralgcon. Ogdcnsburg a Chicago, «arg. gcn.: 
Shiovluna. Tolonto a l'oicilo, lest; Jk'OUu, King­
ston a .serpent River, lest.

l»e>» cmluin Go.'leue Craftsman. Manistee a 
Kingston, madriers: barge A vapeur hin-'o.n 11 
sa suite, -suniiusivy à Kingston, mais; hnn et su 
suite, iolcdo .« ivings oii. mats: proi>u’.seur Aca- 
di.4. Dulu h .« Mon: u al. «-arg. gt-n.

l*'‘Ki D.vi.H'H sih. Ont.. 1» Juin- Ileniontant — 
Giveieue M J « umiuiugs. Chanoite .« Chiv ago. 
charbon; Va peurs vilengai-ry et barges. «. h.«r- 
loue a Poi’t Arthur. « itarbon: Seotia et barges. 
Kingston .« Serpent Hiver, lest.

Dcsctndant—Vapeurs California. Chi*'i go A 
Montre.,i. »aig. gen. Limoiu et Large, ."aniius- 
*y a Kingston, mais, vapeur Ha/e. Butlaio u 
L»g«iensburg. approviiiionueiueut pour phar.

AUKIVAGKK PAR UtCANAL LACU1NK —10juin
Barge Col borne. Kingstona Montreal. 2ll,’7, 

in nota de ma -. Crâne et i>a.r i.
Barge Toronto. Kingston h Mont real. 19084 mi- 

no. s <ie ble. a onlre.
Barge Kuivpa. Kingstona Montreal, 16JOO mi- 

nots do niai» .« ordre.
Barge Advance. Kingstona Montréal. 1?10* 

minois «i»- l>le a ordre.
Propulseur Persia. St Catherine» a Mo u-éil. 

"U' sac* tie .leurs.No.ns et Carruihers; .uo bris, 
«lo. do.: pomme*.

Vapeur Pr m •■s». Carillon* Montréal. 13 ti- 
no -es de bi'urre. 1 é caisses d u-ufs * divers cou 
s gn i eur*.

V a|*e ir Welshmen. Ottawa 
..es de poi«. A W. Ugi'u :e »»i1 » «ie i>Ois. a \« 

• bit . A u' Ogilvie er ci

Allan*. | entendu dire que je désirais m’evader f 
i.e tonoin répond que non. “U'e*t bien,*’ 
dit le priaonuier, c’e*t tout ce que je veux 
savoir de vous, merci.

Le prisonnier ajoute alor* qu’il n'a pa* 
d’autre* témoins a faire entemlre. te seul 
»ur lequel il pi'urrait compter. c«* serait U* 
prefet Lavinlette. mai* vu qu’on lui a de 
« lare, le matin, qu’il ne pourrait comparai 
tre sans alt«*rcr »a saute, il n'inmatera pas.

Alors le juge dit a Yiau d’adre*ser la pa­
role au jury. Yiau répond •'J’ai déjà 
adresse la parole au jury ce matin et je 
voudrai* savoir si ce sont i«-s mêmes ju 

I tes!" On lui répond non. Sur ce Yiau 
; parle a peu pivs en ce* terme* :
| *'.Ie ne croyais pas être oblige. MM. le* jures 
^ de vous mlresser encore la parole vu que 
j'avais déjà parlé «*e matin. Je me trouve 
pris par surprise, car j'«*tui* sous 1 impivs 
sion que vous etiez l« s inéurms qui m oût 
entendu ce malin. La Cour aurait dû m en 
prévenir, alors j aurais songe a avoir mes 
témoins.

*' Je doi* vous dire que tous les témoin* 
qui ont été in terroir»-s ce matin se sont 
contredits. Ils ont jure une chose quand 
l’avocat de la Couronne les a «luestiomies 
et il* ont répondu tout le contraire aux 
«iu est ions que je leur ai (vostH^s. 1 ous ont 
uit que j’étais le chef et cependant il n’y a 
pas un gur«ie de service a l'interieur qui 
pu ism d«*clatvr que j« commamlais la révol­
té, il ressort de tous les («‘inoignaytes qui 
ont ét«'donne* que je n'etais jamais «cul, 
il y avait toujours, «iau* les diverses pha 
se*dela retielliou. sept ou huit detenus 
avec moi et dans iH-am-' iipde circonstances 
on uc m’a pa* vu du tout. On n u pu prou 
v» r que i avais lait du mal a «mi que ce 

| soit. Je n’ai pas plus tente de mevader 
: que les autres prisonniers, comme eux 
: tous j'ai voulu simplement m'amuser.

*■ Le trouble a éclaté sans ia moindre pre- 
miditat:on. avant 1« s trois heures de 

I 1 apres midi, aucun des detenu*, pas nonne 
Montréal. i>5 { moi, y avait songe. s« ulemeut depuis .;uel 

u* 3 J poches ! que temp* nous avions a nous plaindre «h

U\ SEUL
prix i la gra r. «le maison de chapeaux de la 
rue Sainte L uthenm*. la seule maison a 
Montreal qui vende i-t*eliemeui a bou mar­
che et a un ».-ul prix

Uns. Dksjartmn* rrCtr.. 
f T et U5t< rue Saint»* Catherine, 

Aux Trois l hrvtcuils.
juo Mouttvul.

la»* off ii-ers du Ue district militait e at 
temieiit avec impatience l'ordre «i’OUawa 
pour coUiiueiK'er leur campement.

SOIES.
Grand assort inieut de soi. * nouvellenient 

revues pour la eonf«-ctiou «le niante* et 
roln's : magnitiqui-H soie* foulard, «L* d.x 
patron* difin-ents. Ces soie* sont detail 
lees a û0 cts ; leur valeur reel le est de 
cents.

C est la meilleure saison pour acheter les 
soieries de toutes sort «-s. a moitié prix.

Du pris F « Lu r j.
Coin des rues Sre*i a; hcrine

—7, P, 11 et St. André.

- Le* concerts de la musique de In cit« . au 
jardin \ ger. continuent a attirer la toui«\ 
Hier soir il y avait afilueni’eextraordmaire. 
Ou a jouede très jolis morceaux.

RECOMPENSE OFFERTE.
Une recompense decent dollars est offer 

te a toute pci‘•mine qui ayant tait usage de 
l l’niea Nu L'. «la eel**bre pn-paruti«ui pour 
les maladie* p»*s femmes! ne sera pas radi 
ealenient gm-ne. Ce retni-de se trouve dan* 
h*spharmaeies. DejK't principal : Pi ault «'t 
Contant, pharmaciens, coin «le* rue- Notre 
Dame et Boiisecours, Moutrêal. Voir 1 an 
nonce. 7 avril 1 a

—I^e chef de poMce a revu un tel» rr.vm 
nie «i«- Boucherville, hier, lui annotivan; 
que le 8 courant, le « ariavre d un homme a 
ete trouve nove. Il était v«tut-n tweed 
brun, avec chemise et calevX)n.s en laine.

No.

Déménagement.
PeT0 \ \ A MOI

transporie >on «-tablisseiueut au

Hu«
Uit,.*, ,/t

St.
/u lia

1 ^ambert.
ur Ville- ILin»

î'eTonn «n«*ourt
g « * * : a w u

-V Uti I II a la s

ai .4 « eu U' Visiti 1 -oli n«>uve 
: ' ou \ « ixm ; «■ p.u-» .«iiu
Kiolîes krauvAi-irs Angiaac

• ru
éT«-

hotx

Cl f*1
<«»ii|«e )»n«-tMile e( Eurntifie.
‘KK< j! u,.s

POURQUOI ! POURQUOI !
l'ourqiioi actieierai-jé un 4-Iia- 

prini a ranrinnié taron. lorsque 
P •vlnipriran l ur Moré ' flétaillé 
aux prix tlu irroN |p> dt-rnirri'A 
iiuineauii'S de chapeaux de Neu- 
lork et de LoudreN. Remarque/ 
4,ue non* acheioiiA direetemeul de* 
fa brique* de Londres ce 4|ul nou> 
periutH lie vcu>oilrir le* plu* beaux 
chape»** a aae réiacilea 4’aa 

t,} i)our cent. Pe>*er's Ame­
rican K tir Mare. 27,’ rue >aini 
Laure m.

IR1 mu
Garantit- dr rallies «-t 

iiideieoile-.
de (‘«uil«-iir

Cr Pa-'engrr Hmlivav « •
Bargi L.« Gervais, boi« «le «-harp^nte.
Barge i’u-rm l'le. C a uid. g am.
Barge AU kcu^.c. Xiuiph> «• «..t-. boi» Je char 

pente.
Bsi-g« 0-w»*go. M T 1*0. grsin. 
iiH’-ge i c.bo; ae. M T co. «ram.
Rat>* H nr ■ K M K-o. vi.» >.
B.» t " r 1. .a. k ' ! *- ■ . .
L«:.e . U... But

l’i ifl'i S E TH * M-GGiA 
AKKIV Ai»Es-i0 Juin.

Sfr i -i - '. 
Si . t. ( «•
«v A M . 
An.cna

i-v:van \ N?

4iK) p«s h es avoiuee. , la nourriture. On nous servait une “ grao 
se"quiava.t mu* coultur noirât re et une 
odeur iiaus*>aboude. .1 aurai* peut-être plus 
de chose h vous «lire mais vu que j'ai «-t*- 
sous une fausse impres-km. comin» o l a 
d.t en cominençaut. je ne puis p. rlcr d * 
vanvafre.Pourvwusil ne vousrestep i. qua 

coupable ou inuoceut, 
v.* reroiisCK-uce. ’ 
allcK'ution, resume les 

« u disant que tous les 
prisonnier «-i&ieni ceux 
prend tou* les moyen* 

a*iou: il sa»*iî -«s 
- «lesanne. «-sc«iade

pour

bo s de cha:

c-^: j
ît ' -i oi.-un i 
K •« Vote I

d«--.-ider si je sur 
ju.:e/-moi siiivan:

Le j uge fad so 
f its «ie la cause 
faits ci g«s; t-s du 
d u a homme qui 
;*> ;r »as-urer uue 
» a'u< s. «e- gu roi i«*

d'hui une g-semblée durant laquelle a «-te 
prise en eimsidera;ion !a resohuion de M» 
i.ouev. exprimant de* sentiments de sym 
patines a M. G.adstuiie.

Le* émeute» a Belfast
Belfast. 10.—A nne a»seTnbi«»c de* pro- 

te-taui* deiiiéiirant sur .e chemin Lank 
Hill, on a adopte nés res niions «leiumcanr 
la conduite de ta poi.ee «les district* voisin* 
qui «-tait venue a Belfast attaquer des 
citiïven* paimbi»** et demandant s«*u rappel 
iinmed.at. Le nombre de constable* oui 
étaient de *ervice a o hr» p.m. est de H0U0. 
Un grand nombre de ««vidât* «ont arrive* 
de Newry polir a.«ier aux constable* a 
maintenir la paix.

Le* magistrat» ont donné ordre de fer 
mer toutes le* auberges ce soir et de ne 
permettre aucun rassemblement dans le* 
rue*.

Bfi.fast 10—La foule réunie à l'assem 
bl«*e du chemin Bank Hill a attaque la p > 
lice. Le® troupe* ont du être appelée». La» 
semble** a eie dispersée.

A ô.ôU hr* p.m. la police a ete consignée 
a son quartier general a cause de l'Iiosiiii 
tenue lui témoignent le* ouvrier*. Elle 
est remplacée par le* troupe* «ie la garni 
son qui »e lieauetu prêtes a toute evetuua 
lite.

Hfi fast. 10—Le* funerailîe* de Gai 
lagh- r. l'orangiste tue pendant lemeute de 
mardi, a i.urgi-.n. ont eu lieu aujourd hui. 
1^ convoi fuuehre était escorte par l\»U 
con»;able* et lUU soldat*.

Une foule de catholique* *e «ont moque* 
de ceux «jui suivaient le cortege et ont e* 
save a arrêter le corbillaril, mai» iis eu ont 
ete empêches par la police.

De nombreuse* querelle* ont eu lieu dan* 
les fabrique* entre les femmes et jeune» 
tille* orangiste* et catholiques.

Datis une fabrique le* pro;e*tante* se 
sont mises en grève et demandent l’expul . 
sion «ie* catholique*.

l ue autre emeute a eu lieu ce soir. Le* 
émeutiers ont pénétré dans les auberges 
et le* maison*, et on' tout saccage.

1a police a dù tirer sur la loule ; per­
sonne cependant na ete b e*«e, tandis 
qu'un grand nombre <le constable* otu ete 
ble*«e* par .e* pierre* lance*** par le**uneu- 
tier*. Lapp* i fan par le r erge aux «*m u 
tier* lie *e «li*per*er a ete mutile. Finale­
ment 11* ont ete di-peise* par le** troupe*.

Lonpkks. 11 A la cl.ambre de* commu 
ne* aujourd'hui. M. «ie lobau. membre 
conservateur pour tielfa*t Est, demaudera 
a M. Morley, secrétaire en chef pour ITr 
lande. »i le gouvernement va prendre de* 
mesure* pour punir la police qui a tue le* 
cltoTcn* de Belfast ce» jour* dernier*.

M’. lierl>ert Glad«u«nr dan* un discour* à 
Leed*, hier soir, attribue le* emeute* de 
Beifa*t aux discours violents de lord Kan 
dolph Churchill. I/é* emeute* n'oni pa* ete 
rauHée*. dit il. par l'antagonisme religieux, 
mal* c’était une attaquedelil>eree contre la 
police de l’executif.

De» emeu ta» orangiate* viennent d’écla­
ter dana lacomta Kintona, Tjrona. Plnaiaurs 

il été ■■«■§<>■ per k feule.

. . Liverpool
AURiVAURS.

Gl**gow. 7 jui’i—s*r« Cynthia «le Montreal.
Le ne res < uin s.-Bar.-rlana de vl«Tiir<«l.
L'*:«i«i. *ju:o—-2* Scotland de Montreal pour 

Londres.
r».nTX*.

Gothenburg 4 iuiti—Flie-n ronr Csnaix.
Gcrsi-.-n. J n— Barque A. a a pour Bat- 

hnrs-. S B.
i. ver pool, s :” n Lake Nepigon.Trnnmer,

pO •: .'lontri-al. l>auv*ia. Hoimau. pour
J.outrt-.il.

Ko. -l'e. 19 mai Alxrie pour Onebec.
shell' 8juiu- si? Ctgniona. nAlcrow. pour 

Mou Créai.

Nota» diverse*
—Le SS. Miramichi a «-le sjjjnaîé à Ma- 

tane a t* heure*, hier matin.
— De* plongeur» étaient occupe*, hier, à 

examiner le- avaries de l’Avloua amarre 
aan* le bassin de la Princesse Louise.

— La goélette Jeannette e*r partie de 
Quebec, ce matin, a destuffetion de Mont­
real.

— lx* vapeur Relh'f du service de* sauve­
tages est parti de Quebec pour Gaspe, ou il 
doit attendre de* ordre*.

—M. Whitton. inspecteur de* canaux, a 
fait, hier, sa ' isite annuelle au canal lai 
chine et n examine le* livre» de recettes et 
de trafic.

— Le SS. Sardinian, de la ligne Allan, 
qui est sorti, hier, «le notre port a dtvharge 
*a cargaison et en a embarque une nou­
velle «lan* le court espace de 3t> heure*.

—Vingt vaisseaux de toute» description* 
ont passe, hier, par le canal Lachiue.

—Une dépêche de Cow Bay. C.B..dif que 
le capitaine du SS. Weatherlv. parti de 
Boston pour Montreal, a muieilli près des 
banc» «ie l’ouest «le Terreneuve «leux pé­
cheur*. Lew Spank* et John Mel) naid. 
dans un canot, errant au gre de* riot* de 
puis trois jours aan* nourriturt*.

— Le* rapports do* station* du golfe 
disent qu’hier le temp* était clair et Irais.

Tfiéntr* Royal.
Hier " Kit. the Arkan*aw Traveller " a 

ete représente devant un public nombreux. 
La semaine prochaine, le» “ Kersaud*’ Co­
lored Minstrel* "donneront des represen­
tations. Il y a chant et musique.

Krromr
On non* prie d annoncer, pour faire ce*- 

*er certaines fausse* rumeurs, que E. A. 
Portelanre. amem- du p«-nitencier a la cour 
du Banc de la Reine, cetre semaine, n’est 
n »s du tout le parent de M. J. N. P«vrfe 
lance, voxageur de commerce de la inai*ou 
T. J. Lei latre et Cie. de Montreal.

Recéttéa lia chamina da far
Le* recette* de la compagnie du chemin 

de f«-r du Grand Tronc datant la semaine 
finissant le ô juin :

Tram* de pn«*ager». 
Train* de fret..........

1*80
flU0.*V>

215.JÔÜ

18K>

17fi.md

931U.222 $274,(B2
Augmentation pour 1886 $42.Bk)

MB

un mur. «-t tiie *ui te- garde-, e. il ne tant 
pa» oublier que ia tentative d’évasion «*on- 
lituo me faute tr«* grave, ‘-t tonte !a 
preuve qui a ete faite est a la charge du 
prisonnier.

Le jun rend un veixlict de culpabfliti-.
Le gri-rtier donne eii-ui’e lecture au pri 

son ni «r d un autre chef d’accusation, t'élu! 
de s erre « vade d\i Pénitencier. Un Ini «ie- 
u i amie *’ii p:a>de «oupjsue «:i non

li répond en imsuaul : “ Je me suis <-va 
d»'. mai* si je me *ui* evade, c’est 
l'aide de* gardes un Peiiiten -ier. ô 
ouvert les portes c: jesvii* -orti.

Alors, vous p.aidez uon coupable ? Oui je 
nu is coupable, puiaqfNf ie auia sorti et j « 
t ii«det40rs; tou: h- momie, le sait, quand «»n 
ma -épris.’ Yiau prononce ces dernière* 
parole* avec un at de rire.

Le juge demamle au prisonnier s'il a 
quelque- question* a faire a la Cour, car sa 
sentence va «»tr»- rend ;e f
“Uni. répond X'iau,'* j'ai à dire que je 

n'ai pas eu un procès selon la justice. .L* 
devais être libre, parfaitement libre tout 1«^ 
temps que ma cause a et«* instruite. In loi 
me permettait cela, j'y aval* droit comme 
tous ceux (iui ont parii A cett«» barre ju* 
qu aujourd’hui. Cependant, on me tient 
ici depuis plusieurs jour*, tout « uchain*-. 
avec un boulet au pied.*'! la preuve que je 
n'ai pa* ete libre pendant 1«- pr«*ce* quo:i 

[ m’a lait, la voici” ; puis pa**an sa ja iii»«» 
«ir-'ile par de*sus lu grille, il tait voir le 
boulet qu’il porte en disant * *' ce boulet 

i pe»e 11 livres et. il ne in a pas quitté un 
, instant depuis que je comparais dans eetic 

cause."
Ix* prisonnier se plaint amèrement «lu 

i régime rigoureux auquel .il a ete soumis 
d» pui* sa tentative d'évasion qui a eu pour 
effet d'alterer beuui’oup «a «ante.

Le Juge adresse la parole au prisonnier 
et lui dit que malgr** 1 objection qu'il vient 
de lui faire, il se croit obligé de pronomvr 
sur lui «a sentence. Beat inntile de lexhor 
t«*r a entrer dan* une vie meilleure, et «le 
mieux faire a ràvetnr, comme récidiviste 
de sou espece on n'a rien a esp«*rer de bien 
de lui.

** La cour vou* condamne a être enfermé 
dans le ponitencier de >aiut Yineent do 
Paul. tK>tir la durai- de 2ô an*, en outre d*-» 
huit au* auxquels vous êtes de a con 
damné."

Yiau. qui avait regarde le juge fixement 
jusque la. promena un regard sur tout 
j auditoire, -e mit a sourire er cracha le 
ju* de tabac qu’il avait dan» la bouche

I ai sentence *ur le» aecusation» d «-va 
sion et de t« nialive d'eva«ion. a «-te au* 
pendue.

En sortant du palais de justice, il dit : 
me fait trente trois au* « faire, dans 

troi* moi», l'aurai fini ce* trente trois ans 
la. On ne me gardera pas longtemps :

I/v pro es «e termina ver* cinq heure*. 
La nouvelle de ia »«-nt» uee »e répandit 
««ce la rapidité «le IVelair. Une fouie de 
plu*ieur* centaine* de personne* *e pre* 
sait en face «lu palais de justice et »»ir la 
ru«- Notre-Dame ou Viau devait passer.

Tout le monde voulait voir pour la «1er 
nine foi* la figure du forçat a jamais 

1 fameux, désormais, dan» les annale* «le la 
1 police.

II sortit ver* cinq heure* et quart, monta 
•lan* un esrosse et «e n ndit jusqu'en face 
«le la l«Nt'**e de >1. Mercier, rue Notre 
Dam*-.ou il monta «lan* un express rempli 
«le garde» et partit pour le panit« ncierd«- 
Saint Yincent de Paul.

Yiau e«t age de 1Q an*. D»n» trente trois 
an», » il ne «échappé pa*. il sera un vieil 
lard de 66 an», aux cheveux gri». brise par 
la captivité, las chafnea et le boulet.

Il a déjà purgé traU tennaa da troi» ans,

—En vente, en vérité je vou* le 
vos chapeaux, allez clnv.

HrnrMT t-t Comtois.
jno 08Ô rue Sainte Uatheruie.

—T.a cause «lu Dr Guerin contre M. S«-\«- 
rv Rivani continuée hier iuhiiii. a ou- re 
mi-eau lu septembre pro«-luun. Son 

j IL-nneur le juge Mathieu, la t >ur ordou 
I liant a M. Gagnon, liquidateur <h- la com 
i pagnie d assurance “ Provident Mutual " 
i de produire, a ci-tte date, le» I vre* et do- 
; eu ih-iiLn appartenant a la compagnie qui 

pourront etie requis uuu- lit cause.

AVIS AUX MERES.
Faite* usage du Trésor de* Nourrice» du 

1 Dr Picault. pour le* enfant* dont la d.-nti- 
; t ion s’ope: e. et dont 1 epoque est *i fatale 
! a «le* milliers. Il produit un * •uuneil natu 
! rel. Il e-t sain et profitable. Il e*t a^rri-able 
: :» preudre. 11 e*t pariaitetneut ’.ioff’en*if.
I li guérit lu douh ur instantam uu-' t. Prix.

a boni »• Vendu par tout .i
I maciea. 2s a^> : 1 a.

— Un incendie a éclaté h 
sur la rue Turkeon. dans P

"" ; I Twet dy. qui touchent a la fabrique
V :i *'*' tu res de M. Ritchot. Pi-miaiit q
—ma . f „.... > o . >.. ,, * 11 ... .... .i . . .... ...

Saint Henri,
«'curies «ie M.

de voi-
quelque

temps, on put craindre que l«-iem»-nf de*
! truefeur n'et«*ndlt couHiderablenn-Tit se* 
j dégâts ; h-'ureusement oue M. Z. Benoit, 

h chef du departement Ju f«-u, est arriva 
J promptem«-nt sur le* lieux et a maîtrise le* 

tiainmes. 11 *«‘r-«it a d«-*irer que toute* les 
ville» eu*«eut un chef «ie pompier* aussi 

1 competent que M. Benoit.

DK*<I\'S iU'DIN AIH h *. d* :.int . ■ .«■ et \(»'
' K A ï TK- KH y N\'A I ''’ i' P‘* • « ' ' ii.r*
«n ro-e. beu palet-: autre-miaiKCM ai i< e-.

NOIltS I»! VOIR K KIM D \J PUA. 1 
NO! * :s A Y KG KNVKH* GUIS. |
N« IKS I r HLA Ni. *.
TOI TEK LK8 NUANCES de» cou |

leur.* ontiiiair***. * “*
INDIEN NK v CHKMI9E, nouveau dessein at 

<i«- largeur variée.
I DI X Itl 1(4. M « IJ » \ |4» | . V|. re.

• roi&e impriun poi.i «ioublurt-«ie «. a u

MAGOG TEXTILE & PRINT CO.
_________________ 13 fev I a___

P ia ii:'.ï'i:irlil!ll.iiii!:i:i':!!('iii:
V. GIROUARD,

.Marchand-Tailleur,
A tran*por*é *on nmgnsin «lan* la bitt -e de

—I/HOTFJ, BALMORAL,—
RUE NOTRE-DAME

M. G:n T'*R!» » fait l .«uverrore de *nn non 
v»-a i m ... . e. : u loix r < endiffe «1 •
«1 ".•* g'-n:-. > ...; -t.411 Ml Ti - I- eT T«« ••••ils

« u es «41.alite- sur: uni de* plus « pleures

1. 
avec 
eut i a.

Entre 1« * d. i\ fen*Vre» qui o 
sur larüc. .-« tr. uv ut un burcau -i 
«ixiit luu; pu- i.*rmc4-ût ravi un 
«1«- vieux meuble». Le battant r.«l 
permettait pa» «l'tti v- r la du 
int«‘i icure.

("était ia preini ra f(<is que 1 
» i'rirait h Saivativ «i«- v i-it«-r « «* meuble. «*t 
il n «-tait pa* lii'iuine a la perd te i’.»ur eu 
fouiller les diver» tnxnis, il n ava t qu .i 
folxei le battant, t «-*t ce qui fut fait, le
• t h !n*t aidant. ».4ii* «pie la aernne ne «-« ti- 
aervât trace «ie 1 «-peratioii.

Au <|Uatrietne tiroir que visita Sarcany 
»ou» «les |«.ipiers d«'iit il n avait «pie î.iin\ 
se tridivait une Sorte de 0*1 te, trouve lire 
gultt-iein«-nt. t’ette cailc ut t it a t* ut «ie 
•uit<- *• ni attantioii.

” La grille : *«• dit-il.
Il lie »e tioinpait pa».
Sa première nlee tut de » on emparer ; 

mais. refie\i«u» faite, il ae «lit «pi* l.« «iinp.-t 
ritiwti de cette grille pourrait atiuvr «K*» 
si'Upçv'iis, »i le Oouite /.athniar venait ü 
s en ajKJicev» 'ir.

■* R.m ' se dit-il. «le tiu'ine «|ue j’ai pris 
!;» c«'pi«* «lu iullet. je vhih piendre letiecal 
«pie «le la grille, et r«>r«inthal et moi, lion» 
pont roii» lire la dépêche tout a imlre 
aise

Uette grille « t ait un aimple carré de 
«*arU n. de six c«-ntmièti«‘» «!«• li-nçueur 
par côté, et divise en trente-six carre» 
égaux, m«'»uraiit chacun un ceiitiui«-tix« 
environ. De «■«•* trciiti- six «-arn-s, «li*p«'*e» 
sur six ligne* horizontale» et verticale*, 
r-'timie « eux d une tabli de Dythagore qui 
aurait « te établi»* sur six chitfiv». vingt- 
sept « ta.«-ut piein*. et neuf étaient vnle*.

c * »t-i;-«lire qu a la plaia* «!«• c«*» neuf 
carre*, la carte « tait déc«>u|»éo et ajourée 
en lient emir*-it».

('«• qu'il importait à Karcany d'avoir, 
c’etait :|le la dmietiMon e\a«-;ed«'la grille ; 
2e la «Lsptisitmn «les neuf carre* vnle».

I.a ilitueiismn. il la prit au moyen d’un 
c«>ntour au crayon «pi il traça sur une 
teui.le «ie papier blanc, en avant bien
* 111 «1«» marquer la place «ul »« trouvait
une petite «t«»ix faite 11 1 encre, hnpielle
semblait unlnpiei 1« côte sujs.-rieu! 
gt iU«

La

—^ara A «a caiasa.
il a la billet, moi, 1*ai k fiilla t

- Et cetta foi», il faoiim bum qu'il M
reudt' I

—11 ae rendra î
- Alors on p«ut aoupar /
—Ou le peut.
—>uupong J”
Et, Zinne, t<>njonra an appétit, fil 

honneur a 1 excellent repas qu'il a atail
Ci'ininaïuie selon »«>n habitude.

la* len.lema ti. 1er juin, dé» huit heuraa 
«lu inatin, Karcany «e preaantait b k 
u. «:-< u «le banque, et Nils» Toronth*! don­
nait «iikMiôt 1 ordre «la 1 introduira dana 
•«•n cabinet.

** Yoilà la grille,** »e ci iitenta de dira
>ar«'an>, « n remettant le carton qn’il avau
d« coupe la veille

la* banquier le prit, le tourna, lé retour­
na, en Imchant la t« te comme a il n'eut 
pa» paï Uige la confiance de »«.vn associé. 

••E**ayoii» toujours, dit Sarcauy. 
E.-isavoii». ”

s.la» T«>roiithal prit le fac simile «lu 
billet, qui était renfermé dana un dea 
tiroir* de aon bureau, et le plaça sur la 
table.

( »n » «*n souvient, ce billet ae 00mposait 
de dix-huit hums, comprenant six lettre#
« hacun. - mots |»rfalternent mtelligiblas,

I d ailleurs. 11 était évident, avant tout, 
a-on ! «pie chaque lettre «le ce» mot* devait coirea- 

p< mire aux six carres, pleins ou vides, qui 
formaient chaque ligne de la grille. Par 
« «us* quuit, «>u {Ktuvait établir, déprima 

i ab«.r«i. «pie les mx premiers mot* du billet» 
c« mp* ses «le trente su lettres, avaient été 
•uccessiveinent «>btenu» au moytiu dea 

, trente-six carrés.
Eu effet — et «'e fut facile h const#- 

i ter, la di»i«osition de» carré» vide# avait 
1 ete si iiigeuieuseineut combuiée dana 

1 ageiii'eim iit de cette grille, qu en lui 
taisant taire quatre f«us un quart de tour, 
les > ut«** vide* venaient suevessivement 
ooi uper la pla« «* «le» carre» plein», aana 
jamais se doubler en aucun endroit.

(hi v<mt tout de suite qu'il «J«»tt en être 
ainsi l’ar exemple, à la première applica- 
tiou «U- la grille sut un papier blanc, »i 
l oti nist-rit le» chiffres *J«- l à i* dan» 
chatpie c.i»«- vnie. puis après un premier 
quart d«- t««ur. de lu à 27, pui» apres un 
tr«M»ièine quart «le t*-ur, de à .’k», fina- 
lenient. on trouvera sur le (ispier U'a nom­
bres de 1 a Ik», iHiUpant le» trente-six 
«aires «pu f«»nnent les«livisionsde la grillé, 

>ar« any tut «l«>n«- naturellement ameiiô 
à opt-u 1 d aborvl sur les six prtuiner» mots 
«lu billet, avec quatre applications succes­
sives «le la grille. 11 conifKait ensuite 
neotnim-ncer cette ««peration sur le» six 
autre» nmt», et une troisième foi» sur les 
six dernier»,—soit, en tout, les dix huit 
ni«>tK dont »e «'< mi posait le crr]>togramine.

H va sans dire «pie l«-s raiaonnementa 
établi» ci-d«'k»u» avaient «-te prest-ntés p.'k 
Sanaiiy à Si la» Toronthal et que celui-f 
n avait pu qu en apprécier la parfaite jus 
tesse.

lot pratique allait-elle confirmer la 
the«*rie 1 Celait la t<»ut 1 intérêt de l’ex-
|H*rn*nce.

V««ici «piels étaient les dix-huit mota du 
billet qu il ci'iiviont «le remettre sous Us 
yeux du lecteur .de la

la d«

ui, il la releva en pointant 
u. jui l;ii**.«icnt v«ui le 
ici il \ « u.ait «io tracer le con 

-. s«Mt> a la première 
occupant 1»‘* pl 1 « 2. 4,

Xiriue iigiir. un vid«- oocu- 
. a la tr isp im* lis m*. un

:• nw,i
r

«.'Upant la plav 
i« u\ v ide» « »«'«

. cinquième ul 
e d ; à la sixie 

h* place I. 
i, «lu reste, c 

d»Mir liaiuiélu*. «1 nt 
faire un si criinim-lle 
a\«-«■ le banquier ïNii.i 

Quelque inuiiites

a la ((UHtneine

la 1 
cap 

\

upaiu les p 
ne. un vuU 
in«- bgne, n iK.*-

’ ’ e gril b*, en gran- 
*a «-an\ allait bientôt 
u-a e. -1 complicité 
» l’««ixiiitlial. 11 ) 
suffirent u S .i«*any

rtfmpn

inuirt
»«b«4/>lN/
oint.*, 
a, hoe

jK-ur prendre le decahpie ci dch-> u*

fnbrtqu

FH.WiAlSI ANGLAISE HSlN

; AUX PROPRIETAIRES DE CHEYAT X
La poudre •* Engraissive ” inélee a la 

1 nourriture donne au cheval de la vigueur.
! cette poutlrv qui a de» pr«*priete* stoma 

«•biques «'t «b-puiativu* r*t «luu goût agréa 
! ble, guérit la constipation, la gourme etc., 
j etc. la*- vétérinaire- b-* plus eiuimmt* «lo* 
i Etat* Uni*, la r« commandent forteiueiit.
1 Depot principal chez

T. Drni v oir.
Marchand épicier.

171 rue Lagauchetb-re, M.iutreal.
Oct. 2l> 1 1 au q-h.

I,e maire d’nne petite ville de* environ* 
de Pans a r«-dige. 1 autre jour, mu- dr«»le 
d’affiche, «ni i! a fait placarder dan» toute* 
le* gares du departement.

On y lit. parmi le* attraction* de la fete 
patronaie :

m xi a n en r
GRANDE CAYALCADE EQUESTRE
Pas possible !

HOTEL DU CANADA
M. A. C. Saboiiriu. h«>telier bien connu u 

Montreal, vient «l'acheter Thotel du Canada, 
tenu aucienueinctr. par M. Giguere. No 21. 
rue Saint Irabriel et .'4 rue ï-umte Ther«--e. 
Nou* ne doutons pa» un instant qu entr ­
ies main» de son sympathique pn'prietaire 
actuel, «et etabii**enient devieutiru plu» 
populaire que par le pa**e. Cet hôtel e*t 
muni de toute» le- amelioration* nmderm*» 
et le* vt>yag»-ur* n'auront «ju’u se louer de 
l'installation et «lu service.

Chambre» confortable-. Vin» et Liqueur* 
de premb-r choix.

Diner complet peur 2ô et*.
Chambre «ie bagage a la disposition de» 

personne* ne passuul que la journée a ,a 
ville. 1 mars—1 au

Guibollard con»"ie un de se» ami* qui 
vient de perdre -a femme, il 1m prend . * 
main* avec effusion.

Ah ! mon Dieu ! mon Dieu î g«-rn;t ! 
1 autre. La perdre ainsi

Guit»olUr«i. de -a voix la plu» ts-netr**** :
Que vou e* ■ u», mon cher, nou* y 

passons tous.... I.a mort, c"est la vie

SATEENS.
Non» mvitons le* «lame* à venir exami­

ner notre riche Assortiment de ■ .'*ateen» " 
js*ur ml<e* Ce» étoffé» franca.-es «I un 
fini merveilleux *«mt dn meilb-ur gout. 
Non» .es detaillon* a ** lurent»"' la verge. 
quoi«|Ue la valeur ree.le eu *4^it de le a JU 
ce ut*.

Düpvi» Fri' nr*.
Coin de» rus» St*. Cwifierin# 

7-811 st Si. Andra,

Tou:e*« e* umn-hAndise»sont fra'.ohes, et «le» 
pa roii- «b* plu- nouveaux.

M.«»ih«m Am* mil ne s'occupera exclusive 
m-nt que d«- lacoufsetioudc.*

iFtfturnts (aif* mit commantif*
Ne tiendra ijw' des marchandises «le qualité su 

j i- : • ; c. « ’u trouve r.« aussi dans -on non « e.«n 
1 iii.'g .-in un Mssortinu-nt «'umplet darTn les «le 

> I . ..

MMENAQKMSIIT
FLAVIKX \ (iHAXUER,

N 4».

1* 4 1*1.TI I It
A transpor’C son Kinbli-
141DD RI il Normaux mi:.

«le(> i il c«ïn: inuer.i 1 Tenir de* Kourn * u 
1' ' * ■ x. L.' 1*- M! .«n. I m pi es.iioD*. Bel .u 1 '•*,
l'nj'.ers déni lui liage.

1 n. pur la : ion sur < o mnande, de livres publies 
•n Eu .h . le I

lel«>|»lintie : No||n:I 17fi-ino

J. FORTÎËR
—PAPETIER —

2r>8-Rue St. -ï:u*<pit's—Qr>S

--------- FPJX'JALtrZ /)«-------- -
Ij4'*gisfr4-*, l.i»ré» de compte*,

I ourniture* d«* liurc#u, 
l’a pii r. Enveloppes,

Encre, et< „ de.

r. ,

r , « . » .
____  1 ;*■ '.-a

' ' I
r .i ! I r ! ?

Aunmven «le cette grille, «ju il lui 
lui serait facile de repr««dutre avec un 
uionvnu de cartem <léc«»uj»é. il ne doutait 
j as d arm ver 11 «l«H;hi tirer le tac simile «lu 
billet lai*s«- entre U-» tnaiiis «le Silo» T« r«»n- 
t liai, il remit «buic la grille dana h* tiroir 
sou* les papiers «|iii la rec«*uvraient, il 
(putta la chambre «b* Ladislas Xathmar, 
puis la maison, ayant hate «le retourner a 
»«mi hôtel.

I n «juart d’heure après. Zinuie le voyait 
entrer dans leur chambre commune, d’un 
air si triomphant «pi il ne put a einjx*- 
« hcr de a’eener ù pleine voix

“ Eh ’ qu v a-f il «l(*nc, mon camarade ? 
l’rends bien garde ! Tu (** plus habile à 
dissimuler tes ennuis «jue tes joies, et l’on 
se trahit aussi bien en se laissant all«*r.. .

Tr- ve d’observation», Ziroiie, répon­
dit Sarcany. et u l «-uvrage, sans perdre 
un instant !

Avant souper ,
— Avant.
(.'«•la dit. Sarcany prit un morceau de 

cmt«Mi de niinct' épaisseur. 11 le tailla sur 
son décalqué, de manière a obtenir un 
rectangle, qui avait exactement les dimen­
sion.- de la grille, sans oublier de tracer 
la petite croix sur le côte supérieur. En­
suite, prenant une règle, il le divisa en 
trente-six carre», tous «1 égale gratuleur.

Alors, de ce» Uenti* six carres, neuf 
furent inuiqu* * à la pla.-e qu ils occupaient 
sur le décalqué : puis, apres avoir ét* 
«le. «.upés avec la pointe «Fut» canif, ils 
furent a' miivs. <u- maniéré k lais»«?r paraître 

! «lan* h- ir v ko- h-- mots, lettre ou signe*

LITTFRATl RE AMUSANTE.
Si vou» aimez à lire «le belle» histoire», 

ni ««mie/v«*u* au F nr ii.lkton II listkk, 
N«- ( rue 1 raig. Montreal. pnranuee*.

Afin «le IxM uieitre au public ae l’appre- 
ci«-r et «le connaître le» nv ant âge* qu'il of- 
lie iiiaiiiteiiant, ce journal est envoyé gra 
truitemeiit pendant uu moi» a tome per- 
sotiue qui le demande. fi7 — lau

La scene se passe «lan» le cabinet du 
d.K-teur N . sommité fort c«>t«*e. mais 
fort brou.lionne pour «rau-e d encombre 
meut.

Un malade vient de le c«'n*ulter, et s’ar- 
reiant au moment de sortir :

— Mai* paid n. docteur, von* me donner 
là uue ord«>umuice qui e»t tt-xtaeliement la 
meme que «'elle d’il y a un moi»....

Le docteur, un instant démonté, se remet 
aussitôt et avec flegme

("e*t pour ceia. monsieur, que le prix 
«le ma coubultatiou est au-si le meme.

NOTRE COMMERCE 
«le chapeaux prend t«m» le» jour* de l'iro* 
portance, le fait sexpihjue par l’élegaoce et 
ie bas prix de* chapeaux qui août vendu' 
chez

Cit» Dfs.tardins & Cte..
6J7 et rue Ste Catherine,

Aux Trois Chevreuil#,
Jno Montreal,

Une petite malade de cinq an» éveille ta 
ni« re p« luiant la nuit.

Petite inamnn. dit-elle, d’une voix gé- 
mi—ante. promet» moi, quand je serai 
morte, de mettre me» poupee» «n deuil !

GARNITURES DE ROBES.
Nous venons de recevoir de Pari» 8cal»> 

»c* «ic haute» mniveauté*. consistant sur* 
t*»ut « n une grande variété «le dentelle» 
noire» et en couleur* pour garniture» do 
robe*. gn-l«)tA, grain» de chapelet, 
meuterics. Noutachc» et mirel» français.

Toute» ce* marchamlises sont détaillé#» 
aux prix du gro».

Drrn» FrArf»,
Coin de» rues Ste Catherine al

7,9 et 11 St A mire.

51Û) Mu 1 S. LF.MPLIS POUR I.K.^ THAN 
> ACTIONS K T CUIT*' DK ^TOCKï».

Debentures - Echange
AVEC UNE LISTE COMPLETE DK

STOCKS et GAR VNTIKS

- onDRF» nie ra cnrr -

MORTON, riIlLIJPSililLMER
LIRKAlKR* KT rVBRtCXVr* DK MVRK» 

à» UAN04 BT IX KiUMfc W K-*,

RUE NOTRE-DAME H 755
MONTRJLUa

qn<*lo nquo* du billet sur lcqu« 1 cette grille 
serait appliquée.

Xm.ne, pl.v-è en lace de Sarcany. le 
r.-.;.*ruait faire. I rerl grand ouvert, enu- 
rii '-uie «le cotivoitiae. 4 e Gavai! 1 int« r- 
r. *•.« ' i mitant plus qu il avait parfaite­
ment c« ni pris lo système cryptograph ique 
empl' vé dan» o*tte correspondance.

“ C est ingi-nuux disait-il, extrèinement
mgcnieiix
Quant) je pense qu« 
earn * vides, il peut

1755

pourra me servir I 
dans chacun «le ces 

peut-être tenir un
million....

— Et plu» !’’ répondit Sarcany.
Le travatl torttiin«*. Sarcany ne leva, 

apres avoir serre le carton découpé dans 
»on j>orU*feuil!o.

“ Detnaïu. « la première heure, je serai 
chez Toronthal. dit il.

Dialogue de famille :
Travaille» tu. mon petit .Tulesf Afl-ta 

ete bieu place, lors de la deruièra compoai;
tior. f

-Oh! . Admirablement, papal..* J’é- 
tais a côte de la feuétre... Il ny a qu# là
qu'on peut respirer I

Li: teint.—La "Lotion Persleno» ** «ra* 
bellit Je teint et lui rend I solat du j»un#
a^e. Lu vente partout. —7 au Id

(D. Dan* ce facsimile, tout le» carre»
blanc» anal à jour, la» autre» «ont pUma.

Un de nos meilleurs ta» bleu» a la dou­
ble infirmité «i étre bossue et de faire d»i fa­
bles qu elle recite a Timproviate dan» l«a 
aalon».

Elle fait subir, l'autre jour. 1# auppUc#de 
la fable a une assemblée qui n'y était aa-
cuLi#ment.

— Tien* ! elle me rappelle Eaope, dit quel*
qu’un.

— Pan'equ’elle dit de» fables?
Nou, parce qu elle est bossue.

—Cherchez et vous trouverez : c'est ches 
Hui*ert et Uomtois, fiKî rue Ste. Catherine, 
ou nou»trouvons chapeaux du Manille, d# 
Livourm* ou de duvet e« aussi chape a WX d» 
soie et pull-over». Jno

î’arisiennes en villégiaturé.
Kn pas-nut pre* d un ruisseau, ce» dama# 

aper* «vivent «le* vache* qui -’abrêuvent.
.le ne m’étonne plu», fait l'une d'cllé», 

si le lait qu on nous vend contient tant 
d'eau.

ETOFFES A ROBES.
Le meilleur choix d'Etoffea légère» peur 

robe* d’eté consistant en grenadin##, 
Iteiveige. " nun’* veiling H etc. de couleora 
paies et dan» les nuances le» plus noue#)* 
le» *e trouvent chez,

Drprrs Pwbtn,
Coin d#s me» 8u

-7. A U
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L*ARCHEvrqi i: de Montreal.

Roui noua empresecns Je communiquer 

à not lecteurs la lettre suivante, que nout

recerons ce matin :

Evêché Je Montréal, )
11 juin 18^(1. J 

44 Monaieur le Rédacteur,
porter h la co:;na:. s ince 
l'agréable nouvelle Je 1» :“ vos lecteura i açrcaoie nouvelle «n* i erec- 

** tien Jo Montrtal en Archevêché. Un
“ telc^ra. HD#, : .
•* app<*rte cette consolante infiTmation.”

J’ai l'hoiifieur J'être,
Monsieur le Rédacteur,

Votre très humble serviteur.
L. D. A. M. Marln mal,

\ icaire (Jenéral.

Cette bonne nouvelle sera reçue avec 

une profonde aatiafaction j>ar toute la po­
pulation du district de Montréal. L'érec­
tion de notre aiége épiscopal en archevê­
ché est un grand honneur pour notre \ illc. 

lai promotion de NIgr Fabrt à 1 archevê­
ché, est la juste récompense du dévoue­

ment infatigable et des vertus chrétiennes 
de notre prélat auxquelles toute la popu­
lation du district sera heureuse et liére de 

rendre, en cette circonstance solennelle, 

un respectueux hommage.

M. Lapointe, député de Vaudreuil, a 
voté de nouveau contre l'amnistie avant- 
hier soir. La Just ire remarque avec raison* 
il ce sujet, que si M. Lapointe est devenu 
pen dard, il est bon que ses électeurs le 
sachent. Sa trahison, pour n'étiv pas iso­
lée, n en mériterait pas moins une mon- j 
tion spéciale.

Un curieux débat est engagé entre l'/> 
ttndard, qui est partisan du Sénat, et la 
Minerve qui, tout en étant en principe du | 
même avis, n'admet l’iitilin* du Sénat qu a 
une condition, c'est qu il ne se permette 
jamais de rejeter ou d’amender les fulls du 
gouvernement, quand le gouvernement est 
conservateur.

L’esprit de parti a fait en notre pays 
de tels progrès qu'il y a des ministériels, 
qui trouvent le Sénat trop indépendant.

La discussion de la loi sur l'exil des 
princes a commencé hier dans la chambre 
française. Mais le gouvernement se trouve 
entre deux feux. Les conservateurs et les 
républicains modérés condamnent la me­
sure : les radicaux la trouvent insuffisante 
•t voudraient que la loi prononçât l'expul- 
■ion immédiate et obligatoire de tous h s 
princes sans exception.

NI. de Freycinet, en présentant une me­
sure qu il condamne intérieurement n'a 
done ni satisfait les radicaux, ni prévenu 
la crise qu il redoutait. 11 compte sur une 
faible majorité à la chambre. Mais il est 
douteux que la loi passe au sénat : et si 
elle était rejetée, il est probable que le 
premier ministre n en serait pas fâché.

U n roi en rébellion", tel pourrait 
être le titre de la comédie qui se joue en
Ce moment en Bavière.

Le roi Louis II s'est mis en situation, 
par ses folies et ses prodigalités, d'êire 
pourvu d’un conseil de régence et et la ré­
gence revient de droit à l'aine des agnats 
de la maison royale le prince Luirxdd, 
oncle du roi.

Mais le roi s'est enfermé au fond dos 
montagnes dans une retraite à pou près 
inaccessible. 11 s'y fait garder par une 
troupe dévouée ; et l'un des ministres, le 
comteHostelkin, ayant étchargé d’aller lui 
demander son consentement à la régence, 
le roi l'a fait interner dans la prison du 
chateau, (in se demande s'il va falloir, 
comme au temps des burgraros, faire le 
•iège de çe nid d'aigles pour assurer 1 exé­
cution de la loi de régence et rendre le 
Comte Hostelkin à la liberté.

M. Glads tone a annonce officiellement
à la chambre des communes qu elle serait 
dissoute avant la tin du mois et déjîi la 
campagne électorale est commencée dans
tout le pays.

On peut donner comme symptôme de 
Topinion publique le vote de l’association 
libérale de Barrow, un des comtés repré­
senté* par les libéraux dissidents. M. 
Baine s'est présenté devant l'association li­
bérale et y a prononcé un discours justi­
ficatif de son vote contre le home rule. 
Mais 1 association n’a pas accueilli cette 
justification et a exprimé contre la con­
duite de M. Baine, un vote de béme. Il 
en sera de même dans pros pie toutes 1. s 
circonscriptions.

La seule chance des adversaires du 
home rule serait que les f. nVs $ nbatins- 
•ent presque partout de present, r des 
candidats et apportassent leurs voix aux 
whigs dissidents. Cette tactique pourra 
tn effet se produire dans quelques circons­
criptions. Mais elle ne saurait se généra­
liser. Tant de désintéressement n'entre 
pas dans les habitudes des part 's et toutes 
les chances sont en faveur d une éclatante 
Victoire de M. Gladstone.

L» voilà donc votée, cette 1<>i qui pro­
met U tou# lev chemins de fer bien pen­
sants dos subventions que î<* gouverne­
ment sera impuissant à lcrr payer, 
puisque caisse est \ide.. ** si vide 
que cent eût.-a an , t n.:. • » i % clian- 
son.

Le ministère y a tenu et il c»t satisfait. 
Il a it. une obtenu dé. i.Tor autant que 
p- ssii. • un débat qui ne j- avait être que 
compromet tant, sa maji rité :i été de V»s 
voix contre 17. V* d n en soit pas trop 
her. il n’e«t pas certain que dans li pro­
chaine chambre, la major ré d aujourd'hui
a. : seulement de 17 voix contre A'*. Ce 
minut' r»? qui avait passe sa vie à ne rien 
faire a voulu so rattraper d’un seul coup* 
et il meurt en ruinant la province.

Chemin faisant, deux bonnes lois ont 
é*. v .tttS hier, l u. e #ur la proposition 
de M. B.ai p :r améliorerai* retraite 
des instituteurs, 1 autre s ir la proposition 
de M. Taill.-n, pour tenir compte aux
.èvesde l'université Laval, dans le temps 

détn ie obhgau ire pour 1 admission à la 
pratiqr.r, de leur période de service mili­
taire au Nord-Ouest.

LLf.lsLATlON (OM.MEIUTALE.

Four la dt-uxit-nie ou troisième fois, un 
membre do la cliamhre de (Québec a pré* 
senté une motion ayant pour effet d'enle­
ver aux marchands des grands Centres, et 
principalement à ceux de Montréal, tout 
contrôle sur la nomination des syndics de 
faillite, dans les campagnes.

L'honorable M. Turcotte a pré.-enté un
b. Il portant comme titre : ** Acte pour 
amender 1 article 7bS du code de procé* ’ 
dure civile, tel que remplacé par le statut 
48 \ ict., chap. 22, soc. 4. ' Ce titre qui, 
tout d’abord, ne parait pas dangereux, 
indique tout simplement une modification 
de la loi, qui aurait pour effet de faire 
nommer les syndics de fadlites par hs 
seuls créanciers demeurant dans le district 
ilu failli.

L’e n c ,t pas la prosi , rc fois comme 
nous 1 avons dit. que l'on cherche à intro- 
duir* un* parcill ■ nu lifi( t * n ch ns n« tr* | 
législation commerciale : et chaque fois | 
qu'elle a été présentée au parlement, les i 
commerçants ont prott sté avec une éner- ,

La I’kf.nm; a toujours combattu cette I 
mesure, et la combattra jusqu à ce que ceux ! 
qui en sont partisans puissent démontrer | 
qu'elle aura des résultats satisfaisants pour 
les commerçants.

Si l'amendement a l’article 708. du code 
de procédure civile, actuellement devant la 
chambre de (Jiitbee, devenait loi : qu’arri- 
v.-rai; il ? Il arriverait quo le:* quelques 
créanciers du district, créanciers îles plus 
faibles pour la plupart, deviendraient les 
mai res de la situation : qu'ils nomme­
raient un syndic, également du di&trict, 
qui disposerait de l’actif non pas au profit 
de la masse des créanciers, mais au profit 
dm t des quelques créanciers du district*

Puis cette nomination d'un syndic du 
district, laissera la porte grande ouverte à 
toutes les fraudes, a tous les compromis, à 
tomes les illégalités si aisés à commettre 
en matière de faillite, et si difficiles à faire 
corriger ou punir, que les créanciers ai­
ment mieux perdra la totalité de leur 
créance que d aller la revendiquer devant 
la justice.

Enfin la disposition des biens du fail!1 
appartient dans tous les pays du monde, 
sous toutes les législations, aux créanciers 
o’est-à-dire aux véritables propriétaires de 
ces biens. Nul mieux qu’eux ne peut con­
naître la valeur de cet actif, et la manière 
la plus avantageuse d'en disposer. Leur 
enlever le droit de contrôler la liquida' 
tion d'un actif composé, pour la près pie 
totalité,de marchandises leur appartenant, 
ce serait non seulement commettre une ! 
injustice que la chambre a jusqu'ici refusé 
de sanctionner, mais ce serait porter à 
notre commerce intérieur, un coup qui ! 
pourrait être plus d;>astreux que toutes 
les crises passées.

Bfovs soomm* nnô* chaqu* f. i* qa*un 
dépuré quelconque se permet de présenter 
une loi d'intérêt général sans consulter 
les citoyens qui auront à supporter di 
recrement les conséquences de cette loi. 
Tous les amendements présenté# à (Québec, 
en vue d'enlever aux marchands de Mont­
réal et de Québec le contrôle sur les failli­
tes de la province, l’ont été en 
dehors de la connaissance des Chambres 
de Commerce de ces deux villes. O est en 
1 SSl que ce bill a été présenté, pour la 
j remière fois, et ce n'est que par le plus 
grand des hasards qu’on s'est, aperçu à 
temps de sa nature et du but qu’il visait ; 
il semble qu’en agissant ainsi, on veuille 
surprendre les commerçants et leur impo­
ser une loi qu’ils ont toujours dénoncée 
avec vigueur.

Ces procédés sont regrettables, mais ce 
qui est encore plus regrettable, c'est le 
peu tie cas que nos grands corps de l'Etat 
et nos gouvernements semblent faire de 
nos chambres de commerce.

Peut-étr* doit-on chercher la cause do 
cotte indifférence dans la composition 
même de ces chambre*. Ces chambres 
ouvertes à tout venant qui paie sa cotisa­
tion, sans grande enquête, sans triage 
sérieux sont pluiû: des clubs que de* insti­
tutions compos e«. comme elle* devraient 
l’ètre, des représentants les plus dignes et 
les plus respectés du commerce de la ville. 
Puis, nos chambres ne s’occupent que rare­
ment, pour n»* p«s dire jamais, de ques­
tions d'intérêt général, de grands pro­
blèmes économiqu *s, de projets de lon­
gue haleine appeler à développer le# 
res<uiwo* du pays elle* ont abdiqué 
ce rôle assumé parles chambres de com­
merce des grands centres am i. ...ns ou eu- 
rope«*ns. No# chambre de commerce ne 
s'occup nt que de promouvoir les intérêts 
de quelques-uns de* membres influents 
qu elles renferment, et n'ont jamais pro­
testé contre un abus quelconque ou pur­
pose la plus petite réf -rme. Le mutisme 
qu elles ont gardé • * qu elles gardent en­
core en présence des actes monstrueux 
commis par la douane, prouve la nullité 
«lu 1 intluenco de n< s cambres conniK-rcu*

les, et la conscience qu elles ont de c tte j >crge..t d anrr . Louis Boudrea 
nullité. j , Directeur* : Jo*»«*pn Lussier. Laureui
»... j Jacqiie*. t'hxrle* Beauehesn*. Hector Ri
J»ai i le r.-w actuel, notre U | nt, Orphi . Desi arreaux, Treftl.* Uorb, d,

7 x protesv, et il est pr«. i*b!e qu a la !
veille dos élections cette pr-•testation aéra
écoutée : mais si 1* Chambre de Commer­
ce de Montréal » l'ii.-r • itum quhlle 
devrait être, cette protestation eût été 
inutile, car jam ai# on aurait proposé, sans 
la consulter au préalable, une modiricx* 
tion à notre législation corn mer a!c.

TOIT POUR fORANiilsME

I.\ Ri nrLLïGN
enfin apaisa, le* citoyens ont le 

tempa de donner a irur-» corps une atten 
tien raisonnaiéc. l.«* seul K-iuedi- -ar. cer 
lain t-r -au«« ffoulear «•»! le et-leiift Extirpa 
t**ur <i«* roi ^ diuieurde Putnam. 11 

, e-t infitiliib.c. i.e ia.-i-f a icune partie ma 
lad»* «iui sont quelquefois pis que c ror. 
Assuras-vou» qu on vo is douno .j ' l a.

T nain '' n'en pren< a pas d'autre.

La question de# rep' irters a ete ce- .jours- 
' ci a 1 ordre du jour a Paria.

Les uns se s. nt eecrimea pour, le^ autre* 
1 se sont esrrim•"» contre ; n:.rs t«-j* le
i nmnde a « ' ri .m d pour eansTutcr qu'une

L.VPOINTTK A* NI^VLI^xCfKK, LISSES ^ ACIER.
VHClIIlECTi:.S.INüEXIEURS#

Le Pr Cameron, un fanatique ennemi 
de notre race a v. te contre nous.dan» Taf- 
!.».reRi» ! Cela ne nous a pa* i.urj»r*. Il 

: a m ’ne ;gé utile d.' quitter à .. sujet le 
parti libt i.. 1 ; tt lea liWraux, dit on,lui en
nt su gré. Son entrée dans le parti mi­

nistériel n'eet pa# une perte j**jur eux. î 
Mats,- -et cV»t ici que l'aiiaire se compli­
que, il parait quo le* ministre# et la ma- 
jori'e sc s> nt empressé# de payer la bien­
venue a M. Cameron. Tout naturelle­
ment ils la lui ont payée, #ur une question 
qui intéressait les deux race» en donnant 
raisin aux ormngiite* du comtéd'Huntuig- 
dim contre des canadiens-français.

L L "-b ir, qui a révélé cette singulière 
et peu honorable transaction raconte qu’il 
y a dan# 1« comté de Huntingdon une j»a- 
roisse française, ditachre de Saint-Amcet 
#<-.i# le nom do Sainto-Birbe. Cetto pa­
ri «e demande, comme c’e#t son droit, a 
être érigée en corporation municipale et 
M. le curé de Sainte-Barbe avait confié le 
' • à NI. Leblanc député de Laval. Mais 
ce projet déniait, jurait-il. aux orangi#- 
tcs. «■’ pour cause, lise tro-ro en effet 
qu il aurai: pour résultat de faire passer 
la majorité a 1 élément canadien-français 

uaeil du a mit . M. « lameri n a 
» pour prix i Irai 

que le projet fut modifié sur ce point 
essentiel, t’eux qui ont encore coi.- 
m-m • quelque illusion sur nos mi* 
ma*r. 'apprendront, sans doute, non sans 
surprise, qu’ils se sont empressés de don­
ner satisfaction à NI. Cameron. La parois­
se do Sainte-Barbe no sera donc pas éri­
gée en corporation. L'ordre du jour est de 
oomplaiie en tout h l'orangismc, et il 
n'aurait pas été tolérable de lui enlever 
au profit de nos nationaux la majorité 
dont il jouit dans le comté Je Hutingn- 
don.

Par malheur, MM. Leblanc et Martel 
en sont arrivés, comme pendards. jouer 
leur rôle d'une façon si convaincue, qu'ils 
ont trouvé cette transaction toute simple 
et qu'ils n'ont pas hésité à la révéler à 
divers électeurs du comté de Huntingdon, 
connue une affaire sur laquelle il n'y aurait 
pas de secret à garder. “ No# am.# écrit 
** M. Martel en sont venus b la conclusion 
“ qu'il vaut mieux modifier le bill <•. {> ...,i 
M e t*.1
“ (T a :<j’t ré, rois tu, et il faut le renforcer 
“ dans la foi.” L'aveu, on le voit est des 
plua nets. “ Un grand grand nombre 
“ de nos amis, écrit de s.>n coté NI. Lo- 
“ blanc, étaient oppoaés au bill, sur ce 

* principe que les anglais do leur comté y 
** étaient oppoaéa el ■ .•••

Oui. en effet, les élections approchent 
et les pendards suivent l'implacable logi­
que de leur situation. Ils ont concédé la 
tête de Kiel aux passions orangistes. Ils 
sont maintenant pieds et poings lié# à la 
merci de 1 orangisme. L’orangisme cons­
titue le gros de leur armée électorale. 1^ 
faut le satisfaire, le satisfaire à tout prix, 
envers et contre Pais, dans tout ce qu'il 
demande et surtout contre les canadiens, 
français. Tant pis pour lis babirauts de 
Sainte Barbe. Que n’étaient-ils anglais et 
protestants / Ils auraient trouvé faveur et 
appui auprès des ministres canadiens- 
français de Québec. Niais ils sont fran­
çais et catholiques : on ne peut rien pour 
eux. si l'on allait s’aviser de leur rendre 
justice, cela contrarierait les opérations

aorisTK - vint juin BarTisrr: m:
UANiCH JL
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CHARBON et BOiS !
— IN 'il? L i.üCK PülLL CO. OF CANADA

8*rg. i armes. Felix Landr\.
Directeur»* — François i.amarche. p< re. 

( harle» Trudel, Alphonse Gareau.
SOCIETE SAINT JE AN BAPTISTS DE PEA ON.

President, Hector Gaudet.
1er vire pn s.. Antoine Rivard.
-ud vice pré*.. Gilbert Marcotte.
>ec. arch.. Pierre Cartier.
A-s. arch.. Joseph Cardinal.
Sec.-financier. Mo se Riope..
Sec. cor r.. Philipj.e Rivard.
Ilesorii r, JoM'jrii Rivet, 

t om. uni.. Alex * Ducliamie.
Serg. d armes, Auguste Rochon.

UNION CANADIEN NE FRANÇAISE DE l*H RE­
VU NU.

President, (''•■opli.vs Meilleur.
1er v ice ; ré*., ■
-nd vice.-j»r»-s.. L«.<uia Vachereau.
Sec. arch.. J. B. l'vauchatnp.
S#c. très., J. B. Tibar.
Sec.-corr., Arthur Sauvagea’i.
A'st. sec.-corr.. Henri Routhicr.
I resorier, l rgelc La vigne.
Com.-ord.. Auguste Jacob.

Pour raj»ter le# lionnes graces de son inter
locuteur :

-Parle-t-il, vo*re perroquet ? demande 
le reporter en grattant la tête de l'oiseau.

— Oh ! irions:»-ur. au**i bien que vous.
L'autre *«» reieffe ;

♦vue moi L . que moi ?
—Dame ! il répété tout ce qu'il entend !

.MODES.
D'ici a la fin du moi* de juin nou* ven 

dr ms a -aenrice la t-alanc* de notre ma 
gnifique itnportati »n de mode*. Ce depar 
temenr d une importance i on-id* rab> 
contient encore un très grand choix de 
chapeaux garni*, de formes de toute* 
*01 te* et la plus grande variété de garni­
tures et ornements, plumes, aigrette* et 
pompon*. Hâtez von* de venir donner 
votre commande.

Dupuis. FbEfes.
Coin des rue* S’e Catherine

"4blî et Sr. Andre.

Lisez l’annonce de I. A. 
BEAUVAIS sur la troi-
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AVI»
i jean r.Am.'Ti; di: m al-

NEE.
l'r< > dent, J. H. Primeau.
1er vice pre#.. Hubert 6t. Amand.
Lnil \ ice pré»».. Ma gloire Gauthier, pt-re.
> c. aich., Edinoiid Vadtiui*.
Ass.-nec. arch.. D.-tma&e Boisjoli.
Si'c.-corr.. Kuchariste Lebeau.
1 u sorier, -L'an rt<>cque.'
Coin. ord. Simon Jleberr.

r. d'aruus, Augustin Doucette.
1b nui ours. -- Finest Lavigne. Edmond 

Boisjoli. Napoléon Beaiuiin. Alexis Ba­
ch.» ml. p« re. .Narcisse i'rachy, Pierre !«*- 
tivault. Olivier Beaudin.
SOCIÉTÉ SAINT-JEAN BAPTISTE MENOMINEE

Président, Alphonse Lauzon.
1er vice-president. Hercule Raicbe.
-emevicc prysidout. Octave liri*>vtte.
Soc. arch. Félix Vincent.
Asi-t sec.. Joseph Lebrun, fils.
Sec. corr., Dr I.ugcne Grignon.
Trésorier, Joseph Garon.
Com. ord., Aniedee Raidie.
Ser. d'armes, Antuine Douche, pere.
Directeurs. - Gilbert Lauzon. Joseph 

liuot. George Loranger. Joseph Martel.
SOCIÉTÉ SAINT-JEAN BAPTISTE PE AIT! NA.

President, Dr M. E. de Laval.
SOCIETE SAINT-JEAN-BAPTISTE PE B A V-CITY

President, il. A. Pacaud.
sv>» ■*. SAINT JEAN-BAPTISTE DE 

MCSKKfîON
President. Thoinaa Hamelin.
\ ice president, George I ou n lippe.
Sec. arch., Antoine Bergeron.
Soc. corr. George 1/cfebvre.
Trésorier, Joseph Maille.
Coin. ord.. (. ezaireGagnon.
Directeur*.—l*rudeut Dion. Mathias Le- 

febvr-'. Hennas t'hénier. Nar-deon N r- 
t'iandm, Thomas Lecomte. F. À. Om llette.
Camille Chenier. Cyprien D'Amour.

L’exemple donne par l'Etat du Micîrigan, 
grace a l energie depioyee par l'energi.iue i 1 e ll.^rie a^-i r,in',.urt so j 1.-ident de son bureau de division, se ra • l“^»nclu#i einent.

. . c,, r-‘i* le vreseut donné qu'un «livé 
t tb : (*.c de TRUIS CT Tv pour tent- n ie
j vitale pav.» d,*oetre l is- , ution .1 cleib.ro

injur lo sen»* stre courant, e; sera payable .» >*a 
; maison de banque un uetse ville, le et api-e^

* d prêchai*.
Le* livres de transfer: seront fermas du -lau 

31 mai inclusivement.
I. asse.mbbe ^•■iv raie nnnnrlle de* action- 

li.u.re' ...ra ’.a-r. au bureau prit.rival rie le Tmn- 
quo. A Moni re»!. le 16iue jour de juin prochoia. 
h midi.

Par ordre du bureau.
lé. GARANT».

E-P j l'.I juv» Gaisrier.

LA liA.NQLË JAnjl’ES-CARTiER.

Avis est par le uresen' donne ou un dividende 
<ic trois pour u« t.i sur le capiui paye rie celle 

| invitu-!..•>. a » :e de» iaro pour la s< nie#tre tou- 
ran' f », ur v « d.viàende sera payable au bureau 
».,• 1.1 La»'. a le et apres le PR K-
MIF.R JOUR tic JUIN proeham. Les livre* de 
trentfer; seront fermes du 17 nu :u NIAI, les 

I deux tours luelus.
L A--» .1»..: » fcunern.e annuelle ri«* actionnai­

res au: a rien au >..reau do la iliiiuue a Mont- 
rrenl. MritCTtKDI le loeiue JOCil de JUIN 
prochain*» UNE her-e P. 71.

Par ordre du Bureau.
iSigne» A. DcMARTICNV.

l 1 - er.
Montreal. Jj avril 1S81____________ a-Iù 1-lj*

ÜAMHE iriiljriIELAGA
I>1VIDLNDE No 20.

Vyis est p..r ic presen- donne ,u un divi­
dende de TRt>I> par ccn; fiîoloi acte de­
clare pour le semestre courant, «ur le capital 

luve de ce*re in*ti’v.»ion. et ■ : U sera payable 
a <011 bureau principal ô Mon' .val. ou a ses «me- 
e u relies, le ou apres le i Jl ILL', i' prochain. 

Le livre de Transfert sera ferme du lô au 3D

électorales du parti de la corde !
I n te! incident sc passe de commen­

taires. 11 montre d une façon saisissante 
oii nous on sommes réduits, à Quebec 
même, s u** l'impulsion d’un gouverne­
ment or d'une majorité qui, pour employer 
le |oli mot de M. Martel, ont af j><r>, entre 
les mains de sir John, tout sentiment de 
la dignité et de 1 honneur national. Nous 
ne pouvons que nous borner h nous re­
tourner vers les électeurs de MM. Martel 
et Leblanc, vers les électeurs de la pro­
vince de Québec tout entière. Ils diront, 
aux élection* prochaines, si nos pères ont 
défendu 1 autonomie de notre province et 
l'indépendance de notre race, pour arriver 
i» ce résultat d’avoir it Québec des minis­
tres et des députés d’origine canadienne- 
françsisc, dont 1 unique souci est de mé­
riter lo* bonnes grâces de nos ennemis et 
de refu«er de faire justice à nos compa­
triotes.

h;cntê»t suivi par les autres Etats de i 
i l mon Américaine, maintenant vu pleine • 
organisation. La convention de Rutland i 
reunira, dans quelques jour*, plus de Joi» j 
délégués, venus de toutes les parties de ! 
L Amérique du Nord et sera une occasion 
dis plus favorables pour consolider l'al­
liance nationale, depuis si longtemps ^ 
d» s.r. e par tous les Ganadiens d origine 
française. La province de Québec sera 
largement représentée a cette eouventionet ; 
lions esperou* que îles délégués seront pre 
M»nts de t ou* les dioceses, grâce aux condi­
tions favorab:»»* obtenues de" chemins de 
fer. pour cette convention. Que chaque , 
société nomme >• s delegués sans retard 1 
pour eviu r tout désappointement.

Par ordre du Bureau.
A. D. PARANT.

CaiMit'r.

Glacières, Filtres pour FEau
OUTILS Di: JARDINS

FoMes de C'iiisme améliorés
AVEU APPAREIL A EAU CHAUDE.

POELES à E HUILE de CHAH BOX!
Séchoirs à Rideaux, eic.

-CHEZ.

L. ,1. A_. SURVEYER
Karcliaiiil-Frrronnitr, No. 158S rue Notrr-Daïue

KN FACE DU PALAIS DE JUSTICE

N. B.—Ouvrage en plomb er en ferblanc faits stir les lieux par des hommes compétents.

SA.VOJNT IjMPERIA.L
v

% >

m\
—Jldrque de Commerce —

ft^ESSAYEZ-LE^ «^“EM VENTE PARTOUT^a

J. BARSALOU & CIE.
La soviets »îui existait sous la raison sociale

FiLTEAU 8c MANTHA
<ri;''o::e de consentement mutuel; les utfai 
re*; seront continuées au uu'nio endroit par tô 

j sousM^ne. à ui I on devra payer iout»»s les 
rienv> dm * a la dite société et A qui l'on devra 

I t-adresser pour toutes réclamation*.
LOUIS FILTEAU. 

Marchand-Tailleur, 41 rue st Laurent.
12 mar» cat ilontrval.PARLEMENT PROVINCIAL.

CHAMBRE LEGISLATIVE.
Québec 10

La seance e*t ouverte à trois heures.
L’honorable M. TAILLOX donne avis 

d'un bill pour régulariser la situation des 
etudiants qui ont servi dans la campagne 
du Nid Ouest et se voyaient menaces d’un 
retard dans leur admissiou a la pratique 
par la perte d'un M'incstre universitaire.

Le rapport du comité des ordres perma 
tient s sur la pet it ion demandant l’incorpo 
ration delà compagnie du pont de Sher­
brooke. e>: piv>» nte. il est favorable a la ' JUIN l'ri». I on précédera. » î flb:«dc-VTl’ede 
demande des petillonuaires n la condition I H’.il. pn*vim e »le Quebec, à la\ente par enche- 
qu'iN n obtiennent d'autre privilege que ro u une eten iv.»» d environ 14.MX'a» r»>do terre*.

1 s»., uces d au* la reg ton des Phosphate* de chaux.
c enté d'Ottawa.

L ot» pourra >*• p-xicnrcr. au d« oartement ées 
ferres de la Couronne. Quebec, ou de* agent> »ies 
terns d-' la Couronne-, n >îonfreal. ÎIuîl et 
Thr.r-o. P ou aux agent* ries hou de 1» l’ou- 
ro-me a àioniii'jl c A Ottawa, la li*te des lots 
qui devront vire oflvris en vente.

ENCHERE

TEKKES A PHOSPHATES

VVI? e«t on r le présent donné que MAUHI. 
le V1N G r-l>Kl .MEME jour du moi* de

ALLIANCE NATIONALE DF S SOCIE­
TES S AI N T-J E A N • R A PT 1ST E 

D'AME RI DUE.

celui de percevoir de taux tie péage.
L hou. M. ROBERTSON présenté un bill 

pour incorporer In compagnie du pont de 
Sherbrooke, qui es» lu une premiere fois.

M. POULIN reprend le débat sur io* re­
solutions concernant les chemins do fer.
Il désapprouvé la maniéré dont ce* che­
min* «>iu ete partage*. 11 appui va l'ameii 
dement de M. Mercier, bien qu'il ne l’ap 
prouve pa* en tout point.

Apr* -«uiolques remarque* de MM. Ma­
rion *'t Martel, le vote est pris sur le sons- 1 
umcmlement de M. Gagnmi domamlanf d<» 
ne subventionner que les chemins »le fer : 
«lu lac Saint Jean, de la Rivière du Loupet 
d'Edmonston. Ue sou**menriement est 
reiete par P» voix contre 0.

L'amendement de_M. Mercier est rejet«» 
par 40 voix contre 17.

M. G U.NON propose un autre amende- 
i ment presque en tout point semblable nu 

premier. Get amendement est repousse 
par U voix contre 14.

La motion principale est alors mi«e aux 
vo x et l«»s n'solution* sont sdopte- *.

A ü heures la seance est suspendue.

Mai. Seuls Fabricants, Montreal
LvVno

GOLDIE & McCULLOCH
“ O ALT SAFE WORKS*’

o-------------------------------- FABRICANTS DE---------------------------------- o

Coles de Sûreté et de Portes
A L’EPREUVE DU FEU ET DES VOLEURS

* Médaille d’or peur ( oflYes-ferts A l’épreuve des voleurs^ 
i .Médaille d'or pour t offres-forts à l'épreuve du feu i

Lt les plus hautes récompense# à toutes le# Exposition# où il# ont été exhibes. 

ENTREPOT A MONTREAL:

INo. 398 RITE ST. JA.CQTTES
-------Près du carré Victoria -------

ALFRED BENN, Gérant.
N. B.—Coffres-forts de seconde-main d'autres fabricant* ù vendre à bon marché.

M*. W. LYNCH.
Coinnii'-aire-

Pépartcrr.ent ries T». r * -1 » 11 Couronne.
_____ Quebe . iM airti l»»Sii. C19-B

Division (la Ifliclki-yan
1 eonitn >*Hion d'organisation provisoire 

ar. . u«l*- l Etal du NGcliigan un premier 
i.ipport «!«' I'otgauisuiioD de cette impor­
tante di • ;*ion.

I a-s officier* provisoires de la division du 
M Vliigau «ont :

l’n Milrnt. J. A. Vannier, de Marquette,

SEANCE DU SOIR
Sur motion pour la •'•i. ’n ' h»c!m e du bill 

pour incorporer la comna.n . «Voxeloita- 
tion «! «» ga/ nature!*. M. >1 KL’ilUNS pro­
pose que le bill soit renvoyé de nouveau 
au comité pour v insérer la i !*u**o *-ui- 
vante :

“ Cet acte sera nul et de nul cfb t *1 à 
Y ice-pre* id cm*. 11. \. Pacaud. de Bay IVxpirat nd ) r - - s fixe, le caj i tl n est

City: DrGrign-'o. d-- Men«'miiue,
S« eretaiix». F. Primenu. rie Like Lindon. 
I ie*orier. P. de La'*!, ù'Al pen a. 

i mmanrifint. U. .MeilU ur. «Vlsb.pe’u.ing. 
I,e* *ociefe* qui *uivt nt ont de a . m.i- 

i, fl ndl -
do la «livi- n «lu Michiga . la L-;«. do ioi.rs 
officiers.

SOdltlf -A T NT JF A V Xl’TISTE DK 
MARQVmT.

Ere -i . t*. J. .V. Vannit i.
1« t > i .v pî Cvria«u.ii‘ M» -- >r.
: vice oiv*., Romuald Bo:gen a. 
Sec.-aroo.. -vll'crt Prouix.
As-t. > »c. arch.. AntC'lne Bas’ • n.
N e.-ror.. Michel l.hniLier.
I resorier, José; h D« (duc.
Uotn.-ord.. J. Bte Libranehe. 
s. rg.»nr d arme*. J. K. Renu.
Direcieurs : Jean Oud«'tto, J. Bte Mar 

lean. Ernest Dubois.
t » < v v i •

t.AKR I IN DK N.
President. IMerre Primeau.
1<t ' ice prefl.. U. A. i-oulet.
Le vice près.. Adélard Uoagtioo,
Sec. areI»., Clovis Chatel.
A**, see. arch.. Picire Pichet te*
Sec. corr.. C)vila Mailhot.
'1 resorier. J. Bte Toupin.
Corn, ord., Alfred Fournier.

pa* entièrement'Op-;.-lit « : ;-s cjuTaticns
d< *oi ■ -.

i,e d« i-ai e-f continue peniiant quelque 
temp* et a.mnrtu .

i i uorn »;<• M. l'I.VNN pro y o*--' la -e- 
de 1 oturc de* n -olutiona cancel uai:i es 

chemin* d»- fer.
La motion est mise aux voix et ndopve : 

—pour Jff—contre i^.
Les re-«'utti'ns ': « nsuife .7e.- une 

tr'-'is.'-om f<' * • i ad»'! Un 1 il 1
•Ile* pre ,u une j r. m.- rc

PROVINCE DE QUEBEC
AVIS PUBLIC

MEnCIïKDI. !o :W JUIN prochain d> 'U. a 
> N HKi KKs a. M.. rians 1 uae de# «die* 

. l'- p..; «-.u ni ries Jai.e- ri«-la l. uuiX'DUe. A 
• 1 ee. se.ont veieui*. v l'onehére. des taux 

«i ■ ' errain* n( a en. or-» concede?, borviun* quel- 
q - * rn •.■rr* freq-:en’ee* par le seumon. «mr îé-- 
. Nord «• > id du ... u’fe’.i ; ..»;fe -aii.r.
Laurent, ainsi que ben nombre de lue*, dent la 
n jeur* par.ie -ru. ;> mit le par. oui-s de la L*ne 
du chnnin de fer d« Qu« a.. .iea:i

U; .- ! «fe det«ri!éc .le «’• - la. - «•' fivn'i-as e-t 
dans la Ou UJ e de Q 13 lu 

.1 mai courant.
Pour plu# amples information*, s'adresser au 

D purieiu#a! de» l'e.n » d«: ia t ourooi e.
w. XV. LYNCH.

Commissaire d#s Terres «îe In Couronne. 
I* .r- •mer’d -Terre* de la Couronne.

G - c jW Mal __________ yu-r j
ANS l-AJI AJHK I)S

Dame L. Jl. S1R0ÏS
t'-. Jo'.n DeschafflOna. Que.

Dr* ,onmission* seror.■ reçue- par le* - us-ri- 
•ru— . n «qu'au îl . -.r, i iv.Mi. peur l: chef 
«■. • ou * •par me » «:e ; a -f J.» i.i •» vf*.

Uct 'n.]* nnerc' m n’ .es 
» he-, vyieerie*. chaU'.Hires, cie. 

Dette* «.e ..vi«*n ....... ...
y*

.V* M

sur »c
fois.

I.'bonornh’e M. RT.ANCHET d«q » e se* s- n omuiestut: 
resoluti * concernant le fond* «je re 
traite de* in*tit •-if . Oc* r<s lutlon*
P r mt que le* » :,.t ’ s aj res dix ans

- «m plu* d’enseigner'', nt. pourvu qui!*
: a eut atteint l ac de e.n j'ianti* *i\ ans 

reci-vroul une f n- on «ie* Irij.sJ de leur 
; traitement annuel pour diit ans de service :

ll;.A)jH>ur onze au* et ainsi de suite eu 
| aiitimeniantiA pension d un cinquantième 

pour chaque année» supplefnentair.» consa- i 
erre a renseignement nu-deflflflsde dix ans. j p. «_ r. i?
Cettq Dixïgress^ii 11.» s fiendra pa* au delà -------------------- ------ ■ . . .
'''l'a nM*,?iue*ê'ir ic truitcment do, in.ti.u. LiSCZ 1*3111101106 de I. A.

t«'urs p«uir le fond* ue |>en»»oii »»eia de 2 
pour cent.

la*§ resolutionssont lue* pour la troRHeme

BUANDERIE!

VICTORIA SQUARE LAUNDRY
C'est la place où vous aurez de l'ouvrage bien 

fait et •.* de* prix raisotmabit-s. (.»n y fait to,ne 
espèce d'ouvrago. On va «Percher les paquets 
et on le* rapporte gratta

287—RUE ST. JACQUES—287
Telephone 6G0 

REFRIGERATEURS.
En Gros et en Bétail

Un 
vau:
LAC'

Prix, depuis i» et au-dessus.

n a.*sorî:ment complot dos modèles sui 
i e bien connu# • NORTH STAR. ” FA­
CE. 1U MB ALL'S et - GROCER

O.W. REED,
Commerçant de matériaux pour toiturra

TS1—Kl R t RAJG—
1? mai MONTBEAR 3 m

VOYAGES D ETE.
—«Soi)—

l/e* touristes et autre* qui current 1s rire. 
t-ouNcront nos *rr\»igepiehta tre* avantageux. 
C îran-por'i» le bagnke de* fé^ideme* privée-, 
*" •* tr.ion Un.* aepol# ou pour les riguc»
ce «.un-hips.

E0STRE4L LANGAGE TRAKSFER CO.
IL H. McGREt^OR.

(♦•'tant.
: Ja. «,ues. No ùu Tt iflpholic.

C. D ES3IA RTE AU
AGEXTet COMPTADLB

1603 RUE NOTRE-DAME
S'occupera rte* agence*dTMMFUBLF^?. . 'A' 
SURANCES.de MAISONS A VENDRE ou A 
LOUER, ayant C00 LOTS VACANTS a ven I-a. 
ainsi que plusieurs bonne* propriété* situé* 
dan* la ville, se chargeant aussi de la collect ion 
de* LOYERS COMETES BILLETS. LlQl/I- 
TION d affaires, ainsi qué iiL.iVO a prêter sur 
propriétés. Slqno

Bureau, 334 rue 
1AV

*40* 75
Aucune s«>umission ne 'ers n cessairément 

a- «'eptéé.
I our autre* informât uns. s'adresser à

KENT Jt TURCOrTF.
T P'ace-U'Arme*.

Montreal.

BEAUVAIS sur la troi'
|i/»s reeoiuuonssom nie* pour in tromume aïomû no crû fois. A 12.80a. m. 1* seaucfl est levee, i wicliie pUoe,

_____________________________ jno

JOHN n. R. IIOLSON Si FRERES
Di tilkitrur* de BIERE et POUTER

liue Sto. Marie—îi8G
MONTREAL

Ont coastanucent en mains les différentes
espece* de

BIERE et PORTER
AA FUTES et en SOUTMILÙIU 

Les lair.ille* reçoiront ré^alièrcmeut 
leur* commande*.

T-^-Ordras reçus par Téléphoné.
Mr. M ATSON.Tf Ruelle Koriifl^rlon flmbflu 

tu«.c notre Iner* et notre porter «C est auior;*e
fl et servir de bus euqusctes. L»—la

HENRY BIRKS à CIE.,
235, Ruo St. Jacques, 235

Invitent le publie en général à venir virircr leur 
choix de nouve.lt * marchandisee pour

CADEAUX DE NOCES 1
—qui coxsirot xv—

MAI N1FIQ1 Eff BIJOU 1BHIRB,
AKT1CLKS EN ARGENT SOL1DK.

HORLOGES. ETC . ETC. 
Magnifiques patrons nouveaux et a bas prix. 

2 avril 182-la

-MONTRES^

Mbé

LE3 TISANES INDIENNE,
Ont gu ri dans enviro«a i • Ifflatrifll plut 
..»• .«nt persouin'* dep nst> mois qu: souffraient 
«i«- Tu ur«-t«- «lu -.«..g. ? ■ Jes. K uptlmaet
>!. ...«ne* «l-' la p»*au. Kry*.pé!e*. P isttiles, 
Citiu*. • o*. et 'vail Uheuti. Tcigue. Ulrerefl 
« Fia. •*. lu. uu.riisine. Névr. -.e. «»t Maladies 

— Os. 'ila!.ui.er d t.'t«jiiia«. .«-s Le u* e* du 
, ludigi . M üfl- 

«li. - t • ur. llydrop si.». >taigvf ur. Débilité 
g«*n«rale, i .«tari ..c.--. « t d*n* bien d.** cas de 
coiwài y.ioii. barix .i \ « ux et d Oreille*. Four 
;« - in i..uù. * et «es : ■.:: .«?•».•* .ic* femmes, la 
I : «)3« . i lu i "iMat '* . le* u r- ; f.ariU s. la 
la’uc ri.ee. les l’leerat;ons. ete.

I.e p:ot«».s« ur ;*eut «• re-en-.i»:e ;r*.-* Retné-
- -.«i»' ag* - to : • . - 1- n..:* a -a resilience, ü 

Lue! « « iv V;! ■ m .le-an-Raptiste.
i. i - . . if-ipoudan e .««rivent être ;uvom- 

P*^r«'.*s i un iimbre-pt>stede3 cents. b-v s

L’Ami du Cheval!

La Pondre Fn^raissîve
poru LES chevaux

Ce’tc POUDRE e*t - TOM \ CHIQUE, DU PU- 
P ATI YK o* not.rri ' •nte. d :n goût agréable, 
donne ati cboval «1-» ’a vfgu.* jr. g".erif 1# 
M \NQUK d VKUKYI T la CONSTIPATION, la 
BILE. ... GOURME. • u . « ■.
^I.fs Vf'erinafvt's'«•* plu* «‘minent* des Etat^ 

Unis, la recommandent fortement : Demande#

“ POUDRE EKCîlAiSSIVEê
DEPOT PRTXCIPAL,

T. r>UT>KVO[n & CIE
J.V>Wuiad Epicier.

206. Rue I.AGAI i IILTIEK»^ Monlraal.
« n vente cliez Gau. ;.cr n; TeMemosse épicier* de 
g \o .ut rue .-t Paul et chc«: ùs autres pria* 

•. i’ix «pic.er# ,1c gr.»-. E' ausM che : D. La ri- 
vifTe. epi. n*r vls-a-vi# la traverse de Loa- 
gucuil.

Tc'ute commande de la campagne pour 2.* 16e 
de «cite poudre au prix de ÿl.éj ##.-.« envordfl 
sans frais de transport.

u . udr.* est «‘nr«gistrec. ^léilcz-vous dfl« 
c.uurefaçan et exigez que notre étiquette soit 
sur chaque *«ic.

Octobre_______________________ 1-an q h

VIENT DE PARAIT3E

LE CHOLERA
SON HIÏSTORlqrE. SON ORIGIN K. SA NATURE. UJfl 

CAI M S ql l LU l’IlODUSEM. ai\*l qt'B 
CELLES DK* ICTHES MALADIRfl OONTa- 

Gl> l SES OU KVTDKMîqCK* l'IÎ. 1I>U1TRS 
»'AK l'I.S .MKll«*HK>. - s\ Mi l«»

MES. SON THAII KMI N f. L:tS 
SOINS HVülENiqULS y l Mfc.

PK Al \ l’«>UK S i.N “Ut*. 
sUK\ LH LT 1.V1 r K H 

Al s*Sl Lia AU­
TRES MA lAlUl s COÎC- 

TAGIFCSKA.
— PAR LE-------

DR. .1. A. CF.EVIER.
Ouvrage illustré du portrait de l'auteuretdfl 

doux p.a.a •*. cu.i*:t vin<t gravure* repré» 
soman: le> microbe*, microznirei et mil ropai­
les d**9 pruu ipales nmiuiiics coutagieuses.

HHIX.....................IO ci:nts
KN VENTE chez tou* 1^* LIBRAIRES étau 

bureau du
K, V PUESSE.

1540—RUE NOTRE-DAME—1540
_____ il.u ' i VH* tel t VUle.\

Komodo de "Wight
FOUR LA GUERISON OFfl

CORS ET DES VERRUES
Ce remède guérir radicalemon» le* Corsctbs 

Verrues* in* causer :a moindre douleur. îl nest 
ra*c ->r-«>*sif. ne contenant aucun acideou alcalis 
e: ne blessera pas la peau la plus délicate. Dés 
cor* <ie 40 an* d existence, qu aucun -. ernede 
n avait nu taire «lisuaraltre. ont ?t( guéri* pat 
l c- ^«» du lîcméde de Wu-h:. On jh»ui voir si oa 
lcd. -nechez .c 'propriétaire des Cors qui ont été 
eiilevc*au moyen du Kemededo Wight poor ù 
guérison de* « ors et des Verruca.

Prix. ÔO cent» ia boutciilfl.
Faites eu i essai,

G. L. WIGHT,
PHARMACIEN.

2449, NOTRE-DAME
(Coin do la ruo R ichmond. Montréal. Canada,# t 
en vente che* le* principaux nharut.tcioos si 
couleurs. K\peai«» pur U marie franc «io port 
sur reccpt ion au fix.! L» .uv-icu

LE BOXSËXsT
Li Compagnie de* P i»tillc« à I Htriîb d« Ca» 

tôt v i A>.'«u' IA I lu.N .MKDU ALKi viatH dfl 
«on..'let un besom qui r-e faisait depuis long* 
t«'iups sentir en offrant au public un pro«iuT| 
jil ..rnionccutt i»ic«'onnu *ous 1» nom «!«' !*\* nu.K* \ 1 Hun.K DK UASTOK: ce* pa». 
t’ll«** qui sont prepares* par un chenu»!e d ote»
1 'rien, e <ont ngr-ahU s iu goût, cathartiq’io ec 
purgative, t ne botte «ontenant d paatUleaasrfl 
a ;ic>'« «• p ir la po.* ' - :r r> eption de 2i cents. 
N rire A.-cqtTA I b *N MKDlUALKqui se cota- 
po-e de PU ^11*.I itf1 SiKDKi'INn. donnera 
Ln-nttii'rment Av* con-»u'tâtions *ur tonte# l*fl 
mp.ladic* nerveuse* ou de» onrane» dtge#tlfii 
exigeant un traitement tminei.at. Adre##«fl 
une estampille de A «eut# pour uue réponse 

Adressez:
THC CASTOR OU, TAIH.IIT CO.

1 UJ rue ^te. Catherine. Montréal.
U- toar»______________________j j avril y g

JE GUERIS

WALTHAM L’EPILEPSIE
Dan* tou* le* module* et ave- 1-» améliora­

tion» e« plu-* u ente*.e* amcilleui tn Tchèque 
n Importe Quelle autre inai<on Ue commerce. 
Nou» pou voua vendre une montre de preuuere 
Osasse, métal garanti, boîtier en argent, et te- 
nam blcti le temps, pour N\.u* avons
éussi un assortiment tre» complet de mom res 
é»il*Se* a rémootoir que nous vrndon» d- fl a 
fli». Nous tenon* a-4»*i un a-*uit!:uent com 
p.eî de Bijouteries de Deuil.

On fabrique et on réparé toute espèce de bi- 
oux. Joncs de nur.agc iait» a ord:fl a cinq heu­

re# davis.

«J. T. BOLT,
Soi 41 rt 41$ RUE IILEUHY

Aiuten Ltubl,***ment de Bijouteries
▲téUsr sur Ifls lieux. Mtfflé

Qnandjedis je gucris. je ne veux pas dira 
g .e je gueii* «et.e niMi.sdie pour un leuips 
et qu eu»uitc. élb* revient. Je veux dire uns 
gUén*.iu ra.l:. .i)e. .1 ai étudié toute ma vie la 
q .e<:icii «: .«< ;aqi.v» epiieplique#, de iepllcp-
*•»'" * f r , n mal. J« garant»* que mon 
rem. ri. guérira* le* «a* ies plus desosparés, 
rar» eque d'autre> ont failli, ce n'c-^t pas uufl 
raison pour que le mal ne puisse être guéri. De 
mande; de suite un traite et une bouteille uraUê 
o e mon remède Infailhb.e. Indique' l'Kxprssé 
ei h'ircaé de l’o*ie. L'e-sai ne coûte rien si 
vouf gucrir*. Adresee» Dr. ài. G. ItOu T.

^uci irsalc: '6~, Yod#c St.. Toronto. 
y mars. C m C H

et pour ton on-*. Pa# ri- purgation, pas d'on* 
Suent ni és *u#pro»otr taux qui en souOrenf 
peuventnrétr flratuitenient uns recette tréfl
siiaple. « adresser a O. J. JdasflR. 7f .Naam W 
New-York. U mflivémo

/

A
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Kotvt ' i "
#he d'avoir p iblu* »an* lui en »K'oat*r rf«*dit 
•on tre« inu r» ««ADt n*»un»e de» ch«f» d ur 
ru«ation c«*ntre le t..» de kir John A. Mae- 
donald et le ti.» de «»ir l harle* Tun>er,

Cette om.*»ion a »*te üe notre part une
• I
o'ailleur* Ut* uou* être pue habitue, e. 
d^hor* de toute queetioa d«* parti, uou» 
fa:eons *trand ca* du *cle et du talent avec 
lequel YEUcteur traite le* que*t:one d .u 
t« irt publie, et non* aimon* a le reconnaf 
tre toute» le» toi» que I'occaaion a'en pré­
sente. __________^_________

pr.Mo»TK.mo>i a üTE Tiirni>K

Marnifique rrception do M le enré 
CUarleboie

M. le euro Charleho oure .le i p- >e 
>A!Ute- lh*-r.-»e a et.-, hier »oir,* • t u une
flatteuse dt-mon»tr.ition. a mainte 1 iieri-*..-.

M. le cure a •*t«* retenu environ tr— ti... s 
a l'hôpital de l llotel Iheu. par »uit*1 d'une 
bîes*ure qu’il a revue a la ja’nhe. le prin­
temps dernier. Hier, étant un tvn n.ioua, il
• reaol U de retourner d.uia > i p.ir ^ .

l'ne estrade pavoi»«-e de drat>eaua avait
• dm "»*e a la gare. \ ■ aïs
demie du soir, la pare était eneoml.r* e 
d'une fou.e consideranie «n paroissn-ns et 
ci'etraupera. Tous le» pr* très du séminaire 
et MM. Ifs a ' U-» iiuiiiiet. cure ii« Sainte 
Julienne, et l'ineau, vicaire de Saint l.iu, 
étaient pr- sent<.

I. arrive.- du convoi fut ruvue ...e par d * 
API . IIm . .. A. Sepu . N. 1'..
maire de :a pat xiss^ île >ainte-1 her« »e et 
préfet ducomtede Terrebonne, lut l adres- 
►« suivante :
Au Ilcverend I.eon AupU'tin thar’.U.is,

pretre, cui • paroisse d. Seiate
Thereae de JJiainviTc.

M. le Cure,
Non» » • - • . • ■ ■ ne sommet

c. mm* de\otre bon c-* ur pour avoir b -
• >in tie vous dire en ce moment, c • que 
nous éprouvons de joie et de bonheur :t 
1 occasion de votre retour au nniieu de 
nous, apres une abseuc» de près de trois 
loue» moi*.

Lt si toutefois nous von!i n* ' »u* expri­
mer ce» sentiment*, nous n'aurions qu'a 
rappeler quelque* uns d. s v.« ux et de* 
oesirs de vous revoir, formule» tant de fois 
dans tous le» co-ur» de vos paroisfiens et 
cxpriuics si souvent et sous tant de forme.» 
depuis votre depart.

Donc, grande est notre joie, prend est 
notre bonheur en vous voyant revenir, 
dans l’esperance de vous garder tou.iouis 
au milieu «le nous : cependant nous n gtet- 
ion» que 1 ou» posa a: ;. h X AV< C UIM - B é 
non encore parfaitement rétablie, mai» 
non» esperonsque le milieu ou vous vivrez, 
entoure, comme vous serez, de vos nm- 
Irenes, de vos ami» et de vo» nan issi« ns. 
contribuera beaucoup a completer votre 
convalescence et a vous mettre en état de 
continuer bientôt •» remplir vos fonction» 
du saint ministère au *«.iu de voire pa­
roisse.

Nous sai«isson« cvttc occasion. M. le 
Cure, pour exprimer a vos dévoués con­
freres qui vous ont retnphccs |*endant votre 
A’-sence, toute ia gratitude que nous leur 
devons pour leurs soin» empresses et leur 
xele a nos interets religieux ; cependant le 
pere est toujours le pere, c'est pourquoi 
nous uou» réjouissons de vous voir repren­
dre votre charge de oasteur.ct pour ,e bien 
de vos confreres <|ui imt leur* occupations 
et surtout pour vous, qui jouirez «l’un plus 
grand bonheur, en vous voyant entourt* 
comme toujour*, de l aflection de tous vos 
paroissiens et de l'agrement que vous ne 
cessez de trouver avec vos amis «i.ms le 
séminaire, dans cette maison de paix et do 
tranquillité, ia ou vous vous plaisez laut a 
employer vos sueurs a la prospérité «le la 
jeunesse et au Ixmhenr d«»l vo» paroissiens, 
par vo» conseil», par votre zele, et par 
votre dévouement.

Lks paroismp.ns pe Sainte-
raïni 'i ni Bi aixx ;t l r.

M. le curé Charlebois répondit d une voix 
émue e: fut reconduit au collège par la 
plus grande partie de la foule.

M. le cure est encore tr«-» faible.
Cette demonstration est une preuve •■da­

tante de l'estime dont jouit M. le cure 
Charlebois auprès tic ses paroissiens.

Vol d'une valise
Une valise appartenant a un voyageur 

du nom «le Miliaire, de Quebec, a « te \olee 
•ur le vapeur Montrfal, lundi dernier.

La patrouille, composée des constable* i 
Beriault, Lafontaine et Dubuc, s e*t rendue 
hier soir chez Mme St. Pierre qui tient une 
maison de pension au coin de» rues Bonse- 
cour» et Saint Paul.

Ou a retrouve la valise en possession «le 
deux voleurs du nom de P. irudel et A, 
Allaire.

Tous les «leux ont comparu ce matin de­
vant ie magistrat et prétendent «pie leur 
mere leur avait envoyé n eux aussi une va­
lise et qu'ils avaient pris celle-ci par er­
reur.

Procès remis. ______

Los amendements an Code Civil
Une reunion special* de la chambre de 

commerce a eu lieu hier soir pour proies 
ter contre le bill qui e»t actuellement 
devant la legislature de Quebec pour amen 
der le code civil, de maniéré a f«*rcer le 
juge, dans les cas «le faillite, a nommer «le* 
curateurs «lemeurant dans le «listriot ou 
demeurent le* failli*. L'ne d«-lrgaii«m de 
MM. Thibaudeau Livre*. Maekay Frère», 
Cault Frères. Lamarche. Prévost et l ie.. 
F. et J. Leclaire. Jacques tirenier. prosi- ; 
«lent de la l>anque du Peuple. K. H. tireen- 
«bield». directeur de la banque «le M«»m- j 
F'al, J. 1*. Cieghorn. ilud«m. Hebert. 
McIntyre et Fils. A. Kaeine. Dufresne et 
Mougenais. G. Boivin et plusieurs autre» 
est partie hier «oir pour Quebec, atm de 
•’opposer au bill.

Clnb d* raquette» *' Le Trappeur **
EXCURSION AU CI.AtR DE LA LUNE.

l'ne f«'*te donn»»« par “ Le Trappeur *’ e*t 
toujours accuillie avec enthousiasme.

Pomme le» année* precedent»-», « e club 
organise une excursion au flair «le la lune 
pour le -1 juin, laquelle est eertaincduplu» 
grand suc ce». L»* inagnidque vapeur 
I ntis Rii irres a et«- retenu pour lacircon» 
tance et le programme «1res*»- nous promet 
une tète brillante.

L'Illumination du vapeur, par de* mil­
liers de lanternes chinoises, lui «lonneva un 
aspect feerique et un splendide feu «l ar 
titlce sera lance du haut «lu pont, avant le 
ri.-part du ouai, pendant que la >iusiquc 
du Club (L'Harmonie* exécutera plusieurs 
morceaux de son repertoire.

Dans l’interieur. le pr''grvnTT,e »«' com­
posera en grande partie de dan*es avec in- 
termèdes de musique et de chant.

Il y aura aussi distribution dos médail­
lés aux vainqueurs «le» «•our*o» en raquet­
tes qui ont termine la saison d hiver.

Correspondance
M. l’Editeur.

Ayant eu l'avantage d'apprecier votie d«'*- 
vouement pour la « a--e «»uvri«*re, j’ose e* 
p«-rcr «pie vou» inaecorderez un j*etit 
espace de votre journal populaire afin «l at 
tirer l'attention du comité «le» ehemins sur 
le mauvais état «le la rue Ib«*rvill«*. Kn 
vérite.cette rue n'e*t qu'un veritab’ccasse- 
cou tant pour les pa«*nnt> que pour les 
chevaux. D'abord le* trottoir* sont d ans 
••tat «i»*ploral»le et «le plus au coin «le la rue 
Fainte-Catherine et Ilierville. au lieu d'un 
trottoir, on a place un amn» de pierre* cas­
sées l’hiver dernier.

Prétend on que le* passants peuvent 
monter sur «'et échafaudage pour sc rendre 
• leur demeure.

Nous eap«*ron* que nos représentants au 
Conseil Municipal feront leurs eflort* afin 
que justice n«'us soir rendue. Notre nou 
veau* représentant nous avait promis de 
faire améliorer nos chemins quand va t il 
réaliser ses promesses ? On s'est empre»*** 
de reparer les dégâts cau»ee aux trottoir» 
par 1 inondation aux qu»rtieis Ouest et [ 
ï*e Anne. Bourquoi ne pa* agir de la m. tnt ( 
maniéré envcr* le onsrtier K*t. Si lor» de 
l'epidémie «la la variole on a a« cus.- >* (' i 
nadiens-Krancais «le malpropres. )«>» eon- 
•eiüers Canadiens pouvaient en prendre I 
leur part par la n«*g.igence a nousd muer ! 
les move*» necessaires pour i a**alm»*e 
BMat de dos chemiu».

BI LLETIN MIRITIXL

Notas smr Us quai*
—La profondeur de l'eau dan* le c enal 

du U« >a.nt à'.irre. «la ce n.aun de-J 
l .e«i» *t T | v u»«'•*,

— La . -. :«*tte ig» rana«Uenr.-'. capita ne

p«ut p ur Iti.« ILi .tiv» aw. uue cargai 
sou «.v tariue et ue vitiv*.

—La gfklette Queen Victor, i est »rriv.*e 
ce n..iL«n, »i« r« ; sur .e-t. t c prendra 
ut.e cargaison de far.ns p«.»ur Qusbsc.

Le >> Lake Huixm de la ! gue_B^a\er 
a ^ uah . .ami. r« Msrtiu a T heure»
a. m.. au.:our«Thui. Larn««ra «'.ans n--ne 
j.»ori \er» «'• iu p. tu, dcinam avec .c pi.ote 
ooseph l'hai.a tu e .

— la* Cultivateur partira lun L matin. «îe 
Trois Hi Mere* avec un peer mage pour 
>aiut« Anne de B« aupre.

—Le l'amtJa Partira lundi matin, p'-ur 
Sainte Anne de I*.a :pn* avec «1« » Valerius 
•ou** la direction du Kev. M. Mareehal.

—Le SS. Lake l'hamplain de la ligne 
Beavft est ixirt: a 4 p. m. aujourd’hui, avec 
SR? u te» de U :ail et 11 pacagera.

— Le SS. l'h«* ui«*ian de la ligne A. an.
• • ■ • N'a , sari . i

jH>rt de?uaiD matin .« l’aube a»«v uue ear 
gaisonde grain» et d'animaux.

— Le SS. Texas de la ligne Dominion e*t 
parti a midi **«>u* la direct ion du pilote Ijiu- 
resit Oauthnr.

— Le >S, l'olino, capitaineBelisle. par'ira 
ce *«»ir de n »tre p-ut iK*ur >. un Jean. T«-r 
reneuve, avec une cargaison g< n« ra e ue 
prov tsion*.

— La bar.ue Dictator, est partie de n tre 
jsirt ce matin. »«>u* la «lireetion du | bote 
Treflb* loupm. u «U't inat i.n de Louie*, 
avec l.BfcUfc'O pieds d«- Ih>i* «ie M-rvic«.

La barque I.ake Le^-»«'n, partira de nv 
tre port «îtnvtin matin »«*u* ia « :r«*«-:ion «m
t)il«vte 0«-org> * Bclish*. a d«—t inati«vn «ie 

i s e»t chargi ; - le»
et de t)«'i» de service.

—Le >S. Coivan. «le la ligne Black Dia 
mond. partira «ie notre por. dema n ma­
tin. pour >nint-.Ieam ierreneuve, avec le 
pilote D. Nault.

— La barr(ueutine K.'scbml e*t arriva c. 
ce matin, avec le pilote Dama*e Vayeii «-t 
* o*t amarrée au piet! «in eana! «vu * '.l*- «1*-- 
chargera une jileinc cargaison «le mutc.

—Le SS. Dunholme. charg.-«le grain « t 
d'animaux à de»t mat ion de Londres, par­
tira. demain matin, sou* la direction «lu 
pil««te N i ’tor (.i.tgn«in.

—Le SS. t.r.itt.-m de la ligne Tempcrîey, 
venatit d'Anver» et «le lyoudre* av«-c une 
cargaison g. n« rale a de«t ination de Mont 
real, a ete signal»-a <i a.m, aujourd hui, 
u la Feinte au Ib-re.

—Le vajveur t’ultivatcur c*t arrive dans 
notre port a cinq heure*, ce matin, rame­
nant les commissain * du havre et leur* 
ami» qui « raient all«** visiter le chenal 
oc«-ani«|ue jusqu'au Cap Lar«>rh«*. en c«.:n 
pagn .* «h* s r Hector Langevin et «ie i > 
n««ratvle M. l'opter, la presse r. avait p.1.» 
« te inviu-e a faire pâme de cette excur- 
sion.

Au canal
—Le remorqueur John, est arrive cet 

âpre» midi «lan* le canal avec 0 barge» 
américaines et troi» barges canadienne* 
chargees «ie bois.

Les arrivages suivant* ont etc enr<-gis 
tr«*s ce matin au canal Lachinc :

Barge Energy. 12.483 minots de mais, 
pour Crave et Baird.

B arge Acadia, *2U,UX> minots de ble pour 
A. D. Thomson et c e.

Barge Dalhousie, 14.985 minots de ble, 
pour A. D. Thomson et eie.

Barge McCarthy, lô.O -O minots de mais 
pour Crave et Haird.

Barge Detroit, LS-T4. minots «le blé pour 
A. W. O'tiilvie.

l'-arge Montreal. 10.452. minots de mais 
et S.ôlifi inin«>t» «ie bl«* a «irdre.

- Le remor«iueur Owens est arrivé ce 
matin, avec cinq barges charg« «*» de ma­
driers de trois pouces consigné» a K. K, 
Dobell et eie.

—Des ouvriers sont occupe* aujourd'hui 
à poser le* piles de la lumière électrique le 
loug des bassin» «lu canal.

A la douane
—Les recettes «le la douane, hier, ont «•:«■ 

de $32,141.33.
— Les importations suivantes pour «le* 

maisons can a «lien ne s fran«;ai*e* paraissent 
sur le iiianile»te du S.S. Circassian : K. 
Beullac. 2 caisse» : Beauchemin et \’alois. 
3 caisses: F. Z. Desor m eau et Cie, 1 caisse : 
Letourneux. Fils et Cie, ;î«ï paquets «!«■ 
tôle. 47 paquets de fil «le ter: Besset te, 
Lefort et Cie, à caisse* : Frechon, Lefebvre, 
1 caisse; Cadieux et Deromc. 2 caisse».

Notes du port de Québec
—l u autre bref a été amené hier tl«» la 

C«*ur «ie Vice-Amirauté p«vur sauvetage 
contre le steamer Brooklyn. Cette pour 
suit» « *t au montant de îM.OOtT et est in* 
titu«*c* par le* sauveteurs «ie la cargaison.

—Ia'» barque» Prince Patrick, pour Bris­
tol, remorques par le C. W. Jones ; bama- 
ria, pour Dundas. remorquée par l'Asilda : 
et le navire Condoren. pour Londres, re- 
morque par le Victory, sont tou» partis 
pour leurs ports de destination hier.

—On dit que le steamer FernclifF apr«-s 
avoir d«*charg«» sa cargaison de charbon a 
Montreal, reviendra dans notre port et 
sera mi* en cale s«*che.

- 1a* vapeur de sauvetage. Belief, quitte 
n«vtrc port ;« 1» heure* a.m. au jourd'hui pour 
Ifasn»* où il recevra de» ordre».

—Depuis l'ouverture «le la navigation 147 
navire» ont « te enregistres, a l'eutr«*e. a la 
douane a Quebec. Ce nombre comprend l«*s 
steamers et les navire* d«-s province» mari­
time*. 78 ont «-t»- acquitte*. vapeurs de 
marché et go«*lettes sont arrives «les pa­
roisses environnante».

—La barque Plymouth B«vk. d«-jà rap- 
port«*e *« ra r«'parec a l'Anse Wolfe «i'une 
voie d'eau quelle s est faite durant la tra­
versée il y a cinti jour*.

—La barque Henriette, capitaine Mun, 
qui est arrivée «lan* notre port hier matin 
pour Batiscan a eu ui. baton de phoe em- 
l*ort«-a la r. «*r. «iurant unetemp«'tc. Cette 
1 «arque par: ir «ie (iothenburg le 22 avril. 
Elle est partie a ü hr» p. in. pour Batiscan.

i. B. !

Le b G «me Bataillon
!>«'huitième concours annuel de tir du 

8dème bataillon a « u lieu lundi et mardi 
dernier», a Yamachicho. Malgr»» la plui«'et 
le» mam ai* chemin», il y avait un grumi 
nombre de concurrent* et de spectateurs. 
Y oici le r« »ultat «le» diîierent* concours :

Concours No 1 Pour ceux qui n’ont • 
mai* gagne de prix. Distance. 200 et 4i0 
verges, ô coups a chaque distance.

Point»*
Lieutenant Dixon......................................... 21
{Soldat (inuthier.............................................. 24
Soldat Bellomare...........................................  21
Soldat Dussault............................................  !■<
Capitaine Coulonibe.................................... 1 j
Lieuteuaut Bellemare.......................... 17

Coneour* No. 2—Ouvert au bataillon-- 
Distance 2tXT, 400 et 000 verges, ô c«)ups a 
chaque distance :

Point*.
Cnpt. Legri* ...................................  4«î
Quart M. Coutu...............................  ........ 4 ’
Soldat Desrosiers. ........................................ 32
Lieut. Dixon ................................................. 2j
Serg. Lafieche................................................ 2‘>
Lient. Dugula..... •*.... . M

Concours No. 3—Ouvert .*fu bataillon— 
Distance 400 et OCX) verge»,ôcoupsa chaque 
distance :

Points.
Capt. î^gri* ................................................ 30
Capt. Dufresne.................................  27
>«Tk:*. I efebvre .............................. .. •
Sohiat Desrosier» . . .- 21
Sergent Ladèche . .................................. *1
Lit'Ut. Dupui*   19

Concours No. t (invert au bataillon — 
Distance, 4*'i) et ôùO verg» *. .*» coup* n cha 
que distance :

Points.
Capt. Legri» ...................................    :{Ç
1 .ie-.*.t. Dlxon .. ................... .. .
Capt. Dufresne ................. .................  ... 22
Sergt. I/Cfebvre................ .... . . 21
Serct. I.atl«N*he ................................  I4
Sohiat Dcsrosier».......... .............................  1#

Cimeour» N«'. 5 -Ouvert au bataillon— 
Distance. 2»X). 4(X)et i»ô verges, r» cmip» .» 
chaque di*tanee. pour une magnifique 
?n«*«lai'lc prtMUtce par le Lieut. C olonel 
Hughes :

Point*.
Quart.-maître Coutu............................... ô<i
Sergent lycgris ...........................................  41
Sergent Lef*'bvre... ...................................  42
Sohiat D«'*rosiers.........................................  3»*
S »ldat Gauthier.............................................. 32
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Le vainqueur a «*fe vivement félicité et 
il a reçu en outre un magnifique bouquet 
fies dames d‘Yamachicho.

TELFtiRIPHin GENEBlLn.
Eloctioas «le la Noavalle»Ecos»a

Hat ir ax, il —l^ ministre «les rtnsu e*. 
M. MrL« «n. a s«ir» *»e. « r. 1s par»' «• eux
. « '’.« ur' «i*!* c«iu..« ' «ic Kitqi Hsiits «» 
Antiap « : l'ave u ..e « a.t i. *u.br« ..»«*. 
M MvLe an a par *• eiu-rg. jU« «u-nt «te « 
•|U***ti. fi du rappel et a 3 que lors*pie 
cette question *«-rs.t defiuilivement r«g «• '

gOUVi • : ' ...
conter dr» **uo*’ ie* aux chemins «le t< r 
Nii*ts :x « t \f an: • MM. le d.vtcur B»

1 tien, ex M.!*.P.. *'t W. K. *, e. aviMat. lut 
«•:i: r* i* n.: :. M. Mcla l n «•'* paiti pt'ur 
Ann»ia» .* « p... « la a • '.A i •? r« .

: ce soir.

Incendie du Portas* du Rat
T«H.«>nt.» lù l r-e dcpeehe «t»eciale au 

M ' «ta . «• «i«- Wiuuipt- a • l *i incendie 
a «-•■late «•« matin au Portage du Bu', «u 
srru re o . C • r.t H* i;>«-. L » t'.auu.ie* -e 
••-n: « un .*.. . « au n g u de la * ni
lag:, e de la baie «THutlsou « t a c« lui de 

1 SÎM. I. w. Hum ;c c: D. !.. 1 erg >.»n. 
bi.'oiltiv*.

La «*a.le «lore a «te r. J ni te en cendre*» et 
, l'ht.’el occr:-«- par George I':ev«r> a « * 
i Iveaucoupen lomiiiSge ainsi que le» u.:t.»
! v« i^.ne».

On n'a r« a sauver «in'une parti»* «lu 
s*o« <v de ia . m; agu.e «..- ia • .« « «i IL «D « 
et «•«•» mar« iKtndihce «‘ts.ent l» au* «*up en-

i MM. J. W. Humble « t D. I Kergusou 
. eur»

V -

tear M *D«n: i d a ; « txiu la p ui ... t d • - * 
instruiucn-* «•«• «hirurgie : * i»:. ud que
»•« f. u est 1 eu . re d'un incvndiaiie.

Nouvelle* d'OtCavr.v
Ota w «. n. M. Hall «lu «iepartement 

Je ITnteneur. a •••«* envoyé par i<* graver 
iu :i «-nt «’.an» i \r.uti».t«* pour « uer la 
manière d'exploiter le* ». are. * h. .. . ante*.

W. Bang».homme d'atlai-»'* 1 « n connu
. \ e, a frappé un marcl ind du nom 

«i«» Wo«Hiburn. hier »ur la rue .'-park*.
Bangs coirpamitra aujourd'hui devant 

la cour «L* police. Il aecu*»* \\'i't» tt.urn -i a- 
i oir lance contro lui «L *■ accusation» iufu 
mantes.

— M. Dew inspecteur en chef «lu bureau 
«le po*tc. e*t rweuu en cctt'' \il!e d'un 
voyage « n luriipe ou il « tait ai’.« p uir réta­
blir *a santé.

—Sproulc, qui a «t«* condamné à être 
pendu pour un meurtre commis dan* la 

I Colombie Britannique, a obtenu un sur*i* 
jusqu'au premii-r juillet, appli a’ '< n avant 

■ et«-faite a la « o’ir «t'« .’hiquicr pour ol»tcn- 
j lion d'uu bref d7.'rh<a.< ivr/ us.

Vol de tapi*
Ottaw \. D—L’on vient «1«» «1er uivrir un 

i vol «le» plu- audn«ù«*ux. I! parait «pie l'ho­
norable M. J. A. ( hap eau transp.". ia il y a 
qui lqm* t«*mp* *a r«*siiience rue l'in «'«iore ; 
il vendit »e» tapi*, environ 17*»\«r .« - d«* 
tapi» de preini«*re cla>»e. a M. T. P. French 
»on propriétaire, et les tapi» restèrent sur 
le» plancher».

La semaine dernière, «les peint re* a!l« - 
rent travailler a la «ieeoration de la maison 
]»our le compte «l'un nouveau locataire.

Lundi, l'on s'ancrent qu'une partie de* 
tapi* avait oteenlevee.qued'autre* avaient 
«•te roules, prêts a être enleve* « t que d'au­
tre» entin « : aient d« t;.che». mai» E staient 
sur le plancher. Mardi matin, il ne restait 
plu» un seul tapis dans la maison.

Les peintre» crurent «|u'iis avaient « u* 
eniev« > par M. French lui-ménn» : mai» il 
vint lui même quelques instant* apr«-*« a la 
maison et d«-clara ne rien comprendre «lu 
tout a cette «lisparition.

La police a « te informé et clic a r«-ussi, 
hier soir, a retrouver une «entaine rie ver­
ge* de tapi*, qui avaient «-te vendu* a un 
li«»telier «lu quartier By, par un individu 
«pii disait les avoir acheté* a Toucan. C'est 

. lundi «tue cette vente n eu lieu.
Apr*-» la vente il s’est rendu au Grand 

, Fnion Hotel où 11 a enreglstr»* son nom : 
E«l. Honier, Montréal : il t-t disparu depuis. 
Le» voisin* lui ont vu enlever les tap ». 
mai» il, agissait avec tant de sang-froid 
qu’il» ont cru qu'il en était le proprietaire.

Le* fête* du cardinalat
Qrrr.i «. 10—Hier après-midi, une nom» 

breuse «hputation iTiifTicier* «le tous les 
corps «le inilieo sont alh * pn senter leur* 
dtmimagi's a bon Eminence le Cardinal 
l'ascherean.
Parmi h'* olflcier* presents on remar­

quait :
Et lieutenant colonel Duchesnay, D. \. 

G., le lieutenant colonel l'aschereau, M. 
do B. :

Le* lieutenan* colonel* Montizambert, 
Turnbull, K«»y, Forre»!. Miller :

Le* major* Uugal et Chouinurd : les ca­
pitaines Boy. M«»rgan, Peniiec. Ganicau, 
Levasseur. Pinault :

Le» lieutenant» Oscar Pelletier. Hamel, 
Thi’.Mjdeau, Garneau. Shehyn. * te.

Hier au -oir, entre 7 et* S heures, Son 
Eminence le cardinal Taschereau a par 
couru, en voiture de gala. 1rs principale» 
rut-» «u- cetta ville. H était accompagné 
«le M. l'abbe Ti'tiî. aumônier, et <i«' M. 
l’abbé Mai s, . aire, «!•• l'Archévêché.

Son Eminenc»* s«' reudra. lundi, a Levis, 
ou il y aura reception et presentation d'a­
dresse*.

Demain matin. Elle ira «lire la messe au 
couvent des S«eurs de la Charité.

Ce matin. Son Eminence le cardinal Tas­
chereau a administre le sacrement de Con­
tinuation aux cl«*v« s «les l'rsulines «pii ont 
fait leur premiere communion, cette au 
m-e. Il a ensuite visité 1» communauté et 
il visitera pareillement, déniai;., «elle dos 
S.» un» «ie '.a Charité.

S <u Eminence a reçu aujourd'hui le» 
hommage» d« » membre» d«' la srction fran­
çaise «h* la Société H«»yale<lu Canada, «les 
marguiliier* «le la Haute-Ville et «le Saii.t- 
RoefiL «lu lord-évêque de N':a.-.:i-.<. .«• i «• 
Hatnilton. et «le la magistrature.

Voici les nom» «les membre* de la Soci« t«- 
Royale qui ont rendu leur» hommages au 
eanlinal Taschereau : M. De Cazes. pre-t 
dent. MM. le* abbés I4egin. Casgram et 

i I.aîlamnie. Son Hi»tin»'ur le jmre Bout hi’ r.
I hon. M. Marchand. MM. Baillarg»*, 1 au 
«'her «le St Maurice. Leccndre, Lt may. Le 

, moine. St Cyr et Stewart.
— M. Duquet. bi.pmtior de rette ville, a 

fait frapper une im daille coinnii'inorativc 
j «ie la promotion «leMgr Tasciicreau nuCar- 
I dinalat. Son Eminence le « irdinal a :««'
! ceptc «le M. Duquel la de«lieaee d.-cet te 

médaille qui sera le seul véritable souvenir 
de «’e mémora. h- événement, attendu 

: «pTeile c*t frapp«*c aux armes du lit mai» e 
; mf me. _____

Le* Chevaliers dn Travail
S «' a n T« > N, Pe.10 Po'vderley ni*- qu'il su- 

‘ bi»s«- le joug «le U-iement comniuiiiste et 
; déclare qu'il n'y a pa* un mot de v«-rite 
; dan* ia rumeur «pic *•'» iders au sujet «b> 

grevé*, etc. aient « te mis» ^ «!«• «’««t»- ;<ar ia 
j c«<nveiiti«»n de ('!e«« la:i«i. D<n-« na-ant.
! «lit il." aucune as*««ml lee locale «L * ( heva 
1 lier «lu Travail ne pourra dccreier une 
, grove avant que h*s membre* aient «loja 
i vote sur la «pn»tion au scrutin seen-t. Cha 
j que Chevalier «levra enr« gi*trer son ver 
' diet, apres «ptol. le conseil e\« « utlf «lu «li» 

tri«*t »«t;i oonvouue et s'eîl'«*r«'era d'«-tle«'
! tuer un r« aienient au moyen «le l nrhitracc.
I «le sorte qu aucune grève ne devra être en- 
; ’.reprise *i cc n ext «pi en dernier r«—<rî.

Bien pin», chaque n«'niaine ixuuUnt la 
duree «le la grevé, h * homme* «levi-ont vo 
ter. toujours au scrutin seen t sur la «pie»

< tion «le savoir »i la gn ve «l.-vra ou non -«■ 
prolonger. Les sentiments «le Tordre sont 
fortenu nt contre les grève». Si une grevé 

’ » ,-rend an d« a «lu dis rict où • . .-.«or . n*-. 
il appartiendra au «onsel' «-Vvcui t g.- . rai 
de proni neer sur le ça*. 11 n «\iste ab- <i 
ment aucune opposirion mm :«■ ni<<: .t -: m !

I lement au sein «lu Home Club. La phi* 
grande partie de t<'Ut e» ce » rumeurs a *• :. 

j -ation ont etc mises «-t» circulation par le* 
j retvjrters «pii sont indigne* par< « que /•'
! n'ai pa» voulu iM*plller un tomp* précieux, 

a l«,ur donner «b * mnivelle*. C« qui pr«<uv«- 
bien que la convention était «ver m ;.

I c'est qu'elle a a«iopte toute» tn« » r«'s«>lu 
| lions. No're comité eongressionnei se « ni 

pose de libre «*ehangistes et de protccthm- 
i nistes.
! Fhii At'Fi.rnir, IJ -La *oei,q,. de» chc\a 

lier» du travail a r« fu»«- d'accepter la d« 
missloa de M. F- wdcriy.

La vi;îe«l<“Marshall, C.N.. a «-té inomh e 
] par suite «ie la rupture d'untuyaud egout. 

1«-* ii'.«i*on» ont et»* renversee».le»animaux 
«•npvirtcs et le» recolle» ont etc détruit*'».

Fn grande a»*emblee «lo socialiste- qui 
(avait r\o convoqu**.' hier »oir La lia'** 

pour pr«'t»sfer e«>ntre le* poursuite» ou 
gouvernenient a ete disperse*' par la police 

! qui a Vide la salle. Les «ocialisiss u ont 
1 oilcrt BUCUU0 resistance.

Le roi «le YUw ière
I Mt \i* u lù-Le mou»:.re a «l« 1-» :«• •«■» 

cou «•» ll.'lelett) *•’. liHrrmg pour rendre 
■ af;r. ». du roi U»*uis et ut demander «n* 

*•._ « r V* documents aut>'n»aut la n nu 
i . une regi'ii*'**. la* Cv'nseil e«>ntiutie
i.« ' .. < i r» b » a*1 \iri » . 1 .tat.

V* \ . |U I «• comte B * »'« n. c1.
«; . 1 . nu le r«-UM‘uteiu«-n; du r«*i de t>a\ w 
r»- .« .% . r«-ation «i uu «‘«m** u «1« i* getnv. a 

..rr« « j ar ordre «iu roi et ou Ier tue dau» 
j .«• «’bateau de H opt n-. naugan.

i1 . - ai tetnl d utn* heur* a .autre que le 
>"r ' Q recence va fa.re renuttre ie 
« » :!. «■ H Isteiu en liberté.

« ne mu1«enra£* e
N

i *1 u an lif «/«i ’ l ne urosae oiu.e
) n re a et. mordue il y a «(U« que toirp» 

;« uu chien eurag : b'« r matin c. : te «nu.e 
« « .«".«unie «b- la lace et a «'au»»' une pa
n : - <n»\’,:e. I le a m«»r«lu » -.mai
t-< .-% * ; ce pui* i»* sai» *»ant par lu nii»in. 
. « .ran* a une an*'e d'env.roti 2(X) 
i • ' 1-'le a en»ii;te pa'ooimi !« » rues de

« ' «• attsqneni «t moréant t ^ u te* les
; -.vu.» ou e le renernirai: - -.r m'u tv«»
- . ! <us le* citoyen* *e *oni eufu.N dan*

« - w • neui• » ei . an n a «*»t *'«« \. nu seul
, n'a.ro’i Vvitf: ( u j p*\- - <: ii ont
I « i • uittci p ar» «Ci i: u»c .«■ ont ete 
! • •. ; i- aux un ô. s .-t au «T - : un d'eux
i . j» «.;«*«' o J- r • rc un ie' . rU rc * «‘«t

ue i.ot en', ve» un t ’» .1 D«* gendar-
nn % s. :<t arri ••* « • . t.: tu»-! i mu « enia- 

I *'- n 4. a î «‘ * r«mt « .«>'*'.» Paris 
sous les soil .. '..

Lavacciuede la fiesrejaune
Ntirvn i y Om E.vx*. lù — Le Dr HoF, 

pii-..'.«-nt du « u*eil-anitaire de TEtst «i«» 
i ia 1 u.- an . a rr««i dernièrement du Dr 

D nu! « • • r;cr:re. «h- K;o de Jam ire. une 
i« ttre r« ui« : ..a'ii «i'inu r»'-- int-r» ii-eigm*- 
ment* sur T ■ r«-*uitat* «le* in«>-ira: n-n- «iu 
vira» «le la n« v n-jaune, qui -o pratiquent 
tlepui* \ lu» «ic deux ans au Br»-. ...

” .1 .ii pratique a'•«'«• » plusdcT.GO 
iin'cula. ion-, «Lt le Dr Frierir»-. L immu- 

absolue, maigre 'a v *ru 
nue « «-tte ann«-e. Plus de 

3,tvi' personne*, qui n'ava « nt pas «-t»- ino 
< u!< « -. *«*nt niiTte» »l«* la ti* v re jaune, tan­
dis que. mit leb7.uX»«me j'ai ii.oeultn-s et 
qui habitai* ut «la:;* l.-- nn-mei» localité»

- ... a, t eat mort
Vous pouvi juger,

ii'apres «-« ’.a. maigre T«>pu« -ii;«m que nu* 
fout «-nevire ivrtain» «!«’ m« - confreie». «lue 
ma th« or:e tinira par s imposer d'eile- 
meme.

n.to u « .-^ : « -que 
1*1.. >- dr 1 « pou h

rorn LA msiMH^lE OT LA

m \ rv mse i)ba>rbL\. ra -

\ E ' L vi *r LE* n \ra: ^
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et hronw. < Ma: la

Kctonr du PréKident à \Va*hiugt«>n
W \>iti\«• r«>N. 1b L«* president «‘t Mme 

t'h'vel.-uui si’iit rentre» a Washington de 
leur voyage tl«* noci*.

En groupe de deux cents personnes en 
vlron. com«H>se principalement de fenmu's 
et «ii* j-'urnalisti's. s'etait form*-au croi-o 
un ; t «it- la von* «iu « lu-min «l«* fer < t «ie K 
street, dans 1 altent»* «jue '«• pre-iih-nt quit 
tir.u: la le train. Mais ces curieux mit été 

i «J vus. car le train pi« »ldcutiel ne »'e*t ar
• réie qu'a la gare.
. Le president « t Mme Cleveland se s.-nt 

rendu* imine«liatenient en v oiture a la Mai* 
-ou Blanche, yù une eeutaitie de p«Ts«vnne» 
l«-> attendaii-nt - *u» 1«- p *rehe. 11» avaient 
le teint un |kmi bron.v et (uiraissaient en 
excellente saut»*.

Dans la matinee. M. ('levclarnl avait don- 
ne ordre «le tenir un train spécial pr«-t p«uir 
«juil put partir d.ans Tapr*'»midi. Cet 
ordre a et*- une surprise pour reut le momie 
:• Deer Dark. « ar «vu cr«iyait g«-m ralenn nt 
«pie le presitient et Mine Clev«-land ne par 
tiraient pas avant «it iix ou tre>i» jours. On 
-uppo*«- «;u«' e « -t le secretaire Lumonl qui, 
eonsid«*rant la pr«--« n« «- «iti pr«-si«ient a 
Washing:* n e*>mm«- indispensable, l’a «b- 
cid«* a a r«-cer -on si-jour «lans les monta 
gne» Ai og' aùies. \', r» dix heure*, le pu- 
-nient et M ne ( evelatul. accivmpagne- «le 
M. et Mme I.anumt. ont fait une «ierniere 
nronu-mnie « n vit ure. dan» 1« s environs. 
Ils sont a.h-s visiter une montagne connue 
-«vu» le nom tl’Oh*ervnt«'i\v Hill, «iu haut «le 
latpielle on jouit «1 un*- vue spleiuiide, et a 
1 heure et demie, ils -e -«ait mi» en route 
pour Washington. Le train pr«-identiel 
« t it comp»-», «U-«leux w agons-palais “Bal 
timoré "et “ Delaware."

Le* erevos aux Etats-Unis
Cm* a«.«». 10—On croit savoir que le pro. 

e« - ries anarehi-tes ciuntm-ticcra le lundi- 
21 juin, époque a laquelle leurs avocat» se­
ront prêts: «i iri la. ils ne feront point con­
naître le» arguments «m il* comptent faire 
valoir pour la «iefensc «te leur» «•’..« i.ts. On 
pense «pie Tattorni'y d'Etut meeplera cette 
date.

m Spies. Schwab, Fielding. Faisons. Fi­
cher. Kugel. Eingg. Si^bnauebel et Niehe 
ne peuvent être eonvaincu* «1<- meurtre, ils 
-erout mi» en jugement comme provenus 
«le conspirâti«m.

Le grand jury constitue potir le mois de 
juin, va reprendre, croit-on. Tempiéte -ur 
la c«vn-pirat ion ananhi-te et le capitaine 
Sel.aai'k proiluira plusieurs U-iuoius «jui lui 
ont déjà fait ilefaïU.

Au nombre de ceux-ci *e trouve Seligcr, 
qui a rac« nie, parait il, une histoire extra 
«>rdinair«- dont l«‘s principaux faitsn'ont pa*
«*t«* publie».

Soliger «-tait dan* 1«-* meilleur* terme» 
avec Limrg et Kngcl. 11 assistait a la r.-u 
nion le M « si Lake fctreet où on a r«-oui 
d'attaquer la police avec des bombe» ;l 
Haymarket et «vu supjHise «pi'il counait 
tous le» anarchiste* present* a cette reu­
nion. Quand S« ligor aura depos** sur ce 
point, «on témoignage sera c«vrn>bor«* par 
plusieurs individus prévenus «’.«• c«>nspira 
tion et. de cette façon, le ministère public 
compte former un faisceau de prouv«*-qu il 
-era d illicite à la défense «le renverser. 
Lorsque Unîtes le» preuve» seront reunh-s. 
on eroit que leur ensembh* sera «i«> nature 
a etonner ceux qui étaient disposer a «i* i 
ter de l'influence et de la force mimerique 

j «le» anarchistes.
Mitw u Krr. 10 l'ne tentative a «-té 

i faite en cette ville pour mettre n ex.-, ut ion 
j «pielques unes «U*s menace» preh-rec» «-on 

tre !e major George T: aoumer. du le bat.iil 
| l u «le la milice «le l'Etat, a l'cuva-ion «ie-
• «-meutes Je Bay View . Le major Traenm* r 
I «-tant aile dimanche, avec sa fil!«-. a une 
1 excursion organisée par le corp» «le mu*i-

«pie du bataillon, a trouve lundi, en ren­
trant, sa mai»on en feu. Il c*f parvenu 
cependant, avec Table «ie »(»n fil», a «-G in 
«ire lui même 1*-» tlamm* - avant «ju'eHes 
enssent cause «le grand* «lommag* ». ("est 

j alors qu'on a d<-e*mvert «pie «les malfaiteur» 
s'«*taient intrmiu'ts par effra* ! ion «Lan» la

• buanderie, y av ai*-nt amoncelé «le» copeaux 
et aiilr < s combustible» et v avaient mis le

! feu. Cet attentat a rau*« une profonde 
I «-motion a Milwaukee, ru Ton n'avait 

d'ai>nrd ajoute aucune importance aux 
j niena< e* «l«mt le ma,i<’r Traenmer avait «-t** 

l'objet «i.- la part «le» emeutier*. L» p«>li« e 
, ne reculera «levant aucun effort pourrie 
I couvrir h-» incendiaire».

l in-. \<;o. 10—l’ne grève generale *'e*- 
; «i«‘elar«-e ici parmi les peintrt-s. l.hXlout 
; \ t ier* «*nt ce*^«- le travail.

niiri:\r\'fH.\Pi:.u'\:ni.\i‘EAi\!
I. A. BEAUVAIS

N ou*
, a \ o : • s t,< ..•» en iiiHg.t-iii «b* • . oiux «le
j fout - h» nihi«-s j>«<—ibies: Maek.••..«««. F.*t . 
j m.i. «• •. ,.• 0.'. $ «V. v-’.

! liciuivai* l’ait daiis le» Cltapi'aux 
l'raii«,uis

DK FREMIKKE Ql AI.MT
•pTaucnne .< --.re maison ne <cn'. vn'.ant 5 t f >, 

nunc. « |H*ur « tre veudu a-‘3 <i'. V«»n» | 
v c/ m i e « «■ « hapeau «lau» votre i»o« ho.

f. A. BEAUVA!S
•JOJi cV ‘J02 H

RUE NOTRE-DAME

NETTOYAGE ■ TAPIS
\ i. \ vapfam:

Nouveau c.’ *:« nie perfectionne.
Vieille Deputation iuiii*, ut.«t<

n—ri e iirumim:-!!
Telephout'

' : . .u n \. r \bb. t;«...
nrnant i.i: i: 1:0x1;

— DK—
l I KN K V il

Le ; met* <':e’.-. -.•>.!* «le la < inc 1 ih> nnc fu 
rent »ntn*«iuit-en Fr.«n« e ç.ir une . i «le fui 
Mine - .1 '«r.* eut ( r1 . rine «ie Mcii. <-.11 > a

. • ' r.. i VXS lea Jona»’ Flavoring 
l-'.xtr > II:rent m :«Kim .- «-n * .u .iJ.«. lc.-q- 
un t « h'i-nu «i«q<ui-- le pbi' gi aïul su*vi-.

N 'en f
ai 1 Kî*V'i\’< moi:t-

TERRAINS A VENDRE
QU A K TT FR SAINT IXHI-

Kn U > « GnipietMou en demi .

Cotii ruea i <'.■/•/ • t anai. Sic Cuni j ru!fm

Tient toniour* «-n main- un grand assortiment 
«1« o <-•- -i • .. • «*-.•■ ;• . . rC;» ir . « ««ire*,
pltmln-s. moulur. s. •• fJaninnuvi. haniesux. 
et«-.. en .. a «U-- )>nx .t*'liant ftmtn «-omp» i ir ion 

I n moulin nv • l« u;illau'f :«* plu* pert«-( 
tionné fait partie «ic rétablis-*- n uit.

SC mai pit la

BOIS oi: S( LAGE
r*-----: ----- o

Comprenant. K h franc, pin. « j<:rcttc. pnu he. 
et*-., olleits au plus bas prit «lu marelu < lie/

D. PARIZEAU,
Coin «Tes rue-Craig cl St l)«uhs. en (ace «lu ( ar 

n- Vit«-r. «■. >«> I >1 rue Li^a :• iu :i«-rc. pr,-s 
«le U rue :»t Laurent. Montreal.

1 qv. 1 a

BOIS DE SCIAGE
0 DUFRESNE, Jr., L FRER .

No 2sas un: notiu:-i>aue

MONTREAL
OPrent en venu- Fui et Kpmctte pr pare et 

brute. F-uehe. Uar*l«au\«< u*ei feiutns. i^*-:»** 
}\»> franc, «b- Ch.iri .-ni.-, e: -._______________la

BOIS '■ SERVICE
1 • : l i f oi

«le M-rvue «1«- première «.uahte ont au'uello- 
menf en main une «mantité « on-ûlerabla Jt>

noiH m ics i:t moi s
FIN-. MADF.1KFN FI.ANCIDC**.

liül.s 1»K CllAlil’FN : i:. F IV. 
Frix tr«-* raisonnable*.
JOS. ROBERT & FILS,

1077 Ttrv. N >it.' D vv.» C-r.
1 av.'S7 Cihndelarm* M li.-n • Montre.«1.

Grari l Assorliment de Bois de Sciage
en b 3

P. KüRTEAU & FRERE
No. 92—RUE SANGl INET—No. 92

I, .'«or iment se «•omno-.r r«ineirr.umc piarub 
e «1rs sortes «te t>oi» suivant. s.»voir.

FIN ULaN( . Ir»-, Je ei 3o «iimUie«ia ,11. ; j: 
5 po u o- d t-p .i' «• ir.

FIN i." tih . tro. j* • .î<ï qualité, de 1.1. I .! 
ei S pou«-e* «i i-1-...-sur.

K. Fl N t I il. HL AN» Ht. bois m»r«band.4qt»ir 
n; « -. «ii- 1. I . I ,2 et 3 po . c* •! *-p 11 —■«•ur.

FiU t HT. m.u«han«lu uv 1. i« 3 («oute».! «-pis.-v
-eur.

LA i 11 -. Bardeau, lYuchc, Cedra, Fin do l*n.\ 
2e ci .V* qualité.

A .--i un * >*•.. complet de tonte* le» qnalho» 
et «1 «•pai.-v-euni «ie Un* pr« i .re aux «i« ors «l«-« 
.,« hoieurs. I outos . iiiin^tiuie- «le «-u «r; ente u«* 
l'rucia . Kpin*- '«.- t.n «•«.«. i.'. «•* »\ e« prolu p 
tuuiie «•• <• «tes prre a«-Uam tuu.c coucuncuco. 

j t Nov

— COIN I>F.S RI F»
i itAiG et i iii:nni:vili.i:

MoXTRKAU

vin - «T- MFILLF.rt:» I FF .
PFKI IA1.I l T <i« -HT.l l«:T> >T.«

FoR I -, HOKlil U \. KTC. 
L’Ql Kl lis «le maron« s le- j ' .- • - 'i,inr« s. «. . 

gares de eho.x. r-t i i «• parfait.
>. X. I.AMItR. 

Froprié taire.
K a v.___________________________14(3 m

n I) n«rr' 
j iiAjIL/j;1

RUE NOTRE-DAME
(Coin dk i * 1*1.*« f. Ja c' v» C’AtiriK ti 

MONTEEAL
Vins de» meilleur» « r *. Liqueur» et > ig.iro« 

derhoix. T-ci v i««- parta.
O. J. nevillk,

CJanv.-l «n T’rupr.ut ure.

F x n-o h r^A : terme» «b- pa '-men: 
Tue|.r:«-r • '.• «•^«. r,« d. rnwii-

-1 u,. nu No. 17 r u- F« rthu . ou. le 
ÎJa avenue Laval. 7

.. i j:-.' de 
Arm i. le

N
iuin lui

CHARBON
.■A lT'p:irtemfnt de l'A^tiedtir.

v‘
v •uV y-- 1

^ ' la

MINKS

(V „

-v VA >• . 4 TTENTir
- . \ , F

-nient
_pr.-

«ténia,

dn Comité de I Aque.t 
«litù'n-uts en tout «i- . < 
«i ai ont. font par le- p 
«•ours, et de notjvelu-- -

,e ® i-nn s<ions 
e-d’Ih lu»e «ierniè- 

i ;• * p r la r e <t«* 
i «u; t i a- Tasst'ut .ment 
- de nou««*nux plan* 
x qui furent propos* * 
•vntr» olerta au eon- 
;iii;»-u'n ■ adrcs-ei * au 

-i^ne»er n- rr-; u - !-.i bureau «lu Gr«-ftl.
. - i « Ci •*. .« I IP :« l le-V.t.c h 2.’ «lu courant. A 
Mali, pour

TROIS PORTES IVIXIA’Si:
a «-* « struire. *1 apr«* le* plan « t «h v.» que I on 
ixmrra v«>lr elle* • nd. ion* «pi© Ion jourra 
. or naître au bureau de I A .« «t ue. 4 l Hotel «L
v..:-.

---- PCS-----
SIMîINa IIIKI

Nouvr-:>-- e\■ ai* de*- min» reçu tou* 
!«•* * or» par chemin «ie fer.

Four le» prix. etc., s'adresser aux bureaux .le 
la « oinpagme.

Lisez l’annonce de I. A. 

, BEAUVAIS sur la troi­

sième page.

A L'EFREUv: dîJ/EAO et h FED !

1 . 1 IN ■. • . N \ -1 ‘ i 1A il r t A . K(l> 
»«*V t . - r- • .a. ./ure n.auhe :

• —at. r-.« > h . .«■.. : •... .c» u.Ura
. .. e «u 'f • * - r -

l*ri\ : Ît41 ( t» U* tiallon.
Ncu* - ton e* h-■ «■ .» f^br' -*rts «t

ma:. mm r»,* * a a .,i 4 • e g * .
•'* g • '•** :-P»*. 4id • •«>•*. ‘ ‘

J. W. PATTERSON S Glî,
» RRV V. Moi

. . f UUN 4 > i'ïtk 4- i . l-*t. i J -..t v

FR S. f'ARTI^EAUÎ
MALI HAND DK

IViiitur***, Fc*rrc»niicri<**,
T;i|»i»»ttios Idtiiipt'»,
Vilro»# Ül.u «* «le Jliroir,

Huile «lerlinrboii, 
lluilt* «H* lin* Huile «l'olivt*,
IVrebenliiie, life.» l'te.

•T. Kmiij: \XIEH.
JnjêAncien F-t~r de TF**. •

mr.éT (*11*17. A-T
éi-m i. autiST-j vi^vu-oa

d inxentjon. Marquas d« Comawca,
K... Canadaet Frraii(rar.____  Ijultra

ue Suxa nue-Filtre If« ue^St# 
lutuehue et Nutrc^hne

. De i& terrain* dCsiraP.ea «1 enviroa * *
•/.acun. Brx'ximité ne* aiüairaa -an 
' r u er-f .. i . «•..]. «rc, r.- < r.

«ierea (our orgi-nt coiopuiat.
BAHKN'T FREIUfe.

isf- KV 46. ms 9c Jocquos.

1 e* entrrpierr-:-* 
' reur». i o'ii: ; .* .

•........ ... -. r . .• «•*. cou-
t: ' ' 4-.-I.-•.««muent

• * - ^ lu « oi.- r . n.

- I
ui.sr.u HAN r

ALBEMARLE
— CVl\ l'KS lit K-

SAIX1 IJM

l'n «le* im'illeurs re»,auriuita «lo Moutiaul. 
1 s. n «h M.dia T e s ti«-ur«--.
Il- p.«' a mute heur,-.

1 i t
• •■: • 4 'i. v. . .m .n• M T «’ 4 u 4 • : ■ e i 4 .« f
«tu Ht - .r.irruu: ' 4vriupi4i .

IL DAN DU K V V|
9 j «i i n .tm Fr. > j-rie t a ire.

ALBION HOTEL
Hl-lUi: 1>1 IVVI.AfS-Hl

-----QUKBKC------

( Bôt«d 'i i* pula r.- et bi«m .•onnu a «le 
n«>u\<au - ra d.» uranie* reparntiou* «-t «•-*! 
noon t • . u\. « t au 4'ublii- «n Kii.:.»!. I
in lutu * «: toUi i-I*--. > tn«U« « loin t»>ul le 
cunf «rt «b - ra h La la Me et U-s \ .«.» ci-ii:
« \4,u. « t eu ai' . pa llie |*uur donner t n-
tier.- «.it > fn iioa aux \ . ur-.

I.« * prix -«uo uio«l« r> * « i .i*-» condition» »i*.
« ial.-->er.>ni laite* a p: .x r. «luit* aux pen-lun 
nai; os pour l hi\« r.

.». A. HKlP'.MU'hN. «. rant. 
P.iuin 1m __________________________

^OTEL r^ORiSSEAU
ri LIE >T IA CL -il

-----KNTKKK FK1VKK. , KF K Cl.Ai DF.------
Montreal.

CH V M FBI's CONFoi: lAULl—. TA’ l.K DK 
FBKM1I R OF.IiLF. vins I.IQFFI ils 

ET C1G A1H S DK CI1«H\. SKU 
\ K F. F AID Al 1. pet.'.ou ,» 

la semaiiu- « l au moi*.
I.'NV»-] e*f Ue Unit pre* «les t>a \ «b* ’.a 

« i du L; l.«-'.a u «•: j •. e«1«; la « .re .. . Fa* ni

bois^ci:ÿgë HIITEL mm

T. PREF3MTAIME, 1931 eî 1939 Rue Notre lhuue
d u face «U- la rue Dupre>. Montréal.

Table» «-« Chambre «b- premier or,In*, un re^ 
tra til e»t at t aehe a I et* eniett! < ■ - t »»
pii* h la earn- y ramt «cm i*. \ .ii- , . * mrillenr*
ei u>. L:«iueui* el l igare* «li- «‘.ux. >er\i«e
parfait.

C. A N. VALl.LF . Fi«q : , a r 
: Ai ii___________________ _______________lé » la

CRA«0 CAFE PARISIEN !
('oin «h * nie* î-te l'atbe’-im» « : 8’ Domuh inc. 

M«»nt r» al.

1 \U.l «■ -.\« r a Toi I K I?l'UDF pour DI 
N T lt» snr r! • .1 / .1 ( u:i y.

1 it S d« el ,
VINS des dm • - directs

ment.
SîmIoiis l*ur(i«'iili«-rs %rr«i«-e |>nrTait

Seul Iîe»fuuranf a Montréal «mi Ton trouve lt 
reiitabh , u.- n«* Iran, « >• «1 apres la m, .IhkIo 
au iiiand A a'« la Far. .

IA»F1S (i(*l DHKAl . Froprleta r,-.
IC av '8f» i I mai >7

t 4
•« '' . .e : « .4 4 .-..;4: !-. F, e a f- . «\
-.u; , r* t. .4,4,.r. e:« . «• . l.«--me;4lau:-
l* .«4i*' Aux ■ s ■ e r un i... 4 .J •- h. a

• 4
«•..en*. Me4i.4*'U '. 11 d «V..« e pure.

FUS. MAHTIXKAl'
499—rne Me. (atheriu^—.TOI

_
-------SERVICE-

FRANCO-CANADIEN
bubterU: in. pnr Ir in Can i i.l

..........

i.KiNi; i'.i *;Fin i:F i»r. bâti Al x a 
V A Ft i K entre

LeHavreeiHalifdx-Quebec-Bûstoa
; rvai ■ • • . ’ • «

F a ' [ ni».
\\e c-*Mle «.i*e a > . n* F.er: / Mi pie.

U n pa» ie-- m.4«i tuples \apeur* «1«- premiere 
< '.i . onior:au . m- au • a.,ge- i»our pas-.t 
g« i> «ie tut Ion et «'migrant*.

ll.lMAld. .L’htlTv j 11.1 ND t. . JJd î«
» ;.dr« ',-r. jour: :. pa et rcn»ei||ue-

< ai: ni: w \ KOI nr.
lf. llu«' «le» Coiumi-sair Moût • »U 

JUbKFU WOOD.

E. F1CQUET, \
i A I 'ai. i . b i à.eva: J

A. i m Ci m i;\l. ' II.4UM11 «un.

I'diili.'dnii1 de N.iviü.ition d? !.;i[;rairie

ISSU F \ issu
I.o et «pr. * l.-::uli. 'e ât Mai. - n\ i* 

«*«tntra:ie. h-\ ai «-..r eapit»tn«'Mo)i-
r!i*-a. partira aux heure* suivante* autant «,«.«• 
possible :

Ft-'1 .nndi*. l\!er. e 1-s. i* e’ Samedis
De |^»pr.-»ine i • a.m . ' 0 ' ..m . 10 p in --i 

p.M I '« N.O a I ' a.m.. IJ.l- 1 a.m.. 
4 0 p.m. e: d l ■ p.m.

. v .
n.. IV ' a ni . 1.30 ; .m. et ô - > p n.

: • • . , ’ . • . • - . , i 1.00
p.m. et n la p ni.

1.0' dimanche* ot f •« » De F-ir unie • f4 (V* 
a.ni. «u .xvAi p.m. De ai d J. xt p.m. el

1 'J l' .1. l ire»- K \F. (h rant.

(oin^açiiic de >au^aiionde Uiche- 
Hru el d'Ontario.

h vif edr \ “Berttiier '

1 : «,Tvi « r.> -iT” Montn .1 e: : Ilo 
S.* mf e Hel» m -ont . «imme i :

.l«*i tt* m - v «:\r i c • i- » \. M. i‘a 1 
: • .repart a

1 !.•• - mit a M• eue .• ..» d« n •• ' > tire.
I. apr. s l.iîdi p!.:ni. \«»' «<«• |»nrt;)nt «il*

MonUeala 1 heure F. M • t «ouliuimui chaque 
«ieini heure j.e- , . » * 1'. M.

I MM ANt UKS— M r i n c.
De Montré d: F00 ». m. De Tlle: 9 F* \. v.

y. i'1 *. M. '■ î*. là A. M.
11.1 • .«. M. •• 11.30 \. M.
Ayr, s Midi:

I*--samedi* e: le» Diumm liO'. .otiswd'ex 
-u>u- -p. ■ ta!* -, M«-a, e. • ««« 4g* d« M a i a 

« , nti nt to - -
Le <1. rni. ■. « «,• .4g«‘ qu: ,11 • .« .- !• - T V.

1. Hii. Iidi.le «o! p'd«- 111 n.- iq. o «U-s Fi .-rat 
Lt .« * «lonn, i a

F\ OIIAND CONCLUT 
Sur 1 F.e. tou- les sami' • apr - midi «h- J. .1 

è 30 heure*.
I^e prix «ie passage e»t le même «pie T «n d«-r 

n.*r. i»es billet* .b- -trMon {«euvent et-r,»'-,- 
n.i' «U No UUd- : «• »• Ja. quee. nuburtall «le* 
co issigne» el Mir U qu..i.

Al K x . Mn.I, X J H. I ,A « t K.
i «fie Uérant ( !

. . i

Coiiipa^nlc <l<* Navi^iitloti «tu l»i- 
« li«ili<Mt «‘t Ontario.

Fenat a Vendre au Coteau-Lardinf
-re de 42 srper*» a »iv arpénts ds la gaft 

■i de fera: «tu quai «le» bataaus a va* 
, e . « < ei.4. «• rt la balança mu oui»

F e* angLi-rs et f. auvai.*sa. éfillse» #•
4i.. .4g< .

v Ou échangerait pour uu#
prt'p..; tr do Ville.

FAKKN’T FHEKKP.
vd rue •*? Jacqucv_

83 ROt STE. FÀMILLÉ
r ag-S. 0OVfi0H0i

pn-w: el t», ’ uni - .«m*- a râlions modemoa:
. -u,,:- . .^- .«Me*. On écban^*ro)t

L&drs pria F.xoeî- 
•en e ehai « jour une r»OLiie vo .laot ••
«•lie. ooi «1 «.' j . 44S ..g: .4 • *.

F A UE NT FlOiREJ*.
Am . ' .1 .mun ubl« * et «ic Fiaoamaubq 

ti. rue St Jacques.
An- h -»- l-ur.x de la Ikiuquo Ville Marîs, 

ISâ lOf

RUE ST. DENIS

ko r
A UCIlAN» FR-----

■ - - «5 x I 44-
M.»..i ’ ,u«-' à entre h** rue« 

fer «• m,- * - n-. «tu voudra.t echr.ngog
. . portiaott : ou p *ur 

t. e • .■ '• n . emni.-r.-c. et payer 'e surplus 
« na gen: . .•uip-.aii!. .-u bien on ae «h»rae‘a«i 
de 1 .«>«■: une hypotbiniuo.

FAUKNT FlîEllhlS.
Agcidsd ImmeuMe* e: «i«* F-':*.

1'.' t ' f 46 rue SL .l.t u des

m ni’i)

Si 00.000
A piVtei*

Sur Fr«':i..« r«-II* po:h-' ;u«*. Fropr- r » ds fills 
ou KeniH ' n à j el 6. «iu «-eut.

Ai sm —.
.'Montant» clt* îjiiSOO «»t a «Icî*

Taux raisonnable».
FAUKNT KUKHKS. 

Ag.-nt* d'imuienblee et «le Fret*.
46. r ie -c du , .«••«.

$1,500 DE RlVEND

PniX:S!0,0:*D
C'ondilioiis : Tu (juart comp­

tant et la balance en 4 
ou i» ans.

Inttjv! : li p. c. Seiiii-Aiü.uellcnient

Froprieti en bii«iu«-. fondntions en tuerr#.— 
l.’*i p.*-d*«le t).disse». troi» etaie* 1 .uilx'Urif St 

«troordl ras. < hi veut
\ cudre.

PAREN1 : . .
A..-'- , « i linmeuble* «-: 4le Frets. 

!93-5f M Hue 8t Jucquss.

PARENT FRERES
AGENTS DIKMEl&LLS

it) -- Hue SiiiGl .Iiirijües-- 46

ANClFNdj FF Kl U X DK LA BANQUE 
VII.I.K MARIi:

VENTES DE rROBHIKTES «îe gré à 
u'ré «-tt par encan publie.

j PB E TS D ARGENT sur propriétés d# 
ville et sur fermes.

\ssi R VN( Es oontiv le fi»u.

EN \ El ATIONS pour prêts d'argent.
F2______________ t)K

I886--ARRMIGEHF,RTS DETE-1883

1 -«apeuré de rette «'omp «truie vi>\.)c'ant
« ■ ! Alo N TF K Al «,»F*- . f «’ :«........ ,
ce e«»nin»«-suit : « >*mmeu luindi. '-‘j Av ril.

! .*- »■. a mi«*t (Jl A. /.’/•’’ e i pr Koht. N« ’ . n. lr« 
!. d.-ivn V.-nd

U* ' «am.r MO\ I UK A /..«a-e. 1. H. Ko*. !•'- 
Mard.'. .I« ini4- * : Siiined.-, .« -ep: licuie: p m.. 
«le M« i.r : ctil.

r. Y CI CI.TES

Montréal rt Toronto.

(TimlerLd Rai kit anl ("il
(I.

J. U. COW AN -.
t*.« reia.ie.

Cm ' : 1 : Cnavio \A,
la Itire 4tl .%le»l».

■ ..1 ) l

* 'n pourra *e pr ocurer ■ 
in--.. •) «u bnr. nu pr*,
• «ut une soumission qui t 
1 u «ir «•« * forniuirs • :
; ■ c d'un i h- , U-' a

, . Fri ««trier de lu « l1. I 
•Ifs a la elfe si > •'

u r

formule* «L- «en 
■i î.•’ > <* cupé: <« 
ra postérité sur

- - e. i p » * ae. <»m
s x .«u p »> rtl .* 

««*-i,n e d-'po-^e r* 
«'hu nuire r.»f)ive

d. e -epter le .-ontrat qui lui ■ huge ou fui 
lt .» «xjmpléter 1 entrepris. temps it.e 

■ i • - • - . • • » pi
bit--e ni Aucune «le* si’um.-aloo*.

(For ordreh
l^e 8 irintendan' de 1 Aquedue.

LOUIS LKfiAGK.
Bureau de TAquedu- |

H «'TM -UE-V u ta.1I.-1M UE \ II Lk. '
Xlouirsai, 9 Juin. 103 21

CHARBON !
I HEM’KKSON sV LOV i:L \( IL

M «WCttANbS PECIIARUON.

I Co’te 'nn'' m\,« n - * pr,’e .I r.» erolr 
des or4lr«-s pour leur* exeel'ea'* ebArl»enA Aine- 
n. «in*. a^'M pour leur eh . , . engin. . i»«.r-

i l*o;i de wr: « ' «le (erg,-. I. * .et.-q: - ». n' « « r-
ta.u- d «* pr«> u T l»-* n,.* > r* -, ' ■** do 

, « îtarb. , i< ,«. ir# e; a «x plu- M V- FUI \.
F: x*:C , ix pour cborlM-.n pirearg. -on «ont 

; pbt.s.
IU RAEAt' ET KXTRKroT •

No no Coto Saiut-launbért.
MoxTRffâT.

, T#lé|»tit>ne >o 104fi. V ju.o 3ia

1425 RUc K'OTRE-DAMs
fijv éatczA j.a oahk ,iu

•MONTHEAU—

Cb.itr.bres spai :cu»<-*. Bom-o Table. Scrv .-s 
Frtt lait.

«,'ei I et.-l e-' a proximit.Mle la Coi.r, «le* F«
t< .«'. X •' a < > '. , , k : , i V , 1 . ,t u . : -Ih-i*
!« '■ ge 4U»:.I«» . ..«mai.',:, fo du Fa
t ittu'a et de Ti lîiv* n« ..

1«» «o> .u:eur« « ;\«i<-nt lotit lo « onforC
po-- bi«* a «i*-» pi x rAt»onurt«>i«-s.

N AP. 1 >1 cv>l I /I i ! :.
à luiu ttin Fropiiiktsirr.

AVIS SPECIAL
Nv):r gi uix.e «-xi, •» i.«n • o iim’i - , • * i

< auipiet rtu.iount Hui «-i - *- : «.u«ei <- . e. -,..4 
pe u -«c < ontiiuicr pe?,d oit toute ia'«t o-

K ie « «nnprenii i u tte-oriimcnt « omple: .1 uneu 
bh-ii «-nts de salon. ».•’’*• « m.xngi-r. ■ : au, < .»
< ou<-h«*r et blblio: be ue d** tou» k.... ..-Ion
\,,.t « r«Th- : « N«-w > Ox.!',, :,>n. : « ..

Non* inviion* le puhb, n \euir vi-der 
Vitrine!» «-t le- araelton* l, I.' ',■:«• la).,» «, ,»
f • • ■ •
qui-«*rvira ;« Iran-{-orer h** vi«1teur- aux »x 
• • %g«-sde noir*-.-ia ,,i'S«-ni«-Tr . .*nv rtt* nvun
îenant en Oitlle d e'rt.rtg, . «>- ! t U* 0 v tt-r • ’r» latl* 
gU de), ..p. r-e ' Ne I» A« -a-VO OU Tre
l : t) T»', -phlHif. e ;«i-l-e» IUU* O • l< !'» !■ -)t
«lu m«g -M, le m-> ru gr..« et en «i. .«.i le 
plu* .»n«-:«'ii de . e«-e « ...•• I eist>i:e-ement le phi* 
inip* i:a« t el le ( lus«-n vog .e-ju il > «ut «iau* le 
pay*.

N>«)C7e\rt- !iu-.r« us'Ortii-ucnt «le meubles
et 1«% liste «le m»* pnx.

OWEN McGIRVEV A. FILS.

ISIü, In l e* l' J Lue Votre Dame, co.u <!o la 
llue M< (fill.

Noir Tou •s nos tv.srrhandi*e* «on- mat*
qu*#» » un se», put st ta cbiifie ordiouhss.

I • ■ .« ) « ' t -• ant entre r«-s p-'» •* q :
tent tou* le* oiir*. tiiin«nche* ex. ept« :e 
ha-mu du < sn.«l .« :* te ure» n vanl-uùdi. «»t de 
1 . ti«- a 1 arriv« e lu ir « u qui «lUitte la gui.- 
Jk»ii:»'«-u.u: e a midi ef par le U >un «le .r» he r-** 

u. j ■ • f'«»♦«• *11 I .Lug. King ton. T . ,
(ai-«ni « •!)».•', • u .\ee 1« - e!. »:uins «le ter j„>'ir 
j « M|. -! ■ h- No .1 Oue-t. «•• )•■ bAteiux ahant 
aux V liules Ni* *»»:.«. Hutlalo. ete.. pa** ):.:

I A's >li1lo lies
A rr At Ant I U.-xm-dna B»y. Fur de* Mille 1 »-* 
i:.. .il' ■ i et « - .« -m. «n montant «t «U-s 
vendant, ion- osjour- oxrepte le* lundis.

tjtirbcc »*t lo snijiionny,
1 e v. j «•■.- ’ AIOX. .aii,. cour». i-,vnmcn- 

• i s Mardis et V>i . .
I . «,m •- •, )« t i . a pour I«.« • .
I • i T1.,. ' ! 4. ■. • IL -. r ,tu-Ia>up.
1 a-U' I : . > «h - IIa fia « * « h.vueitimi.

I«- a. - > F I Ai ’ l. y\ T < • SP A H TA V. 
« O nu.en, ci ont leur* v.iyages qaotKhen-, le
J 1 . e n e /C'/fiff Mit Y. , apt. B *kfr. parti- 
ra ;, i « , 4 : h s po: t* lu term.-1 iaires le-

. . ... : v ,. . . a
!• • /'/é’f >,v» /f / F/fT.'/'S, r ij,*. N.jp i

l.-- -u Co.i-t’e. n » ira p,'«-.r Treis llivifre* U x 
M.'«|,r.» • I N rr.itredis, t 1 !.« «re p. in., i-OUini«'n- 
Cent le '^7 Avril.

i - «-rt i u** r ( 'If 4.1.’,' / ] apt. .lean Chn»-'o- 
. par : ’ » • > . I C ti «l 111 ' - j . « •Irtldi»*.. Vf 

. le . -. rt 1 h ne l . -n • o • ., a,;«ut le avril.
I «• - , .m, •• Ti'ii H t-./•> lWP < «nt. Tih.,,-.

• »• ira »<>•!' «e» - or»ru« n -«nt le '.•«■. avr-l.
..inn. • e- «I.. ; n. ne «ar.H'di a ...o

p r. • t u v, ■ ■ i v a H.-ueUerx
Vap un.»'« • ,»> i •, ,!.<■ e ,H.,,r Cot»tre«^-ur 
le- l • .- \î. • ; -.dis . pour TA>*4)oip

-i S.» u■ i* . L rm ’e. t. Midi. Mardi. M r
, '•<! • -Hii.« 1.A . . e. Jeudi e; N en-
<(re«li.

i:\ci itsiov a hon Tfmt iik:
« ommi-nçAnt le l ', M if.

Ten - e -u n p ai- Bo , «-rvil s Varcn- 
ne- rt N e-* : ère», partant A Fü*) p. lu., sera do 

i n ', -.a . - • . -n - m, ■ e tour.
I acurston» 4»|»eel»l**a •< - î°* Dmian lie'. 

p»rt a i ' « i pour » antiu-e-» m. drrr’aul a

itel.s s p.»-* de r» -«*ur .i d p. 1)1.
Bnre.u-i « 1 «-» büi «.a I on p.-ut retenir de* 

«-.ut, ne— : « ■ K. A. D:rk*ou. Nu rue Saint 
i .lu q ie- en i ' «lu M I.M«sr»'nie Hall; .1. J.
! \. « uiiiift. h«i:el Wind-*»'. . U ht. M. Fwrn.

•h*-.q «lu anal, au bureau «le* billet», ba-sm 
j «Fi . anal et au bureau «le la « ompaguic. quai 
| Kiel eh -u. au pied «le la Flace Jacuues Cartier.
! Alex. Mii.lot. J. U. Lanri LE.

-urint. du trAfle. UeroaL
i Bureau principu!. rue Saiat-PauL
i Muuusal, 1er Juiu. 1&6.

•• \oun^ Amfrici99
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•M ovenirj CM" 
•• Rover Safofr

LAMPE». « ! i u ilî-'TTFk NETS. COMP 
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Mis K n: \ -QF KS DK NOCKS.

CAi>K \rx m: xoces
f<mki:d: d mit. n khukhik. ahtiçlu 

K.n « ; i \ j\K M« 'ltl.« 'C KS KN MAKRIIK KT 
af n:i • m: : ici :.s u: t ant aisik. aussi.
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D’ARTICLES EH PLAQUE
On demande in« animent uns visite.

WATSON i:T PEIrtTON.
«-KL K M bLTJTCK»-x»
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J. I?!. FORTIER

DK LA-

Fabrique de Cigares 

«ni)i:\ip i t ftnmrnn
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| Clioisil les })iu8 fins tabacs iU 

la Havane, de sa dernière 
importation, pour fa­

briquer le

iCanvas Sack
! “PETIT BOUQUET”
|le CIGARE DU JOUR!
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FAITES-VOUS INSCRIRE

La dote de la clôture de* liste* éleoto- 
Valee qui serviront aux prochaim-s élec- 
tioue (édéralee approche. Dans huit jour» 
lee liatee seront livrées entre les main* de* 
Imprimeurs, et U sera trop tard pour y 
faire Ajouter de nouveaux noms.

Nous regrettons d’apprendre que les Ca* 
B adieus- Français de Montreal montrent la 
pluacoupable apathie et qu’un très petit 
Bolkibre s'est donne le trouble d aller eon* 
tater gf leurs noms étaient inscrits sur la 
liste officielle.

Nous avons surtout constate avec *ur- 
priss que la classe des commis,—dont un 
grand nombre auront l’avantage d'exercer 
leurs droits de citoyen pour la première 
fois.—est aussi apathique que le re'.te de 
la population. On était fondé a croire ce­
pendant que des gens instruits, actifs et 
intelligents comme ils sont généralement, 
comprendraient leurs nouveaux devoir* et 
•erslent à la hauteur de la position. Nous 
sommes trop leur ami pour ne pas leur 
dire franchement que c'est uue grande 
faute.

Dans la seule division E*t il y aura pro­
bablement 2,000 à 2,500 électeurs qui seront 
privés de leur droit de vote, et cela, par
leur faute.

Quand des électeurs se présenteront au 
poil et qu'ils constateront que leur nom 
n’est pas sur la liste, il y aura des recritui 
nations et des plaintes «ans nombre. Ce* 
pendant il serait facile d’éviter ce contre­
temps en se donnant le trouble de vériiler 
la liete pendant qu'il est encore temps.

Le bureau du réviseur est situe au coin 
des rues Dorchester et Saint Denis et on 
peut consulter les listes tous les soir* de 
7.30 à 10 h. P. M.

Nous espérons que les électeur* protite- 
ront de la dernière semaine qui reste pour 
se mettre en règle.

U ne séance émouvante

Du roc her accuse les otticiers île se 
parjurer

Le jury refuse tie le condamner 
sur les témoignages des 

officiers

Condamnât ion de Cadieux et 
Du rocher

llogue acquitté

Colonisation
Le R. P. Nolin, S.J., prêchera la coloni­

sation dimanche prochain a Sainte-L'uué-
gonde.

Avis aux Intéressés
On n’oubliera pas que demain est le der­

nier jour où seront reçus les avis de ceux 
qui ont l'intention de *e presenter aux pro­
chains examens pour 1 etude ou la pratique 
du droit._______ ___

Personnel
M. Mary est prié de passer chez M. 

Schwob. rue Notre-Dame, pour prendre 
connaissance d’un document important, le 
concernant et provenant du gouvernement
français.

Chiens affamé*
Les cultivateurs du Sault au Rêcollet et 

de Saint Laurent, se plaignent que d< s 
chiens affames font le carnage parmi leurs 
troupeaux depuis quelques semaines, lis 
•ont obligés de tenir leurs vaches et mou­
tons enfermes.______

L«s boulanger*
La société des boulangers et conducteur* 

a eu lieu hier soir, au Hope Coffee^ House, 
•ou* la présidence de M. NV. H. Simpson. 
Il a été décidé de prendre des arrange 
ment* avec les compagnies de chemins de 
fer pour le prochain pique nique.

Fausse alarme
Hier soir, l'alarme a etc jetee dans le 

poste de poliee central, par la nouvelle que 
les mouleurs en grève menaçaient le* ate­
liers du Grand Tronc. Plusieurs escouades 
de constables s'embarqueront dans des 
voitures et se rendirent sur les lieux, mais 
tout était calme.

Pèlerinage au cimetière
Dimanche prochain, aura lieu un pèlcri- 

Base de toutes les sociétés de temperance 
de la ville, aux differentes station* de che­
mins de croix du cimetière catholique. Le 
départ aura lieu de l'eglise Notre Dame, a 
1.30 h. P. M. Les exercices commenceront a 
S heures precises.

Un chapelain de chaque section fera le 
sermon a chaque station.

Mort d'un constable
M. L. Langlois, un des constables de la 

force de police, est decede. mercredi soir. 
U a succombe à une fluxion de poitrine.

M. Langlois n’etait dan* la force que de­
puis quatre mois et avait su s'attirer la 
confiance et l'estime de ses chefs et de ses 
confreres. 11 était doue d u ne force hercu 
léenne.

M. Langlois a demeuré longtemps a 
Sainte-Scholastique ; il laisse uue femme 
•t trois enfants.

Lu fétu du lu Puutucota à Notre-Dame
A l’occasion de la fête de la Pentecôte, le 

cheeur de Notre-Dame chantera dimanche 
prochain, avec accompagnement d’orches 
tre, messe solennelle en la vtajmr de Kal- 
liwada. A l’offertoire on donnera le célé­
bré Veni Crtator FUmmel avec .M. Buis­
son comme soliste.

Le chœur sers sou* la direction do M. 
Chs Labelle, maite de chapelle a l’Eglise
Notre-Dame. ________
Lu Suint Juum-Buptiste à Suint Vin­

cent de Pnml
Société Saint Jean Baptiste de Saint 

Vincent de Paul (Laval) se propose «le chô­
mer notre fête nationale le 2Ô juin : Le doc­
teur A. Germain, le president travaille 
avec le concours de M. B. Bastion, fonda 
tenr de lu société, K organiser les detail* 
de lu démonstration. 11 v aura messe so- 
lenuelle(proces*ion avec chars allégoriques, 
Bique-nique.séance dramatique et musicale, 
feu d'artifice. Le corps de musique de 
Terrebonne et le* citoyens de cette localité 
•e joindront à leur amis de Saint Vincent. 
Le discours de circonstance sera fait par lo 
révérend M. Auclair, cure de Saint .lean 
Baptiste. Le programme sera publie sous
peU* ____________ _

▲etioB contre nn curé déboutée
Son Honneur le juge Bourgeois a rendu 

Jugement, ce matin, dan* 1a cause de Ar 
thur Matte contre le Rev. M. Bedard cure 
de Suint Laurent.

Ced était une action prise psr le deman­
deur réclamant $Wde dommages du de 
fsndenr. Alléguant que ce dernier l avait
traité de faussaire.

Voici le* circonstance* : Matte et plu 
•isors autres citoyens de Saint Constant 
»unt signé la requête d’un resident de 
endroit qui demandait une licence d’au- 
berge, le curé dit en chaire que ceux qui 
UVMfent signé cette requête avaient de fait, 
commis un feux. vA que le requérant ne 
possédait pas les qualifications requise*. 
De là lu présente action. La cour a decide 
one le curé n'avait fait qu'exercer son 
droit de ministre de l’evangile en denou 
çant un abus et a débouté i action.

Fleurs et ffeurs
M. de Hawley, qui a été victime d'un ac­

cident en s’exerçant au Pavillon Royal,
Tendredi dernier, a succombe à se* blés 
•ures,hfcr soir.

Hawlcy était fiancé à Mlle Maud Oswald, 
une des acrobates, du même cirque. Au 
commencement de la «romaine. Ma tianr«-e 
demande au Révd M. Evans de leur donner 
la bénédiction nuptiale. La maringe eut 
lieu, on présence de la mère «h* H.wiev et 
depots, Mlle Oswald a tenu une conduite 
vraiment héroïque denuis la maladie «le 
con époux. Aux representation* de l'a près- 
midi et du soir, elle jouait dan* le trapexe ; 
Ct le resté du temps elle demeurait au che- 
vet du malade. Cette mort a pionge Mme 
Hawlcy dans une douleur profonde.

Lé corps o*t parti ce matin pour Albany, 
m ««ml Mtn 1st funérailles.

Depuis la condamnation d«* V’an, l’:if- 
fiuenee est moins grande aux alentour» du 
Palais de .1 uslice.

I. auditoire riait encore très nombreux. 
La cour fut ouverte ver» lo.oü heure* 

a. m.
MM. C. P. Davidson et A. Ouimet, repre- 

sentent la Couronne.
MM. Schiller et Sicotte, greffiers de la 

couronne.
FROCKS PE CAPIKl’X.

Napoléon ( adieux e*t appel** n la bnrfe.
A l’accusat iou de tentative dVvaaion, il 

piaule coupable.
•* Prisonnier, vous ét«‘s au**! n«*cu«r 

d’avoir as*ailli le préfet M. Laviolette 
•* Je ne *ui* pa* coupable."
L'accu*e choisit un jure français.
Le» Juré* su vaut s sont asMeriiumté* : T. 

Binette, M. Longtin, J. Coupai, J«»*«‘ph 
Houle. David Coupai, T. Houle. V. Hou* 
seau, V. Sainte Marie, T. Maher, A. Bros 
sanl. A. Heliert et S. Theoret.

En exposant la cause. M. Ouimet fait 
remarquer ou'on ne doit pu* trop setouner 

I de* contraoiction* de* témoin* *ur ce*
! menu* détails, pareequ’il e^t difficile ue 
i bien examiner ce qui se passait au milieu 

de la bagarre et A. Plouflè est appelé 
j rumine témoin.

g.—Avez vous ete lié par le prisonnier f 
H. —Non.
Le témoin raconte qu’il a été attache 

dan* une boite avec d amees garde*. H a vu 
1 entrer le préfet, entraîne par une bande de 

forçat*, Cadieux était «lu nombre.
Par la Cour. Que faisait ('adieux ?
Il a s.ii-d le préfet a la gorge, pendant 

que le* autre* le liaient. (Quelque* uns di 
salent au préfet : Tu va* nous ouvrir le* 
porte*, ou on te casse la tête.

Par la Cour.—Est-ce Cadieux qui «lisait 
cela i

K. -Je ne puis dire.
Le trauûn raconte que le* forçats ont i 

garde M. Laviolette eu cet endroit, uue 
dizaine «le minute*.

la* préfet était lie sur un petit banc. 
L'accuse tr&nsquestionne le témoin : 
Comment ce qu'on était quand on a ren 

tr«‘ T
Vous étiez du nombre : il y avait Peters. 

Norman, Desjardins. \ iau et autres. 
(Qu'aide fait au préfet l 
Vou* l'avez sécoue.
Le prisonnier répond quer’est faux et «lit : 
J'aurais bien d'autres question* a faire, 

mai* je ne *ui* pa* capable «le le* poser.
L'av«>cnt de la rntmmue demande a l ac 

eu*e quelles questions il veut faire, il les 
fera pour lui.

L'accuse reprend que Martel et Lévesque 
ont attache le prefet, mais que personne ne 
l'a maltraité.

L avocat de la couronne au témoin : Des 
cendes, témoin.

Le garde Patrick McTllwan jure que le 
préfet «-tait tenu par Viau et Cadieux. Ce­
lui ci tenait le préfet a la gorge avec ses 
deux mains et le secouait en proférant de* 
paroles «le menaces. Il leva la main «Inûte 
p»>ur le frapper, mai* son bras fut retenu 
par nn autre forçat-

Le témoin dit : Quelques-uns «lisaient : 
Lion* le préfet. Viau reprit : Non, ame­
nons le devant nous, afin «l'empocher que 
le* gardes tirent sur nous.

L'accu*é demande «y o- M. Laviolette soit 
amené ici. Le préfet, dit-il, vou* dha 
que je n«* lui ai pa* touché.’’

i «- greffier lait descemire le témoin.
M. Telesphore Uuiinct, «lepute-pre et. dit 

que l’accusé est prisonnier au penit ncier.
Le garde Hlain dit qu'il a empo gne le 

prisonnier pendant la bagarre et l a rentre 
dans les cellules.

Par le prisonnier—Ou m’avez-vous saisi. 
—K. Pur le collet.

M. Mazurette.maiordomne «lu Pénitencier 
«lit «iu'eii entendant le bruit «i«‘ la rovolte.il 
«•tait axée l«‘ préfat. Ton* deux, «lit U, non*
avons d«‘*cendu «lan* la cour, et avons vu 
le* révoltés. En arrivant dan* la cour, a 
la porte de la boutique, nous axon* été 
saisi*, garrottes : l accusé était au nombre 
de ceux qui amenaient le prefet. Cadieux 
traitait le prefet avec le* épithètes le* plus 
grossières. Viau a «lit alors, a la clôture, 
.le nai pas vu ce «jui s’est passe dans la 
boite où Te prefet a été rentre.

La couronne declare sa preuve close.
“ Prisonnier, avez vous de* témoins à 

faire entendre f ” demande le greffi«>r.
“Je voudrais avoir le prefet et «l'autre* 

«letenu*. répond Cadieux. mais il* ne sont 
pas ici. Je n’ai pa* touché au prefet.”

Le juge fait sa charge et le jury rend un 
xenlict de coupable.

Cadieux est condamné à un an addition­
nel pour tentative d'évasion et deux ans 
pour assaut sur le prefet.

At eette sorte de procès. Je préféré me dire 
coupable. ”

Et U prisonnier se mit à p'eurar à ehau- 
dea larmes, en **t cachant la figura dans 
son mouchoir.

*’ Durocher. reprend le jug*. ainsi voua 
dites que vou* plaider coupable f ”

“ Oui. je plaide «‘capable, je vou* l’ai 
di»,' r«-p nd i a« '- ♦•d’une voix etouib-e.

Le gr»-rtn-r • M i«*urs du petit j'ire, 
levez v«.u*. A;- e* «voir entendu la pleuve 
trouvez \«>u* le j ri* >nniercoupable d »«• ir 
voulu s'évader du Penitencier ou non cou­
pable f ’

S« pt a huit jure* “ Non coupable r’
( ert«* répons* ni a une giamie *en*a 

Mon dan* 1 audi.oir . r«*ut l«* monde *e i'«‘ 
gardait, peraonuv .«• *«*uffiait mot.

Le juge fit remar juer aux jure» que l ac 
eus* ait plaide r «ipablt*.

Un d«*s jur*-» reprit : Nous n’arona pas 
tout entendu la preuve. Nous nous pro­
nonçons d âpre* ce que nous axons en­
tendu.

Le prisonnier ae découvre la figure et 
serrie «le nouveau que le «Lmier témoin 
venait «te *e parjurer: ou il pouvait le 
prouver par le* livrea de M. Moylan.

Le gi«-tb«-r fait une seconde sommation 
aux mre*. “ Trouvez-vous le prisonnier 
coupable ou non coupable f ”

Pa* de repense.
I^e* jure* -e ;>arl«*nt et»*r'e«ix et au bout 

de «piciqne* minutes du plu- grand *ü*M!ce 
dan* I a idieuce. 1«* premier de- jur*** dit au 
juge : Nous voulons entendre 1k tin d** la 
preuve.

Le Juge. - Messieurs, l'accuse a plaide 
coupable.

Laccu-e.—Je r**tire mon plaidoyer .. 
!a* Kr«*ffi«*r.—”M •**ieur* du p*’tit jure, 

tr uvez vous le prisonniercou)>able ou non 
coupable t ”

Mi im* silence de* douzi* iurés î 
Lejut.e fait remarquer «ie nouveau que 

I'a.MMis*- a plaide coupable et jue le jury u a 
qu'à prononcé son veniict.

“ Je r**tire in ’ii plaidoyer de coupable." 
s’écrie .de nouveau le prisonnier, “jetais 
excite, lor*<.ue j'ai «lit cela.'

l^e* jures recommencent a d«dib**rerentre 
eux. Le juwe les invite h *«• retirer dans 

! leur chambre. '* 1^ procès e*t il termin** f’ 
i demande un des jures : “ Oui, ” répond le 

juiDa.
N*»uvelle delib**ration.M«^me silence dan* 

l'auditoire. I.v* avocat* »le la Couronne 
i feuillettent le* statut*, le* greffier* *e r«* 

gardent avec stupefaction, le depute prefet 
est recueilli, le* garde* s uit cloues sur 

1 leur* *ieg*** r accusé la figure pâle et bour 
«ouftlee par b** larme* et la colere. sanglo­
te. le* spectateur* etudieut la physionomie 

! «lesjures.
la* juge prerul alors la parole et dit que le 

prisonnier était avec les autre» detenus 
, «pii «>nt lit* le* garde*.

“ Et. dit-il. «•«• n’etait certainement 
«lan* !«• but «le jouer «tu’il* l'ont fait : il*

( avaient certainement l’intention «ie s’éxa- 
1 «1er et il était du nombre. Mazurette jure 
j qu'il l’a vu avec le* autre* et bien que h*
; prisonnier accuse ce témoin de s’être par 
1 jure, il n’y a rien qui le prouve « t il faut 
admettre le témoignage de Mazurette 

En entendant cela, le prisonnier inter 
rompt le juge.s'agite avec frénésie «lans la 
boite et s'ecrle : “ (Vf homme *Vst par 

: juré !” Se* gardiens s'élancent ver* lui en 
| criant: chut ! chut ! Durocher continue 

avec rage: “Oui, on veut me sacrifier 
, comme une victime ! ”

Le vieux gardien aux lunettes, r**tis*it à 
lui imjioser silence !

“ Ensuite, reprend le juge, il y a l'aveu 
du pris«innier «pii plaide lui mc*me coupa­
ble- Ue «lender fait seul est suffisant pour 

i vtms permettre «le rendfe un verdict de 
c«mpable. Il serait étonnant de voir le 
jury reluire un verdict «h- non coup.ible 
lorsque le prisonnier a plaidé lui-même 
coupable."

i At>r«s quelques instant* «le délits‘ration s 
i un aes jures dit : “ Nous le trouvons cou- 
' pahie. .*ur sa provrr admiMÛrn.

Il y eut une sensation dans l’auditoire, 
apres ce veniict.

Durocher plaide non coupable à l'accusa­
tion d a*saut grave sur un garde.

Durocher est rappelé pour recevoir *a 
j sentence : Il parait en sanglotant à la barre 
i et sc cache la figure dans son mouchoir 

“ Prisonnier avez - vous quelque chose a 
dire pounpioi sentence ne sera pas pro 
noncee ’’ demande la greffier. “ Oui ”, r«*- 
pond Durocher en *e re«lres*ant, “ Je me 
suis laisse emporté par la colén*, en 
voyant que les gardes *e parjuraient et j'ai 
plaith* coupable. Je le regrett**. J'aurai» 
dù plaider non coupable. -I** prend* Dieu 
u léiiniin «jue je suis innocent. Je veux 
être frappe «h* mort, ici a cette boite, si je 
nui* coupable !"

Il fut condamné à un an de prison pour 
tentative d'évasion.

La cou r fut ajournée à 2.15 p. m.

Le greffier appela Clement CsrdinaL
Le priooun.trr ù«t ; i ..a..mge « Je le

récusé».
Le prisonnier recu»e aussi tout les jurés 

portant de» nom» français.
M. Davidson représentant la muronne, 

de son côte récusé le» jures anglais qui 
»«>nt ap|»ele».
l.e prisonnier ayant recule douze nom» de 

peti‘»jureM, ir greffier l'informe «ju'il ne 
peut eu recu»er «iavaatage >«an»donner des 
raison* spéciale*.

Finalement un jury mixte e*t asser­
menté.

Apres l>xpo*c «ie la «*au*«* par le sub-ti 
Mit du priN-ur<-ur geueral.on procédé a i au­
dit ion «ie» témoin».

Le procès de l’aiement *« continue au 
moment ou n<>us allons »oum presse.

VIAIT A SAINT VlMt ENT I»E FAtTL
Viau est arrive au p*‘nit«n« ter vers huit 

heure» hier soir.
toute la popu’ation était sortie pourvoir 

le f«>r< at. qui a «> tenu d« demeurer encore 
un quart d*- sieile dans le* mui» du p« ni- 
le nner.

Il circule quelques rumeur* que Viau 
«era envoyé *u penitencier d« Kiiigst«.*n, 
niai» il n y a rien de certain.

Le manoir de la Broeqnorie
Le» Heverend* iVre* Jésuites mont a faire 

séparer l'ancien mano r «le M. de la lins* 
«juer.e. a Boucherville, pour en luire un 
manoir de campagne, (’cite residence e»i 
une «le» plu* ancienne» connue une «ie» 
plu* pn -n-use» r« ii«iU**s «lu pays. Elle fut 
bifctie i «r le »ieur B«>ucher, gouverneur «U* 
'1 roi* liivitre* et e*! toujour* deiueuive en­
tre !«•* tnama «!'• •♦•» descemlants.

l"e*t la «pie Mgr Tache pa»*a »on enfance 
et le dernier «veupunt tut M. de la Broc 
«iu« rie, muyt il y a quelques année* seule­
ment.

Mgr rarcUevt'-que «le Saint Boniface, 
ayant fait 1 acquisition du vieux manoir,

rour le f.nre pu»ser entre le* iiiiiins «le Be 
gieux. n a pas cru pouvoir en faire un 
meilleur usage qu’en eu faisant don a la 

communauté de* Reverend* l'eres Jésuites 
d« nt un «le» membres, le célébré Pere Mar­
quette. passa autrefc i» quelques jour* sous 
ce toit toujours *1 hospitalier.

L’Archipel «n feu
I.a Rihliofh* aiir n cinq rente publie air 

jourd hui «lan* *a dixième livraison “ l'Ar- 
| chipel en leu " «ie .Iule* Verne. Ce roman 

fait suite au “ Banquier des Pirates" qui 
avait t>ai u la semaine derniere.

J Le lecteur y trouvera des scenes vérita- 
| blernent »ai*i*sante*. «-elles du marche 
i d'enclave» » Sarpanto, de l'ab«u-«lage. de la 
J prise de la Syphanta par le» pirate* et tina 
] lenient «ie la «lefaite et «le la mort «lu cék- 

pa» bre bandit Nicola* Starkos. ("est un l*eau 
il* j roman dont !e succès e*t ju*tifi«‘ par le me 

rit*-«le i auteur et nou* «levons savoir gr«* 
aux éditeurs «le La lUbliottuqur o cinq 

j rente de I avoir mi* entre le* mains de tou*
I les lecteurs.

Les illustrations quelle y a jointe* sont 
de veritable* «j-uvre* d art. Le* deux gra­
vures surtout, «}Ui représentent l une, le 
eomlNit a l'abordage et l'autre la mort de 
Starkos sont «le» plus remarquable*.

La Hîb!iotki'qur a cinq «v/i/.v annonce 
i pour la semaine prochaine un roman his 
j torupie. Taiurede de Boban, emprunte a 
! l'nn «lesév eneinents deThintoire de lu haute 
j aristocratie française. Il *'agit d'un oroc»** 

Ticlil>orne au 17e siècle. Le duc «le liolian 
I avait il lai**e un fils <»u celui qui a pri* le 
j nom de ce fil* et qui a été reconnu haute- 

meut par -a mere n'etait-il qu’un impos- 
! leur ? Les tribunaux ont prononcé contre 
, lui. mai* l'opinion d'alors n’a pas ratifie 
| leur sentence, et l'auteur «lu roman an­

nonce par la Bibliothique U cinq cents se 
propose «le le reviser.

Arrastatiaa
Ni w \ork. 11 -Justus li. .‘wbaah, chef 

socialiste a #t* arrêta : il r»t a»-eu»* d avoir 
vciidu Ue la bui*»ou »ana U«Wuc«.

Nsavallas Maritime»
New-Vouk. 11 —LefTower Hdl e»t arri

ve Je Londres ; LU atide de ( iK-nt.ague.
S« «t'THAMFlON, il —Le WelT» e»t arme 

de New York.
Le Havrx., 11—La Franc» est arrive de 

Ne» York. ______

Faillit»*
NV»-York. IL H y a eu cette semaine 

faillite» aux Eiats’l ni» et ^Jau i an* 
«la ; total 2tiM ; la semaine dern.erc il y en 
a eu léT et la semaine precedente l-l.

Hakva*!» 111. IL La faillit» de M. A. 
Bon * a eau**' «•elle «le Horton («die» «le 
lielta»r qui po»»*-dait huit froir..2« i ie» ; le 
pHssifeatde f.VJtiis» et l'actif fdOJ}"’: ]« 
pa»sif de B-n » « *t «1 en »i« n 
peut être •JU» ,uxi ; a«‘t if èôâ.Ud.

L»» émentMa à B»lfa«t
Brt fast. Il—Le rapporteur de la pre«*e 

associe» qui a été témoin

Kfrtmriotia TJV*iinte«

de 1 erneu te a «»
heures, ce matin, écrit ce qui suit :

l'ai pa-*e la nuit avec le» ementier* ; 
J b » dommage* le» plu* eousiderable» «jnt 
1 ete causes sur !«•* chemin» Baux Bill et 

York. La luite de part et d autre est de- 
| se-pereeet »e continue.

Le* eineutier* si*ut de» voyou» de la pire 
e*|k ce ; le» baionnette» de* «‘onstable* ne 

| les effraient pa* et j'ai vu les « ineutiers »e 
j presser contre le* baïonnette* el forcer la 

police a battre en reiraite.

La question irlandaise
Londres. Il -Vu grand nombre «le pro 

testant» qui »ont partisan» «lu home rule 
ont tonne hier soir un comité pour coopérer 
avec «le» comité» semblable* a Dublin et a 
Bcbast, pour travailler en faveur de* can­
didat* parnelliste». car l'association parle­
mentaire ne vent admettre aucun catho­
lique comme l‘un de se* membre*. Le* con­
servateur* et le* unioniste* vont s entr’ai- 
der mutuellement : il est probable qu'il v 
aura d«** court il* entre le* candidats de M. 
Chamberlain et les whig*. Chamberlain a 
«lit que dan* »on propre interet il desirait 
qu'on ne tir aucune opposition aux deux 
candidats «le Gladstone pour Birmingham. 
Un pense donc que les conservateur* vont 
choisir les «‘undidats opposes.

De» detective* surveillent la résidence 
de Chamlterlain. On craint qu’on tente de 
la faire sauter au nioveti de la dvnamite.

MIDI

un as- 
\\ illiaiu

PROCÈS DE DUROCHER.
J. B. Durocher monte a la barre. Il est 

accuse de tentative d'evaeion.
Durocher n'est pa* le veritable n«'m du 

prisonnier. Il est natif d'Irlande, et a «i*‘ja 
ét«» condamne sous le nom «le McFunny. 
Un jury anglais est assermenté; il est 
cotnp«vsêd«* MM. McCarry, Daniel O’Neil, 
Timothy Martin. Wm J*. Walsh. James 
Conm'Hy, .lohu Dohertv. Wm H. Cuthbert. 
Franci» King. James Hayes. James O’Gor- 
tnan, James Burke et Michael Haves.

Le deoute-préfet Ouimet et le garde Mc- 
Illwan donnent leurs depositions.

Celui ci dit «jue le prisonnier a voulu le 
frapper a coups «le pieds et a prononce «le* 
paroles menaçantes.

Le prisonnier transquestionne le témoin :
Dites «loue »ou* votre serment le* vérita­

bles nanties «jue j’ai prononcées contre 
vous : — En te lançant le pied ver* nud, tu 
m a dit : mon «‘iifant de c ., tu as «léja 
tue un homme, toi. ..

Y avait il de* gardes dans le départe 
ment où je truv aillai*, répondez oui «>u nouf 
—Je ne puis dire.

N'avez vou» pas déjà été condamne pour 
panure f—Non.

N'avez-vous jamais porté de fausses ae 
ensationn contre le prefet «lu penitenei cr f 
—Je ne crois pa*.

Le garde la-blanc «lit qu'il a vu le prison­
nier avec le* autres.

Le majordome Mazurette appelé à la 
b«i te. dit qu'il préféré parier français.

;* Cet homme, reprend vivem«*nt Duro­
cher. parle anglais aussi bien «iue moi."

Le témoin «lit «pie le prisonnier l'a f«utillé 
et lui a enleve sa montre. Il l a vu parmi 
le* autre* prisonniers.

Q. Lorsque j'ai fouillé dans votre habit, 
n’ai je pri» que votre montre t

K. -Oui.
Q. N'ai je pa» pris dan» votre poche clno 

livres «le the «|ue vous aoportiez « liez vou* f
—1^ témoin ne r**tK»nd pa*.
M. David»«>n *e lève et pr.«te*te contre 

ce* «questions. T.a cour rappelle au prison­
nier «le *e restreindre a la preuve de tenta­
tive «lev avion.

Il reprend : “ M. Mazurette. n'avez vous 
pas ete convaincu de parjure pour avoir 
fait de faux rapports a Ottawa contre M. le 
prefet Laviolette t

R—Non.
Q.—Vest il pa* vrai que vous avez fait 

faire votre portrait par un de* detenus f
R-Non.
Q. —N'est il pas vrai que le» officier» La­

marche, Led«>u\. Le*ag«\ ainsi que vous n 
autres, ont ete condamnes à l'amende a 
Ottawa, pour » etre parjure» en faisant «le 
faux rupixirt» f

R. —Moi, je n'ai pas été comlamné. mais 
il v en a qui l'ont etc.

M. Ouimet, fait une question au témoin 
et lui dit de se retirer.

En le voyant descendre, le prisonnier de- 
1 vint furieux et dan» son acce» «le rage *«• 
roua son boulet, frappa sur la boite a coups 
«le poings et s'écrie en hla*ph«'mant :

G.—d m—: “ (Vt homme s est panure. 
Je puis prouver par les livres de M. Sloy- 
lan que ce témoin s>et parjure du commen­
cement à lu fin «te son témoignage!....

Cessez le procès ... Prononcez mm sen­
tence. On veut fzire de moi une victim*, 

j Prononce! dm mtenea. J« n* veux plu»

ils i

SEANCE DE L APR
Hogue acquitte.

La s«*ance e*t reprise a 2.:k) p. m.
Son honneur le juge Monk remplace 

l’hon. Dorion.
Joseph Ho gne. un des détenu* du péni­

tencier parait a la barre et subit son procès 
sous la prevention d'avoir commis 
saut sur la personne du garde 
Bostock.

Un jury canadien français est assermen­
té. et M. A. Ouimet expose les faits de la 
cause.

Le premier témoin est M. Telesphore 
Ouimet, depute prefet du penitencier, qui 
depose comme suit :

Le 24 avril dernier le prisonnier «-tait «le­
tenu au penitencier en vertu «l'une senten­
ce de la ( our du Banc «le la Reine, datée le 
17 avril 1SS4. Cette sentence le condamnait 
a cinq années «le pénitencier pour vol. C'é­
tait la deuxieme fois qu'il allait au péni­
tencier.

William Bo»toek. garde au pénitencier, 
depose comme suit :

Le 24 avril «iernier, j’étais de servi«*e 
comme garde dans la bâtisse oci-upee par 
le* tailleurs et les cordonniers. J'avais 45 
pristumiers sous ma garde. Il y avait avec 
moi deux instructeurs. Heauparlant et 
Mazurette. Le pris«mnier travaillait avec 
le* tailleurs. Vers trois heures «le Lapres- 
midi, un de* prisonniers. Ardcll, sortit 
pour alterna la pratique «lu chant «le* protes­
tants. Ardell sortit et revint cinq minutes 
âpre*. Ardell retourna travailler a son 
hauc. Il a fait «les remarque*, mais je ne 
le» ai pas entendues. Ardell lit «•«•* remar 
«pie* au detenu Norman. J'ai cru qu i1 
s'expli«|uaient leur ouvrage. Tout alla bien | 
jusque ver^ 1 heures. Je marchais sur une 
plate forme de 50 pieds «le long dan* !a bû* 
tis*e loratiuc j’ent«*n«iis le* mots : Allright. 
Quehpi uu «lit : Is it alt right.

Les d«*tenu* repondirent oui. Je fu» im- 
metiiatement saisi par Norman et cinq »»u 
six autre* parmi lesquel» était le pri*«»u- 
nier a la barre. Normand en me saisissant 
•’«•cria: Enlevez lui son revolver. Le» «ie 
tenus se sont rendu* maître* «le moi, mal 
grc ma résistai!«*e. Ils me lièrent le» bra* 
avec «!«•* lisières ti eî<*ffe. Il y avait un 
moi» ou fi semaines <,u'on ne se servait plus 
de cette e*p«'ce d'etoffe dan» la bouthpie. 
Evidemment ces bandes étaient préparées 
d’avance, la?» d« tenu* m'ont tourne ie bras 
«le manière a le deboiter. On m'a attaché 
les pied* et les mains et on me lia a un 
banc. Le prisonnier était au nombre «le 
ceuxîquil m'ont ainsi attaque et garotte.

Transquestionne par le prisonnier, ("est 
le «letenu Norman «iui m'a*aisi le premier. 
Je ne puis «lire qui a ete le deuxieme. Il y 
en avait cinq ou *ix. Le prisonnier a aide a 
m'attacher.

Telle est la preuve de la Couronne, 
la' prisonnier pour *a «léfense appelle le 

garde Napoléon Mazurette qui «lejiose 
comme suit :

JVtai* dan» la boutique de* tailleur» le 
24 avril. Je n'ai pa* vu le pris«)nuier s'ap 
procher de Bostock.

J ai «lit au prisonnier de rester près de 
moi. Bostock était attache «lau» le temps. 
Hogue «*tait près de moi, lorsque Bostock a 
été attach»*.

1^* prisonnier dit qu'il n'a aucune chose 
m «lire au jury. Il * appuie *ut le temoi 
gunge de Mazurette.

Le juge prononce son allocution aux 
jures. 11 dit que la preuve est ciaire pour 
la poursuite.

Le» jure* après avoir delibefe pendant 
cinq minutes sans quitter leur siege ren 
dent un verdict d acquittement.

IVs applaudissement» parti d'une par 
tie de la salle, sont immédiatement »up 
primes par le crieur.

PRO< K9 DE PAIEMENT.
Alphonse Paiement, un forçat parait k la 

barre pour subir son procès sous l’accusa 
lion d avoir t«*nte de s'évader du peniten 
cirr. 11 demande un jnry anglais. Le pre 
miiT nom aopele e»t celui de Vitauen 
Pauzé qui declare «pTil parle anglais.

Le pristmnier dit qn il ne veut pa» de 
canadiens qui parlent anglais. Ce »ont de» 
angiain qu il lui faut.

M. Pauze est déjà assermenté.
L'avocat de la couronna 411 qu’il »ufflt 

qua te jury parte uuglala»

Bonne nonvelle
Le feu est certainement sou» notre cli­

mat. la «incNtioii la plu* impôt tante de 
notre économie domestique. Lu hiver nos 
maison* ne peuvent être confortables qu'a 
l aide «l'un foyer régulier et bien entretenu; 
en etc. par cfintro. il faut obtenir la plu* 
grande somme «le chaleur, ave»- la plus 
petite <| nanti te possible «le combustible et 
«laiis le t« rnp* le plus court, si on ne veut 
transf«u-mer no» intérieurs en veritable» 
fournaises.

Ce problème si difficile ne peut être ré­
solu. aujourd'hui que le b<us terni de plus 
en plu* à disparaitre que par l’empioi d’un 
charlion de lionne qualité. Malheureuse­
ment le» produits d«* cette nature sont 
assez rares, et le* consommateur», surtout 
le* petit» ménagés, si>nt extK»*.«,s aux plus 
grands ennui* mi à la plus grande dépensé, 
par suite du peu de délicatesse «le certains 
marchands. Le* uns livrent un charbon à 
ha* prix, mais alors ce charbon brûle mal. 
contient une quantité con*iderable «le 
pierres ou de poussière et cause des desa 
gremeut sans nombre aux ménagères ; 
d'autres par contre livrent leurs char­
bon, mais en demandent de* prix qui font 
reculer les gens «rcouomes.
Aussi, sommes nous heureux d’annoncer 
à nos lecteurs que MM. Chartrand et The- 
men* viennent de prendre possession du 
clos situe au No. 3U3. rue Craig, et qu’ils 
se proposent d’inaugurer un système appelé 
a sarisfaire le» clients le* plus difficile». 
Ils ne vendront que «le» charbons de pre­
miers choix et comptant sur de» vente» 
considerables, *e contenteront «le bénéfice» 
très restreint». De cette façon leur* clients 
quelle que soit leur position de fortune 
sont sùr* «le faire empiète de charbons des 
meilleures qualité* a «les prix qu’il* se­
raient oblig*** dans d'autres cio* de payer 
pour des produit* inferieure» et quehpie 
roi» malsains. Nous souhaitons lionne 
chance a MM. Chartrand et Themens et 
nous somme» surs que leur nouveau sys- 
t«*me sera avant longtemps apprécié par 
notre populatmn et que le succès courou 
nera leurs louables efforts.
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TKLEKRAPHIE GENERALE.
Billy Maloney

Québec. 11- On dit que Billy Maloney 
qui tenait une maison de jeu a Montreal 
est arrive en cette ville hier, il s'est enre­
gistre sons un tant nom et il est en route 
pour l’Europe par le S.S. Sardinian.

La question de» pêcheries
Halifax. 18.—Une dépêché de Hawke*- 

burv dit : Le Conrad, commandant Smeît- 
zen. d'Halifax e»t arrive ici hier après- 
midi. On n’a vu aucuns pécheur» améri­
cains. Le capitaine pense «jue le Conrad 
peut lutter avec avantage contre tout 
navire américain qui »«* présentera. Le 
Conrad a fait voile ce matin. La g«v« lette 
Matthew keaney de Gloucester qui a ete 
saisie a l'ile «lu Prince Edouard est k 
Canso, le capitaine ayant alvand«>nne son 
voyage parvequ'il ne pouvait *e procurer 
«le l’appat et qu’il ne voulait pas courir le 
risque d'une saisie. Six bateaux pécheur» 
sont arrives dans le havre «le Canso ce soir.

On dit que l'un de ces bateaux l'Annie 
Jordan a acheté «le l’appât près d’ici. Le 
Conrad est parti ce matin pour Kankes 
bfirv et on croit qu'il est dans le» environs 
de Canso. ^

Nouvelles de Québec
Québec. Il—M. Blondeau, M.P.. pour 

Katnouraska. a intente une action en uom 
mage pour libelle contre X Eh etc h r.

—On dit «pie l’honorable M. W. Lynch 
sera nomme rogisiratcur pour c«* district 
et «iue M. Pouport.de l’ontiac, sera nomme i 
commissaire «les terre* de la couronne. 
L'honorable M. Lynch est malade et retenu 
a sa chambmdepuis deux jours.

— L'ÀVfrfrtir publie une dépêche spéciale 
reçue «l'Ottawa annonçant que la nomina­
tion pour le* electhm» fédérale» aura lieu 
le 7 septembre prochain. On pen*e que le* 
elections provinciales aurout lieu ver» 

j cette époque.
—Les honorable* MM. Chaplean et Ca­

ron assisteront a l’a**« mblec politique qui 
aura lieu dan* le comte de Dorchester di 
mauche. t>our rep«>ndre au chef de l’oppo- 
sition. La Justice conseille au ministre «le 
la milice de lais*er *e» agneaux a Quebec 
afin de prévenir d«'s troublesqui pourraient 
leur être désagréables.

—M. le notaire Henri Boldue, du fau­
bourg Saint Jean, qui s'etait assez bien ré­
tabli d'une premiere nttatpie d** paralwie. 
a «-u une rechute qui menace d'être fatale.

— Pitre Goulet, employé l'hiver à la ma­
nufacture Ritchie et Tête comme cuisinier 
s bord «lu yacht de M Ritchie, a failli *e 
noyer hier, vis A vis l'ile d Orleans. Reve­
nant de ferre «Jan* une petite embarcation, 
celle ci chavira en arrivant pr« * du yacht. 
Le» cris desesperés de Goulet attirèrent 
l’attention de ceux oui étaient à bord et 
aussitôt ils lui lancèrent un» cord» qu'il 
put attrapar apres maints •fforta. 11 était 
tempa, car tea wrestda atalbsurtux atatent 
épateéat.

ON BKMAN’DIC BCE Cl LL ta p« ur trier 1» 
cL.itcu. bsaxsascr aa Nw IMvua «lu Coll» 

__________________ llt»CT
un» servant* gtaerol». U 
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ai.gu.net.______________________ Itâ-.mo
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i j k \ fry MAN DK un ou p’us'eurs ast-c ie» «Ls- 
X "poe . . «le deux a tmis mi.le |>i-t*tri'« pour 

I «•«/. u • - ou fi*adrr ( finmcrie ou tn>iu»tr:e a 
I l.r i • ! m>na f‘adrwfterpournrTaiiai.-rr.ents
i u M. K g-u«- l.*ro. hc a Lung>.cuil, ou a 1’. t». 
I bureau ... i -a I . !êi •’.(

ON DK.M A\DK nn«-servau'.e 1'*» d* lavage. 
1 o s g a» i*a. ? adresser .»u No i; n.» 'ors.

‘-PARRCWY g JACOB*
4*ropra»Uura»-«»sraaW

te? jmIr. iwna tea *•»*+« a«tdl •« te aate.
Venant direcieaient du Tb»4tre N.blc. X. Y..

IL P. CHANTEAU, dan^ KIT. THE ARKAXSAW TRAVELLER
Ccmprer.ant «es deux i-aia.-teres i«vao.,r-* MA’fi’ T . • f T!IE *iAL t AlXlOI'ff» 

quArtetts J lo i me» • . . u !^ • « H v N . i. : > i . « de a Luu*«u»ue.
et ie »lebre «tar.aour î'k'»auu»n.* MüXK.

Scènes nouvelle*. Kfietsi mécaniques.
Adnii»»ion lO C t» et Ct» ^ Nit-gea réaerfd» liOCIa

1.A hCMAlXB DHiKTlAlNU-l^s WeMeaCrela N. sre» 4# IseraatHl. lo rot do la tooiéd»

li’-.'.if

OÙnVr*DK.MANDL .m «•onm i««i rv'.eri
ser » A. H. C. hurenu «;e I.« 1*KC’

ec< c pot.: 
h *5 erf 
ipîlf

ON \ HK*o|\«t une servante au No HT ni» 
le .^-s. ___ i

O
Iti-Af

—GRAND PAVILLON ROYAIj=
I>K SFAIiHOW.

l. vpoNition «lvAiiiiiianx l7gy|>tioi»sc 01yiii|»ien», et bien «Ire»»**.
Une rnnbinsison dos r’us gror.de* colébritds «lu monde d.%n* 1 ar#ne.

CES TROIS GRANDES ORGANISATIONS REUNIES
Furpu-'ent lo plusgraod Ur«ju» qui son au mondo.

r>oux---------Somaineia ftenlement **I>eux
COIN DES P.l Rd BI.KL’KY KT LAQAtCHF.TIEllE. MoNTRKAl*

Cnmmençsnt SAMEDI APRKh MIDI, i Ju.u—Deux Uranies Representations par jour. 
AdKiMion : V> Cents.

•fc. M A M»F un t on *or_cr n pour ouiit*. 
■ : ester a Jo* !’auu*tic. ( un-s*;. Leu.s.

Situation» «lenianriee»
age «1** I.'■ JKt NK «AID t

R v :«nf «'s la .iliqi.-q
► N. ngc rtr l.'i *n 

igue et armai «le bonnes 
rtuoiuipa'.d.itinr-. d«-Mi«- uno *!• uution « «•lume 
atH^tanf eueurJc livra* ou «ouiiiu* ri.tu* un 
burea u u i.oli ougtie.

F«>ur pin» ani|'!« * inf«>rm»!ion*. s'adrcMer a 
L. K. bureau ut* La Fk> **k:. ItîT-jno

Hiver»

VLtiL KH—Une cf-ambre >. e . «- itnic «lan* 
une fann.lt.' auglu.-e au No .‘«ii1 rue S- H i 
ert. iDt.'f

\i.«»t'KR. — Au viü «ge «le Yaudrotul. «me j 
jttlie ruaisou meublée ou non ineublse. i 
aveegt-aml jardui. h adresMr a G. A. Brabant, i 

Vsudreuil. 1H3 if

POUR ^ PROCESSION I
Grande ' ' .1 de Prix poor les Fetes !

^VCIiETEZ VOS riABILLEMETSTTSl
— CHKZ —----

J. H. BLUMENTHAL & Fils,
622 RUE STE. CATHERINE. F.ntro 1m rue» Jacques Cartior 

et Auaber.t

«tan» «me maison privée pour A'-tK) par 
moi». ?* adresser dit rue ht Paul. 103-Âf

A 1 OU EH - Un nmgnitique logement double. 
^*\» ve«‘jardin «‘nari ier.-. oou«. hangar ete..si­
tue au No i*.’ ru» ht Hubon. h Adresser sur U.-* 
lieux. 1.1 ino

\VKNDKE.—Une terre a bois bien boisée, 
située u une distance deAmilles «tu depi'u 

d«- Ht. Sophie. Chantier, ecurie sonr faite, le* 
«hi'tnins -mt en tt-r* bon ordre. Condition* 
fiu ilc*. S aiiroSi«r au No Joâ rue S;. Dominique.

UM2f
A VLNDRK.oU A LOUKR une ixnitl jnede 

barbier. âadre*»t-rnu No 11*7 rue du Grand 
Tronc. Pointe Suint-Charles. Üf-191

A

VVKNPRK OU A LOI KH. A la ville de 
Longuouil. la niHKiufi'iue pr«»priete *itu*-e 

au coin des rue-' St. Charles et St. A’exandre. 
uutretois occupée « onitne magasin «*t Utgcineut 
par leu J. A. Routhillier. SAdr«<M»era

GALCRKK A I KLMOSSK.
242rue ht. Paul.

ino Montreal.
boutique de

hmbier montée de premii-re classe, sitaee 
No 240 rue St Laurent. uv<x- bail pour un an. 
Sadresstra Na|>oleou Daunais. 51arche Pnpi- 
tu u. _________________

HOTKI.S. BUVETTES. EPICERIES, MA­
GASINS. pour confiseurs. Magasins «le 
fruits et de cigare* et toutes especes «iAtlaires. 

lionne chance pour un commençanf.
L. B Alt ms.

1 Oct IteS-la________________ 720 R ne Craig
| ES PERSON N ES qui désirent faire laver le

llinge. trou\«*r«>nt une 
No 171 rue St Klizutteth.

bonne bu.tndetie au 
I9B fit

ON DEMANDE «le* élevé» pour le niano. 
S’adrwser an N«> .*2 me st. Ixr.ii*. lS8-jno

VENTE» DU MATIN 
Banane de Montreal—100 u 207M.
Banquedu l'eu nie—7 a SG.
Hanuue des M;tn hantls.- 90a 125.
Banauedu Coninnu-ee—Irtrta 122^.
Montreal T. 1 ( o—1.1 a 124*4. 225 k 200. 2:» à 

125l*>. 100 a 12' «. 2’» a l-'4.
Chars l rb.uns—75a 1«»1.
Paeitique Cjinadion—75 a 65U.

VENTES ÜK L APKK»-MIDt 
Banque du Peuple—18 a 94.
Banqtin«les Marcliands—15 a 123.
Tel.de Montréal— M) a l’l'j.
Char* l rbitin»—125» It>0-4-

APPEL A TOUS LES COMMIS MAR­
CHANDS.

Grande a»*enibiee «le tous les Commis- 
Marchands Reniement ;

Dimanche a 11 t*. m., pour affaires impor­
tantes au No. 710 rue Sainte-Catherine.

- lt‘4 2f

PERDU.—Jeudi s«»ir. un petit chien "Fox 
Terrier" répondant au nom «.e Beaut ti. 

eonloxir blanche, tacheté «le noir, il porte hucou 
un coliier en enivre avec un petit ( ««lenas d«* 
même inrtal. ainsi qu en anneau de clefs en 
acier, ('«•lui qui le ramènera au No 144 rue I.a- 
gaucheti re. u ra récompen»é._________. .ino

ERDl — Hier avant-midi, a partir de la rue

Chapeaux pour Dames !
FRANÇAIS, ANGLAIS et A MERIC AINS,

---- P AXS LFS DERNIERS MODELES—
GRAND CHOIX D'ETOFFES a ROBES DANS LES DERNIERS GOUTS.

Articles de Modes et de fantaisie, un grand choix.
I n hel Assortiment des Tweeds les pins nouveanT*

De» Modistes de Rôtie* et de Chapeaux ainsi qu'un tailleur de premiere classe »ont attaché» 
À 1 eiabli**emeui.

-------CHEZ.-------

BEAUDOIN & JETTE,
No 223 Rue St. Laurent,
5 juin

Montreal.
m-*t

VI

Service anniveraaire.
Ix* service anniversaire «le M. Arthur Brièrc. 

annonce pour samedi matin, n'aura lieu que le 
:1 courant.

Lisez l’annonce de I. A. 
BEAUVAIS sur la troi­
sième page.

ENCADREMENT !

‘ T '-“Finirrii—„ ^
ST. LAWRENCE KALL !

«A4 or NA. Que.
S^ra prêt à recevoir d»** pensionnaire^ le 21 

Juin. ( et éiablissetni-u» a *ufii de grande.» 
amélioration* et réparations, de nouveaux 
tuyaux dégoût en fer ont été poses, et tout est 
dans un état sanitaire Parfait.

Ecrive, pour avoir la circulsfir» descriptive 
et pour les conditions, etc, a

J O r.LDFR.
Gérant.

lljuin-lm Cacou no.

liras i
o?

i BEAYER HALL11

Costumes pour Dames 
et Manteaux.

TAILLEURS POUR DAMES
-OUVRENT----

.noue brun, celui qui le ruppot-teraau No 11 rue 
Dufault ser» récompensé._________ iflMf

IPROVINCE DK QUEBEC. District de Mont- 
real. No 1737- tour Supérieure — Benoit 

Rasticn. do ^t. Vincent «U* Paul,Demandeur, vs 
Auguste Hastier de Montreal, défendeur.

Le 21me finir de Juin.lv-fi. à huit heure* de 1 a- 
vant -midi a la place «i'aff aires du d«'fen«leur.«-oin 
dosru«‘» stLi»ur«*ntetSt Jean Baptiste en la. itede 
Sl«intieal. >eront vendu* par autorité d.* m slice, 
au pin* haut offrant et «Iernier ench.-ri-» ur l«*s 
meubles et etfei* «lu dit defendeur, auieis en j 
cette < au*e. consistant en marchandises seche*. 
Condition, argent «omptant.Ü. Lauoix. H. C. 
Montreal. 11 juin 1^M>.

PROVINCE DEQUKRC. District de Mont- 
real. No 2S43 — Cour de Circuit - 

Dame Elizabeth Méthot «ie Montreal, demande 
rew. vs. Dame Amélie Leste de Montréal, de- 
fen«lere<se

lx* ilme.iour de iuint>*S6.à9 h.'nre» de l avant- 
roiiii.au doniû-ilé «le la dite détendcre?>e. No 142 
rue^t. Lauréat en la citéde .Montreal, seront 
v ndus. par autorité de justice, le* meubles et 
effets de la dite défenderesse, saisis en cette 
causé consistant en meubles de ménage* eu*, 
qui seront vendus au plus haut otTVont et «ler- 
nicr enchérisseur pour argent comptant. Eph. 
Latour. H c.>. Montréal. 10 Join VUk________

PROVIM E DE QUEBEC, dlatrict de Mon- 
real. No. 1737 — Cour Supérieure - Benoit 

Bastien de sr. Vin» ont de Paul. iiem..n«leur \s 
Auguste Bn«tien «le Montréal, «letendeur.

Le 21 me jour de Juin lt*ÿt». a on/c heure*de 
1 avant-miai. au domicile du defendeur. No Glü 
rue St. Laurent en la cité de Montreal, seront 
vendu» par autorité de justice.au jlu< haut 
offruut et dernier enchérisseur, les meuble-, et 
etleis du dit défendeur, -uisi*eu celte cause, 
consistant en effets de menage, ere. Condition, 
argent comptant, D. Lanoix. H. C. S.—Mon.real. 
11 .juin l»*»;.

Le soussigné /ait lui-même tous ses travaux «f encadrement.
Les prix et le bon goût défient toute compétition I

Grand assortiment de Tapisserie devant £tre vendu ù 40 pour cent do 
rabais. A choisir dans 200 patrons différents !

BIBLIOTHÈQUE
Volumea » louer-

FRANÇAISE

5 et» le volume

E. M. TEMPLÉ,

VOLISES ! LUNETTES ! CHROMOS ! 
IMAGES EN TOUS GENRES

No G18 Rue Sainte-Catherine
MONTREAL

CHAPEAUX i CHAPEAUX !
Nous aimons A rappeler à nos nom­

breux elient* et au publie en général 
que M. Peyser a fait l'acquisition ù Lon­
dres et New-York d'nn des plus beaux 
sto«‘k de Chapeaux qui ait jamais été 
importé en cette ville. Voyant la sai- 
sou un peu avancée, nous avons décidé 
d'offrir ee stock A grand sacrifice pour 
une semaine à partir du 11 jusqu'au IS.

POUR GARÇONS 
Belles Casquettes eu paille* en velours 

et en drap.
Chapeaux de paille de toutes nuauces 

et de toutes formes.
Beaux chapeaux de feutre autrefois à 

75c vendu* pour 50c.
Iy N J Kl NK HOMME désirant apprend r» \t ] PfYI'K. WI7*^français desire uue pension prive© fran- *'-'*■ *• xivz.tx.ti r.o
gwA.MUp.Riew. «-«ire»» R. içk.l. ! uPa,lx (hupoaux fil Manille, dans les

derniers iront s.
Beaux cha|>caiix de paille dans les der­

niers goûts de New-York,
Beaux Chameaux Mockiiiaw autrefois 

Ù*1 .50 maintenant vendus à $1.00. 
Beaux Cliap<‘Utix «le feutre.durs et mous 

vendus à grand sacrifice.
Venez nous faire une visite et jugez 

par fous-mèmès. Demandiez à voir nos 
«•asqnettes ù 10 rts.
PEYSER'S AMERICAN FUR STORE,

27—Rue Kni n I I.nu rent 27
194-2f__________ Je Magasin de la rue Craig.

VENTES PAR ENCAN
PAR BEX NINO A BARS ALOIS

VENTE DE

PAR ENCAN

i.v RE J. B. tflCARD. Marchand. Montreal, j
Un premier et final dividende n été déclaré j 

«lans « elle ««l’aire et *cra payable au bureau «ie 
MM Lmiarcfie Prévost et Cie. 41 St Sulpice. 
le e; apres lundi le quatorze juin courant.

A. LAMARCHE. Curateur. 
Montréal. 7 juin 18^1. 192-lf I

SOUMISSION
De» son mi-* si'Ht* -i*!-«>nt reçues jusqu'à S.\. 

MKDI. 1MKV.K. Jl IN. à UNK heur»*. \Hnir 
pl.isieur* (’o r r.\«iKS devant être construit* a 
Maisonneuve.

I.e- plan* et devis sont visibles à no* bureaux. 
30. rue SL Jacques.

LA PU IN T K ït MALINGRE.
192 "f Aiviuieetoe-lngéiueiirs.

POELES .1 GAZ-PI)ELES A GAZ LE CIRAGE FRANÇAIS

lyo* soussignés vendront à leur» salles. No» 98
et 88 rue St Pierre.
NIerere«li, le IG Juin prochain*
Un stock considerable et bien assorti «le mar­

ri- mdises sccLe* pour le Prinlcmus et 1 été con 
sifant en :

l»rap*. Tweeds. Doeskins.
Coatings en 8erge assoril».
Coatings Soie et Lsi-i».
Mciton* gris, assortis.
Flanelles blanches et rouges.
Coton jaune et Shirtiug*.
N>r - à rideaux et rideaux en Net.
To.le a chemises Reguitu, Indiennes.
Alpacas. C'obourgs. etc etc.

— ET —
Un assortiment complet de marchandises en

toile.
Caisses de ehapenux en feutre pour homme»et

jeunes gens.
Bonneteries assort is pour homme* et femme» 

—AUMI—
Une • onsignation de Cir« ulaire», I. R.
Uni» es de Corps et Caleçons. Caisse» d» 

Corset- de Dame*.
i n lot considerable de sacs endommages.

— DE PLI*» —
l n«' consignation de Ferronnerie».
3 Cai*s«‘s de Mar« hundites d» fantaisie. Bl* 

joute no*. Accordéon*, etc., etc.
1 Caisse de Tuniques Militaire».
L»* tout sera vendu sans reserve. 
CONDITIONS LIBERALES.

Vente à DIX heure* précisa.
BKNNING & BARSALOU.

Encanteur».

PAR THOMAS J. PUTTER.

Poêle* pour Nourrice*.
Petits I’«>ele* «le « uisiitO de 93.00 à $6.00.
P ch' U'» «le cuisine pour famille de 910 u 815.

MAGASIN à bon MARI NE de COLE.
I7P2 Rue Notre-Dame

4 Juin 188-ino

SOUMISSIONS
—HOC R—

CANAUX JD’EGOUTS

ÜE^ SOUMISSION» pour la constnu on 
d un ««mal d cgotif «ie .« \ pied-, environ 
3J5 vcrg«-s seront r« ic- par le sou»sign<‘ jus­

qu au vingt coi Han r.
Le* plans et *-péci(i«;*tions sont déposés au 

bureau du «ouss.gue.

Est l'article lo plus parfait connu pour cm 
bcUir le* chaussun** pour

DAMES et ENFANTS
Ne contient aucune .MATIERE INJURIEUSE 

e; donne aux « haussure* un LI S n; E 
PARFAiT. et e< a I. EPREUVE «U* L EAU ! »n»«»ubiliér« s

Succession AJ. DeLisle
Vente importante par encan de propriété»

reconnu s up»* rieur

191-10 f

O. N. DUCHARME.
Sec. Très.

Ville St t. Cunégon le.
o i* 1111 iirnriv

La- tirage Fruity ai» est
à tout autre pour
SACS DE VOYAGE.

CAPO i KS de VOITURES.
VALISES. HARNAIS 

FT AUTRE» OBJET» KN CUIR.
En vente chez ie* principaux marchands de i 

Chaussures. Se im lier des contrefnam*. 
Demande/, le Véritable " Cirage Français " 
Pri» : 13 rent» la Honteltl*.
Depot principal et «n gros seulement che • :

P. HEMOND A FILS,
Fabricants de Chaussure*.

Nn 22» Mue «Mint Paul. Wont real.
10 juin-ci* Seul* Proprie-tain-s.

31op«‘rp«li, 1«* lO Juin
! 5 me» salles. 195 rue St. Jacquet : 95 lote k bâtir.
; cadjistn» ÎW et 902. quartier St. Louie, situe* 
. sur le* rues St. Dkxis. Drolkt. SaNoerNKT et 
! sur 1 avenue Lavai, et des Pin», prés du be»A 
I pure St. Louis.
I Belle chance pour investi»* des capitaux Ott

faire une spt c jlation.
B- au site s« lubre. augmentant constamment

en valeur.
Condition*- tyâ comptant, balance en 5| 

ruent* unnu>| . a t» viat ccnL 
On pé«it pnJidre communlcatten 4n fteBè 

mou bureau.
V»mtn à 11 hntim»

THOS. J. POTTER,
Enranrev.

PA iÆ MARCOTTE X CIE.

SAMEDI, LE 12 JUIN,
leur NOUVEL ETABUS-'EMENT 
DU A BILLE M EN Ts pour D* me* avec 
un (»RAND UHolX «i E'«)tr«--de Dont.
S «tant assurée les services de mrHlistesdo 
preniiere clasee. Us seront toujours en 
état de donner ENTIERE SA ITsFAU- 
tiou aux DAMES qui voudront bien 
lenr accorder one part de leur patro­
nage.

67-BEAVER HALL-67

— Warchaiifls et lin (tort at en r» «te*

MUSIQUE ET D’INSTRUMENTS
• Kl I.» AOrST» AU CAN ADA DK LA CKI.K-

ËHK MAiaoM

C. KAHILLOR. de Londres et Bruxelles.
Fournisseurs des Armées et des 

Conservatoires

Puni icatiox* Mr»ic l * pour Piano. Orrhes- 
tre de Symphoi • llariiionie et t- anfare. 

Meih'sle*. 8>do» pour diffÎÉrcnLa 
mstruuteuia, etc., etc.

13—RUE GOSFORD-13
MONTREAL

Mon». Violet 14 m ckMgf de» réparation» d» 
ton» gear»». il jmia-ia

CHANTELOUP <
ManvilaCturier.

593, RUE CRAIG, MONTREAL
a toujours en “to-'ii un très bel assortiment «la 
ga clwrsen cui» ro poii et en oron/.c. ainsi < u , 
ne grande var éte de tre» jolie g.ooes dans 'es 
derniers modèles.

TA VEXDIŒ

Cette maison offre, à tré* bon mart hé. nn en­
gin oeuf de 25 forres-chovaUK. 

tjuin Im-IU

UNE BONNE CHANCE
f<a lic«*n»e. I» l«ar. le» fixture» et le»toc«l d nn 

restaurant bien établi, seront «enduaa un prix 
bien raisonnable, comme ie prppriétaire aban-

rtBr

GRANDE VENTE PAR ENCAN «le MAR- 
ff CHANDIriS Dfc. P h ET El’R S I’ll 

GA«4KS. PAR CATALOGUE.
N eu- avons reçu insftuction de M. Keilert.de 

vendre par cp« an sanie«li et lundi le 12 et H du 
courant nu No M7 rue r*te. Catherine, tente» les 
irarchamiises n«>n ré«-laniéc» «lan» les dernier» 
«louxo moi». I.e MOlk se compos» de dia­
mants. innnlre* e* «-haines d or »t d argent, 
B-igues et sei». d’or Pistolet», marchand)»»

! sc. lu-*, hard»' tail»» et tout «c qu» l'on from 
| «-fie» un préteur sur gage N«»us inviti 

public en general A aseistcr à cette rente, yi» 
qjue le î?t«>ck est tree con< dcrable. et que 3Ê 
Keilert nmi* a donne ordro de vendre MM 

; réserve. Les ninrriiandiee» seront »n m» von* 
I dredi et s««me li a notre Salle 
I i^« \ en ie commencera samedi à? heure» et 
i «l«4n e p. m. et se i-oniinwvra lundi, à 2 heure» 

cl demie p. m.
A. MARCOTTE «c CIR. 

IW'tf kneanteom.
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DR- C. ETHIEK*
>ck meiee
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